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'~." Préface.,i----(;omment utiliser cette 
i~ 

. 'trousse ,: 

Cette trousse a été diviséè"en quatre parties. 

'. La Partie l, Présentation du Programme, constitue une introduction au Pro
gramme des messages'd'écôcivisme et comprend des renseignements sur le rôle du 
personnel des Services météorologiques du SEA, chargé de communiquer ces messages 

:' 

au grand public. Elle eshli'Visée en six sections. .' . 

Cl L'Introduction'~Xplique les raisons qui ont conduit à la création du Programme 
ainsi qu'à la partieipâtiondes services météorologiques et des bureaux locaux. 

Cl La section traitant'dÛ7Programme des messages d'éCocivisme apporte des ré
ponses à ceux qui séd.émandent ce que le Programme offre, comment les messages ont 
été conçus et de quels·types de messages il s'agit, ou se posent d'autres questions 
connexes. 

Cl La troisième section/Communication des mess~ges, offr~ une vue 'd'~nsemble des 
principaux intervenâtits chargés de diffuser les messages tant au niveau national que 
régional. ' 

Cl La quatrième sectiondévrait vous aider dans la Présentation du Programme des 
messages d'écociVisiae aux médias. ' ... " 

Cl La cinquième sectièn: traite de Considérations opérationnelles. Elle comprend des 
directives généralês:qm:mt à la diffusion des messages, explique comment répondre 
aux questions et âWt:!démandes de renseignements complémentaires, ou ce qu'il faut 
faire dans des ciroonstances particulières, par exemple les situations d'urgence, et 
suggère différents.tYPès'de supports pour la présentation des messages. Cette section 
décrit égalementen.4étàilles modalités de diffusion des messages et le suivi de cette 
diffusion. À la dei'lÛêrepage se trouve la liste des personnes-ressources d'Environne
ment"Canada quisonten.mesure de fournir des renseignements supplémentaires. 

Cl La dernière sectiOti'.·'la Partie l décrit les Autres façons de promouvoir le 
Programme des melliiilges d'écocivisme. 

Dans la pochette se trtJüV'eladocumentation de référence susceptible d'aider le personnel 
des Services météor61ogiquês du SEA à présenter le Programme aux médias. Elle com
prend un exemple de lëttnradressée aux médias ainsi qu'un historique d? Programme et 
des documents décrivantrétude de marché qui a été effectuée. Des tierces du logo 
d'écocivisme sont égalemeritfournies. 

, . 
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La Partie II, Sommaire des thèmes des messages, présente brièvement 
chacun des aspects de l'environnement abordés dans les messages et fournit une 
liste des documents de référence pertinents. ,. ' ...... " 

La Partie III contient les Calendriers de diffusi~n'des messages pour une 
période d'environ six mois. Au besoin, des calendriers mis à jour seront fournis 
avec les nouvelles séries d~ messages. Nous vous suggérons de conserver les 
originaux dans la pochette afin d'y avoir accès facilement. Affichez des photocopies 
des calendriers. 

La Partie IV présente les Messages en tant que ~i~;"';i'" 
1 ~~. ~~,..)~ 

Les messages seront regroupés par séries hebdomadaires. Deid;éries de messages types 
sont fournies.r::~J" 

Des séries de messages définitifs seront acheminées par la shlili. 'Chaque série vous sera 
expédiée environ deux mois avant la date de diffusion prévùe:;~\b','· 

Prenez le temps de vous familiariser avec la présente pochettë~ ~s' renseignements qu'elle 
contient sont cohérents et crédibles. Le dossier des messagèsest adapté aux besoins de . 
chaque région. Il est complet: il contient les messages prêts pour. la diffusion, l'information 
complémentaire et les noms des personnes-ressources. Il attesté· de l'expérience d'Envi
ronnement Canada et de la crédibilité qu'a acquise le ministère dans la diffusion de 
messages de sensibilisation à l'environnement. Cette diffuliion constitue le principal 
cheval de bataille du Plan vert du Canada et de l'Initiative që.';r~~ocivisme d'Environne
ment Canada.>:','·;-'·' . 

)0:, 

Étant donné que la présente documentation sera mise à jo,ur;~riodiquement, elle est 
. nécessairement segmentée. Lorsque vous en prendrez connaissance, veuillez photoco
pier tous les documents que vous pensez emporter liv~'~ vous et replacez les 
originaux dansla pochette. Ainsi, vous serez assurés que les 'séries de messages sont, 

, complètes et qu'il y a au moins une copie du calendrier de diffusion! 

,J_~ 
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6. Vous en connaissez des produits dangereux?.; 

,Je suis convaincu qu'il y en a 'autant chez vous que chez moi. 

" On: a tous au moins une pile, un solvant, un produit nettoyant, de ' 
la peinture, ou bien de l'huile à moteur qu'on a déjà utilisée. 

Quand on les jette à la poubelle ou dans les égouts, on rcontribue 
directement à augmenter la pollution. 

n y a juste une seule solution pour nous p~otéger con.tre les " 
produits dangereux, c'est d'en disposer selon les 
recommandations des municipalités. 

,ün ne badine pas ... avec les produits dangereux! 

Un message d'écociVisme djEnvirormement Canada. 

Facteurs clés Considérations régionales 

... ~. 

Cl Vingt-sept pour cent des Canadiens jettent 
quotidiennement, à la', poubelle des déchets 
dangereux. Vingt-pour cent déclarent qu'ils 

Cl Une étude' sur les déchets dangereux réalisée, 
au Québec a révélé que le consommateur 
moyen y produit environ 2;5 kg de déchets 

, ne produisent aucun déchet de ce type. Un' 
, peu plus de la moitié des personnes qui 
, , connaissent l'existence de programmes spé

ciaux d'élimination des déchets ménagers 
dangereux y ont recours (18 p. 100 en igno
rent l'existence) .. 

dangereux par an. ) 

,Cl En Alberta, 45,1 p. 100 des ménages dispo
sent de moyens de se débarrasser de leurs 
déchets dangereux. Près de 54 p. 100 d'entre " 
eux utilisent les services mis à leur disposi
tion. 

Série 1, Message 6 

,,1 
, " 1 



Personne-ressource au niveau 
national: 
Déch~ts : 
Danielle Labonté 
Bureau de la gestion des déchets 
Conservation et protection 
Environnement Canada 
Place Vincent Massey 
351, bou!. St-Joseph 

. Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
Téléphone :(819) 953-6161 
Télecopieur: (819) 997-8701 

Études de marché: . 
Judy Holland 
Écocivisme 

. Environnement Canada 
Édifice Jules Léger,3e étage . 
25, rue Eddy 
Hull (Québec) 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 997-6822 
Télécopieur: (819) 953-1626 . 
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Inform.ation sur le 
réchauffement de la planète 

Résumé des sujets 
Réchauffement de la planète - Explication 

Conséquences du réchauffement de la planète pour le Canada 

Émissions de gaz à effet de serre au Canada 

Mesures à prendre pour ralentir le réchauffement de la planète 

Réchauffement de la planète et Plan vert du Canada 

Publications de référence 
Pour de plus amples renseignements sur le réchauffement de la planète et d'autres aspects 
des changements climatiques, consultez les documents suivants: 

A Global Warming Primer, Service de l'environnement atmosphérique, 
1992 

Le Canada et le réchauffement planétaire: faire face au défi, 
Gouvernement du Canada, 1991 

«Le saviez-vous, nous vivons dans une serre?~~, Environnement Canada, 
1992 

L'état de l'environnement au Canada, Gouvernement du Canada, 1991 
(en particulier le chapitre 22) 

«La couche d'ozone, qu'est-ce qui se passe là-haut?», Environnement 
Canada, 1991 

Comprendre l'atmosphère en évolution, SEAlEnvironnement Canada, 
.1991 

----. 
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Réchauffement de la planète - Explication 
Qu'est-ce que le réchauffement 
de la planète? 
Les scientifiques craignent un réchauffement 
généralisé des températures à l'échelle de la 
planète. Cette augmentation de la température 
est l'une des conséquences les plus graves de la 
contamination de l'atmosphère. Les gaz à effet 
de serre naturellement présents dans l'atmo
sphère, conime le dioxyde de carbone, la vapeur 
d'eau, le méthane, l'oxyde nitreux et l'ozone, 
emprisonnent la chaleur du soleil près de la 
surface de la Terre, réchauffant ainsi le sol, l'air 
et l'eau. Ce phénomène, qu'on appelle «effet de 
serre», maintient sur notre planète une tempé
rature qui permet d'y vivre. 
Depuis la révolution industrielle, les activités de 
l'homme font augmenter la quantité de gaz à 
effet de serre présents dans l'atmosphère, ce qui 
déséquilibre l'effet de serre naturel. En fait, les 
études scientifiques prouvent que l'atmosphère 
est en train d'emprisonner plus de chaleur, ce 
qui provoque une augmentation de la tempéra
ture moyenne de la planète. 
Cependant, le réchauffement de la planète si
gnifie plus qu'une simple augmentation des 
températures. n se caractérise aussi par des 
changements climatiques. Le réchauffement de 
la planète pourrait influer considérablement 
sur les caractéristiques des vents et des précipi
tations et avoir des conséquences désastreuses 
sur les ressources naturelles, l'habitat de la 
faune, les réserves en eau, l'agriculture, la crois
sance de la végétation et la stabilité des sols. Les 
scientifiques ne peuvent prédire exactement ni 
l'ampleur de ces changements climatiques, ni le 
moment ou les régions où ils se produiront. 
Si les hommes continuent de produire des gaz à 
effet de serre au rythme que nous connaissons 
aujourd'hui, les scientifiques prévoient que la 
planète se réchauffera de· trois degrés en un 
siècle seulement. Une telle augmentation ne 
semble pas inquiétante, mais il ne faut pas ou
blierque la température de la planète au cours 
de la dernière ère glaciaire n'était inférieure que 
de cinq degrés à la température actuelle. Des 
changements mineurs de la température de la 
planète peuvent avoir un impact considérable 
sur le climat du globe. 

Résumé de sujet 

Gaz à effet de serre et 
réchauffement de la planète 
Les nouveaux styles de vie et la crois
sance démographique mondiale ont 
provoqué une augmentation phénomé
nale· de la consommation d'énergie. 
Une grande partie de l'énergie que 
nous utilisons pour chauffer les loge-
ments, fabriquer des produits et ali-
menter les automobiles provient de combusti
bles fossiles (charbon, pétrole et gaz naturel). 
Leur combustion génère d'importantes quanti
tés de gaz à effet de serre dans l'atmosphère (en 
particulier le dioxyde de carbone (CÛ2) .. 
Le dioxyde de carbone est l'un des principaux 
éléments contribuant au réchauffement de la 
planète. Le dioxyde de carbone est produit natu
rellement par les plantes et les animaux, mais 
environ 80 p. cent des émissions de cette sub
stance qui sont provoquées par l'homme pro
viennent de la combustion des combustibles fos
siles. Les arbres et les plantes absorbent le 
dioxyde de carbone, mais le déboisement massif 
entraîne le rejet de ce gaz dans l'atmosphère. 
Les autres gaz à effets de serre responsables du 
réchauffement de la planète sont le méthane, les 
CFC (chlorofluorocarbones) et l'oxyde nitreux. 
Le méthane est produit naturellement lorsque 
la végétation est brûlée, digérée ou putréfiée en 
l'absence d'oxygène. D'importantes quantités de 
méthane sont émises par le pâturage du bétail, 
les décharges et les lieux d'enfouissement des 
ordures ainsi que la production de combustibles 
fossiles. 
Les CFC sont des produits chimiques fabriqués 
par l'homme. ns servent à la réfrigération et à la 
congélation et comme agents de gonflement 
dans la fabrication de produits à base de mousse 
et entrent dans la composition des solvants de 
nettoyage. 
Les oxydes nitreux, présents naturellement 
dans l'environnement, sont également émis en 
grande quantité lorsque sont utilisés des en
grais chimiques et que sont brûlés des combus
tibles fossiles. 

Réchauffement de la planète - Explication 
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La concentration de tous ces gaz dans 
l'atmosphère a considérablement aug
menté au cours des trente dernières 
années. En modifiant la composition 
chimique de l'atmosphère,les hommes 
intensifient l'effet de serre naturel. Si 
nous continuons sur la même voie, la 
quantité de dioxyde de carbone dans 
l'atmosphère aura doublé d'ici à 2050. 

Pouvons-nous prévoir le 
réchauffement de la planète? 

La communauté scientifique internationale 
s'entend pour dire que le réchauffement de la 
planète se produira si nous ne faisons rien pour 
réduire nos émissions de gaz à effet de serre. TI 
est cependant difficile de prévoir l'impact des 
changements climatiques. Les scientifiques 
s'appuient sur des modèles climatiques com
plexes, établis en vue de simuler l'équilibre cli-

Résumé de sujet 

matique actuel. En modifiant certaines condi
tions selon différentes valeurs (en particulier, 
les niveaux de dioxyde de carbone), il est possi
ble de simuler les changements probables des 
conditions climatiques mondiales. Bien qu'il 
existe tout un éventail de projections possibles, 
la plupart des modèles indiquent que la tempé
rature moyenne de la planète augmentera sen
siblement si nous ne prenons pas ies mesures 
qui s'imposent. 

Lectures complémentaires 
Le Canada et le réchauffement planétaire (En
vironnement Canada) 

Personne-ressource 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
SEA 
Téléphone: (613) 943-1535 

Réchauffement de la planète - Explication 
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Conséquences du réchauffement de la 
planète pour le Canada 

L e réchauffement de la planète aura prob
ablement un impact considérable sur les 

conditions climatiques au Canada. L'augmenta
tion des températures pourrait s'accompagner 
d'une élévation du niveau de la mer et de chan
gements dans les caractéristiques des précipita
tions. Étant donné que le Canada est un pays 
aux variations climatiques extrêmes, il pourrait 
être parmi. les plus gravement touchés au 
monde. 

Les scientifiques utilisent des modèles climati
ques pour imaginer comment le climat va évo
luer avec l'augmentation des gaz à effet de 
serre. Dans le monde entier, ils s'accordent 
pour dire que le réchauffement de la planète 
sera inévitable si nous ne faisons rien pour 
réduire nos émissions de gaz à effet de serre. 
Mais ils ne peuvent déterminer Iii l'ampleur de 
ces changements climatiques, ni le moment ou 
l'endroit où ils surviendront. Par contre, ils sont 
persuadés que la rapidité avec laquelle ces 
changements se produisent est plus importante 
que les changements eux-mêmes. Plusieurs 
changements climatiques se sont produits na
turellement sur notre planète depuis des mil
lions d'années, mais le rythme de ces change
ments a été plutôt lent. Dans le cas de 
changements rapides qui accompagneraient le 
réchauffement de la planète, les plantes, les 
animaux et les hommes auraient énormément 
de difficulté à s'adapter aux nouvelles condi
tions climatiques. 
Des études réalisées en ce moment même indi
quent que les changements climatiques ont mo
difié de façon significative les systèmes natu
rels au Canada, ce qui influe sur le contexte 
économique et social. 

Effets généraux 
Les modèles canadiens indiquent que l'impact 
du réchauffement de la planète pourrait varier 
d'une région à l'autre. La température pourrait 
augmenter de près de 10 degrés en certains 
points du pays, l'augmentation la plus forte 
étant prévisible durant l'hiver, surtout dans les 
régions du Nord. 

Certains penseront peut-être que le 
réchauffement généralisé pourrait 
être bénéfique pour le climat nordique 
et froid du Canada, parce qu'il prolon
gerait les saisons de croissance et atté
nuerait les rigueurs de l'hiver. Mais 
d'après les scientifiques, il ne s'agit 
pas d'une simple augmentation de 
température, mais également d'une modifica
tion des caractéristiques des vents et des préci
pitations. 

Agriculture 
Le réchauffement de la planète pourrait accen
tuer la gravité et la fréquence des sécheresses, 
en particulier dans les provinces du sud des 
Prairies (Alberta, Saskatchewan et Manitoba). 
Ces régions sont particulièrement vulnérables 
à une érosion et une dégradation potentielle des 
sols, qui résulterait de la diminution des préci
pitations, provoquant elle-même l'assèchement 
des sols. Le Canada pourrait également connaî
tre une multiplication des parasites et des ma
ladies des récoltes. TI est peu probable que les 
principales cultures puissent être déplacées 
vers le nord, parce que la qualité des sols y est' 
médiocre. 

Foresterie 
Le réchauffement de la planète pourrait modi
fier considérablement les limites des forêts ca
nadiennes, à cause d'une réduction phénomé
nale des surfaces boisées du pays. Une 
importante détérioration des forêts pourrait 
également être causée par les invasions de pa
rasites ou d'insectes. En outre, l'assèchement 
de l'air accentuerait inévitablement la fré
quence et la graVité des incendies de forêt. 

Élévation du niveau de la mer 
Une élévation du niveau de la mer provoquerait 
des inondations dans les régions côtières du 
Canada. Les collectivités résidentielles et com
merciales implantées en bord de mer. comme 
Saint-Jean, Vancouver et Charlottetown, se
raient menacées. TI y aurait également risque 
de saturation des systèmes d'égouts pluviaux et 
d'altération de l'alimentation en eau potable. 
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Réserves en eau 
Si les saisons chaudes duraient plus 
longtemps, les réserves en eau pour
raient être touchées par une plus 
grande évaporation. L'abaissement du 
niveau des nappes phréatiques, la di
minution des réserves en eau des ri
vières, des lacs et des réservoirs, et la 
concentration de polluants dans cer
tains des réseaux hydrographiques du 
pays feraient augmenter la demande 
en eau, déjà très forte. La navigation 

sur les Grands lacs et la production d'hydroé
lectricité seraient également touchées. 

Énergie 
Non seulement la capacité de production des 
centrales hydroélectriques canadiennes dimi
nuerait, mais la demande saisonnière de chauf
fage et de climatisation changerait, perturbant 
la fourniture, les importations et les exporta
tions d'électricité. Par ailleurs, les coûts d'ex
ploitation des plates-formes pétrolières dimi
nueraient du fait de l'amincissement de la 
couche de glace. 

Transports 
La période d'expédition inter-glaciale pourrait 
être étendue. Mais on s'attend à une augmenta
tion des coûts d'exploitation du transport par 
les Grands Lacs, à cause d'une baisse probable 
de leur niveau. Dans le Nord, les transports 
pourraient être perturbés, étant donné que le 
dégel du pergélisol rend les routes difficilement 
praticables. 

Pêche 
De nouvelles espèces de poissons pourraient 
envahir les Grands lacs en provenance du sud, 
pendant que les espèces résidentes disparaî
traient. Des courants moins forts et une aug
mentation de la température de l'eau pour
raient perturber les habitudes migratoires des 
poissons et avoir notamment un effet désas
treux sur les saumons. Par ailleurs, le réchauf
fement de l'eau pourrait profiter à l'aquacul
ture. 

Le Nord 
On s'attend à ce que le réchauffement soit par
ticulièrement ressenti dans le nord du Canada. 

Le pergélisol nordique est un élément impor
tant qui influe sur l'écoulement des eaux la 
croissance de la végétation et la stabilité des 
sols. La fonte du pergélisol provoquée par le 
réchauffement de la planète pourrait altérer 
sérieusement l'é~t des routes, des oléoducs et 
des bâtiments. Etant donné que les précipita
tions de pluie et de neige se déplaceraient vers 
le nord, une plus grande quantité d'eau d'écou
lement multiplierait les inondations périodi
ques. Le dégel pourrait libérer d'énormes quan
tités de méthane, actuellement prisonnières en 
dessous de la couche de pergélisol. Ces condi
tions accéléreraient encore le processus de ré-
chauffement. • 

Activités récréatives 
Les activités comme le camping et le golf pour
raient probablement être sur une plus longue 
période. La longueur de la saison de ski pour
rait toutefois diminuer. On envisage même la 
disparition des centres de ski dans des régions . 
telles que le sud du Québec et de l'Ontario. 
Dans les parcs et les étendues sauvages, des 
changements toucheraient la végétàtion et la 
faune. 

Risques 
Même si les changements observés dans les 
niveaux moyens de précipitations et de tempé
rature sont minimes, ils peuvent avoir une inci
dence considérable sur les sécheresses et les 
inondations dans certaines zones sensibles. Si 
la saison des eaux libres des lacs intérieurs est 
plus longue, les orages locaux seront plus 
graves et plus fréquents. Une augmentation 
des chutes de pluie hivernales pourrait accen
tuer l'érosion et les glissements de terrain dans 
les régions arctiques et montagneuses. Des 
températures estivales plus élevées favorise
raient la formation de tempêtes et de cyclones. 

Personne-ressource: 
Alex Manson, 
Directeur, PoUtique nationale, 
SEA 
Téléphone: (613) 943-1535 
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Emissions de gaz à effet de serre au Canada 

L es scientifiques ont détecté des concentra
tions de plus en plus importantes de divers 

gaz à effet de serre (appelés ainsi parce qu'ils 
retiennent la chaleur) dans l'atmosphère. Les 
concentrations de dioxyde de carbone, de mé
thane, de CFC (chlorofluorocarbones), d'ozone 
et d'oxydes nitreux dépassent déjà de loin les 
niveaux les plus élevés présents ces 160 000 
dernières années. 
Depuis la révolution industrielle, les niveaux 
de dioxyde de carbone et de méthane ont consi
dérablement augmenté. ns continuent d'ail
leurs à augmenter de nos jours. On a également 
enregistré une hausse vertigineuse des niveaux 
d'oxyde nitreux; pour leur part, les CFC (gaz 
créés par l'homme, dont le potentiel réchauf
fant est considérable) ne sont apparus dans 
l'atmosphère que dans les années 30. Les scien
tifiques craignent que la présence de ces gaz 
dans l'atmosphère n'intensifie l'effet de serre 
naturel, provoquant le réchauffement de la pla
nète. 

Le Canada contribue au réchauffement 
de la planète 
À l'échelle mondiale, le Canada contribue pour 
environ deux p. cent aux émissions de dioxyde 
de carbone reliées à la production d'énergie, 
pour un ou deux p. cent aux émissions de mé
thane et d'oxyde nitreux, et pour environ 
deux p. cent aux émissions de CFC. Les émis
sions de dioxyde de carbone produites par la 
consommation d'énergie sont de loin les plus 
importantes sources de gaz à effet de serre au 
Canada. 
Le tableau n'est pas le même, par contre, lors
qu'on évalue la contribution du Canada à l'é
chelle mondiale per capita. Sur cette échelle, le 
taux d'émissions du Canada est parmi les plus 
élevés du monde industrialisé. 
Pourquoi les Canadiens consomment-ils autant 
d'énergie? Le contexte géographique et climati
que du Canada, ainsi que la consommation iné
vitable d'énergie par· certaines industries, sont 
en grande partie à l'origine de ces chiffres très 
élevés. 
Cl Le Canada est un pays immense dont la 

population est clairsemée. À cause des di-
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stances séparant les centres ur-
bains, les Canadiens consomment 
une somme considérable d'énergie 
pour les transports et les commu
nications. 

Cl Le Canada est un pays nordique 
dont les climats sont diversifiés et 
parfois extrêmes. Une large part 
de la consommation énergétique 
du pays sert à chauffer et à clima-
tiser les logements, les bureaux et les entre
prises. 

Cl Certains facteurs économiques contribuent 
au niveau relativement élevé de consomma
tion d'énergie. Le Canada possède les ni
veaux de production per capita les plus éle
vés au monde pour le nickel, le cuivre, la 
potasse, le gypse, l'uranium, le zinc, l'orge, 
le bois d'industrie, le bois de sciage et le 
papier journal. n se classe au deuxième 
rang mondial pour la production per capita 
de l'aluminium, du plomb, du blé et de l'a
voine. En outre, l'économie canadienne dis
pose de ressources naturelles considérables 
(mines, forêts, pétrole et gaz naturel). Du 
fait de toutes ces activités et des distances 
à parcourir, le Canada est au deuxième 
rang en matière de transport de fret per ca: 
pita. Ces activités entraînent une consom
mation énorme d'énergie et jouent un rôle 
déterminant dans les émissions de C02 au 
Canada. Si les facteurs géographiques, cli
matiques et économiques ont une incidence 
sur les niveaux d'émissions globaux du 
pays, on peut et on doit réduire ces émis
sions. Le Canada dispose fort heureuse
ment de moyens rentables pour mieux gérer 
son énergie et réduire les émissions de C02. 
Si rien n'est fait dans ce sens, la quantité de 
dioxyde de carbone présente dans l'atmo
sphère doublera d'ici à 2050. 

Sources émettrices de gaz à effet de 
serre au Canada 
De tous les gaz à effet de serre rejetés par 
l'homme dans l'atmosphère ·le dioxyde de car
bone est le plus dangereux. A ce jour, à l'échelle 
de la planète, ce gaz est responsable pour envi-
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ron 60 p. cent de l'aggravation de l'ef
fet de serre. 
LOrsque les combustibles fossiles brû
lent, ils rejettent de grandes quantités 
de carbone et de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. En 1990, le Cana
da a rejeté 460 millions de tonnes de 
dioxyde de carbone dans l'atmosphère. 
Par comparaison, les producteurs na
turels de carbone (plantes et animaux) 
n'émettent chaque année qu'un mil
liard de tonnes environ. 

Les transports représentent 32 p. cent des 
émissions de dioxyde de carbone au Canada, la 
production d'électricité, 20 p. cent, et les 
sources industrielles, 17 p. cent. Le chauffage 
résidentiel non électrique représente 9 p. cent 
et le chauffage commercial, 5 p. cent. 
Les autres gaz à effet de serre (méthane, oxydes 
nitreux et ozone) ont un pouvoir d'absorption de 
la chaleur supérieur au dioxyde de carbone, 
mais parce ce qu'ils sont présents en moins 
grandes quantités dans l'atmosphère, leur im
pact global est moins important. 
Une grande partie du méthane rejeté au Cana
da provient des lieux d'enfouissement, qui re
présentent 38 p. cent des émissions. Les dé
chets animaux et l'élevage constituent l'autre 
source la plus importante. Viennent ensuite 
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l'extraction de gaz naturel, la combustion des 
combustibles fossiles, l'exploitation des mines 
de charbon, les processus industriels et l'extrac
tion de pétrole brut. 
Les CFC, produits chimiques fabriqués par 
l'homme, seront bannis au Canada d'ici la fin de 
1995, mais de par leur -durée de conservation,. 
dans l'atmosphère, ils influeront sur le réchauf
fement de la planète pendant les 100 pro
chaines années. 
L'ozone des basses couches de l'atmosphère, 
créée par des réactions de composés contenant 
du carbone (combustibles fossiles ou liquides, 
solvants et produits chimiques organiques), a 
plus que doublé au cours des 100 dernières an
nées. 
Un tiers de l'oxyde nitreux présent dans l'atmo
sphère est produit par l'homme; en particulier 
par la combustion des combustibles fossiles et 
l'utilisation des engrais chimiques. L'oxyde ni
treux contribue pour environ 5 p. cent aux 
émissions de gaz à effet de serre au Canada. 

Personne-ressource 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
SEA 
Téléphone: (613) 943-1535 
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Mesures· à prendre pour ralentir le 
. réchauffement de la planète 

D'après le récent sondage Environmental Mo
nitor, les Canadiens croient fermement que 

chaque citoyen peut apporter une contribution 
non négligeable en matière de gestion des dé
chets, de prévention de la pollution de l'eau et 
de protection de la faune. Mais seulement sept 
p. cent des répondants croient que chacun de 
nous peut faire quelque chose pour ralentir le 
réchauffement de la planète. En d'autres 
termes, les Canadiens n'ont aucune idée de la 
façon dont ils contribuent vraiment à ce ré
chauffement. 
Le gouvernement et les industriels peuvent 
prendre un certain nombre de mesures impor
tantes pour freiner le réchauffement de la pla
nète, mais l'intervention de chaque citoyen fait 
partie intégrante du processus. Voici un exem
ple d'initiatives décisives qui permettraient de 
réduire les émissions de gaz à effet de serre 
(surtout le dioxyde de carbone) : 
Q Mieux gérer la production et la conserva

tion de l'énergie; 
Q Utiliser moins de combustibles à forte te-

neur en carbone. 
Chacun de nous peut participer intelligemment 
à toutes ces initiatives. La sensibilisation et les 
actions individuelles permettent de contribuer 
dans une large mesure au ralentissement du 
réchauffement de la planète. Chaque Canadien 
rejette environ 4,4 tonnes de carbone par an 
dans l'atmosphère. Le dioxyde de carbone est 
responsable pour environ 60 p. cent du réchauf
fement de la planète provoqué par l'homme. 
n suffit de peu de choses pour apporter sa 
contribution! Les trucs suggérés ci-dessous, 
ainsi que dans les messages d'écocivisme, mon
trent à quel point il est facile de contribuer au 
ralentissement du réchauffement de la planète. 

Appareils électroménagers 
Q Ne mettez le lave-vaisselle en route que 

lorsqu'il est plein. Vous économiserez de 
l'eau, de l'énergie et de l'argent. En 
moyenne, un lave-vaisselle utilise 35 à 
45 litres d'eau chaude par lavage et 
consomme environ 100 kilowatts par an. 

Q Si vous utilisez un lave-vaisselle 
automatique, laissez sécher la 
vaisselle à l'air ambiant. 

Q Ne faites fonctionner la machine à 
laver que lorsqu'elle est pleine. Si 
de nombreuses machines permet
tent de régler le niveau d'eau afin 
de laver moins de linge en ne gas-
pillant ni eau ni énergie, la quantité d'éner
gie nécessaire à l'alimentation de la ma
chine demeure la même. 

Q Étendez le plus de linge possible. En 
moyenne, une sécheuse consomme de 75 à 
100 kilowatts par mois. 

Q Achetez des appareils éconergétiques. Véri
fiez l'étiquette EnerGuide. Plus le chiffre 
indiqué est bas, plus l'appareil est économi
que. 

Chauffage et éclairage 
Q Éteignez les lumières dans les pièces inoc

cupées ou lorsque vous quittez la maison. 
Un ménage consomme environ 1000 kilo
watts/heure par an pour s'éclairer. En étei
gnant les lumières inutiles, vous ferez bais
ser sensiblement ce chiffre. Éteignez 
également les postes de radio et de télévi
sion. 

QInstallez des ampoules fluorescentes com
pactes à la place des ampoules à incandes
cence de forte puissance. Une ampoule fluo
rescente de 10 watts fournit le même 
éclairage qu'une ampoule à incandescence 
de 100 watts. 

Q Mettez hors tension le réservoir d'eau 
chaude lorsque vous quittez votre domicile 
pour une longue période. Ces réservoirs re
présentent 17 p. cent de votre consomma
tion domestique (seul le chauffage 
consomme plus). Si la chaudière et le réser
voir d'eau chaude sont solidaires, ne mettez 
pas la chaudière hors tension car vous ris
queriez d'endommager les deux appareils. 

Q Ajoutez de l'isolant sur le réservoir et les 
tuyaux d'eau chaude. Une couche supplé
mentaire de 50 mm doublera la capacité 
isolante et réduira la déperdition de cha-
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leur, vous faisant économiser 
beaucoup d'énergie. 

Cl Limitez l'utilisation de climati
seurs. Baissez les stores et fermez 
les rideaux pour empêcher la cha
leur d'entrer. Les stores recou
verts d'aluminium réfléchissent la 
chaleur en été et la maintiennent 
à l'intérieur en hiver. 

Cl Portes et fenêtres coupe-froid. Les 
deux-tiers de l'énergie que nous 
consommons à la maison sont at

tribuables au chauffage. L'isolation des ou
vertures peut réduire cette consommation 
de 10 p. cent. 

Cl Baissez le chauffage la nuit et lorsque vous 
quittez la maison. C'est un moyen très facile 
d'économiser de l'énergie et de l'argent. Un 
thermostat programmable peut également 
vous être d'une aide précieuse. 

Cl Si vous possédez un générateur d'air pulsé, 
changez ou nettoyez les filtres au moins une 
fois par an. D sera ainsi plus «econergéti
que ... Quel que soit votre système de chauf
fage ou de climatisation, faites-le régler aux 
niveaux indiqués. 

Cl Plantez des arbres. Les plantes ornemen
tales peuvent réduire sensiblement votre 
consommation d'énergie pour le chauffage 
(en agissant comme coupe-vent) et la clima
tisation (en faisant de l'ombre). En outre, 
les arbres filtrent les polluants atmosphéri
ques, absorbent le dioxyde de carbone et 
servent d'abris à une partie de la faune. 

Cl Si vous avez une piscine, couvrez-la lorsque 
vous ne l'utilisez pas. L'eau restera chaude 
et propre, et s'évaporera moins facilement. 

Transports 
Cl Rendez-vous au travail à pied ou à bicy

clette. L'utilisation de l'automobile contri
bue aux pluies acides, au réchauffement de 
la planète et à la formation de smog. 

Cl Prenez l'autobus pour vous rendre au tra
vail. Les transports en commun sont envi
ron trois fois et demie plus économiques que 
l'automobile si l'on calcule le nombre de 

kilomètres parcourus par passager. Ds sont 
donc moins polluants. 

Cl Pratiquez le covoiturage. Vous pourrez par
tager les frais de transport et polluer moins. 

Cl Faites régler votre moteur au moins deux 
fois par an. Un véhicule bien réglé pollue 
moins, utilise moins d'énergie, coûte moins 
cher à l'usage et peut réduire votre consom
mation de carburant de 10 p. cent. 

Cl Vérifiez régulièrement la pression de vos 
pneus. Les pneus qui ne sont pas suffisam
ment gonflés ne sont pas sûrs, font augmen
ter la consommation de carburant et s'usent 
plus vite. 

Cl Choisissez une voiture à consommation ré
duite. Ce type de voiture utilise moins d'é
nergie, pollue moins et coûte beaucoup 
moins cher à l'achat et par la suite. 

Cl Utilisez les carburants de remplacement, 
comme le gaZ naturel ou le propane. Cha
que type de carburant agit sur l'environne
ment, mais les émissions de ces carburants
là sont moins nocives. 

Cl Évitez de faire tourner 'votre moteur au ra
lenti pour rien. 

Cl En hiver, ne réchauffez le moteur de votre 
auto à l'aide d'un chauffe-moteur que deux 
ou trois heures avant de prendre la route. 
Vous pouvez gaspiller jusqu'à 8 $ par mois 
en laissant votre auto branchée toute la 
nuit. Installez plutôt une minuterie sur le 
chauffe-moteur. 

Cl Réduisez le nombre de déplacements que 
vous faites en auto. Prenez l'autobus ou le 
train pour les longs voyages. 

Cl Conduisez à une vitesse modérée. La plu
part des automobiles consomment 
10 p. cent de carburant de moins à 90 km/h 
qu'à 100 km/h. Réduisez encore plus votre 
consommation de carburant en freinant et 
en accélérant doucement. 

Personne-ressource 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
SEA 
Téléphone: (613) 943-1535 
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Réchauffement de la planète 
et Plan vert du Canada 

Le Sommet de la Terre 
La Conférence des Nations Unies sur l'Environ
nement et le Développement (CNUED), com
munément appelée Sommet de la Terre, a eu 
lieu au Brésil en juin 1992. La plus importante 
et la plus ambitieuse des conférences interna
tionales organisées à ce jour a atteint ses prin
cipaux objectifs. Des conventions portant sur le 
changement climatique et la diversité biologi
que ont été signées par 153 nations. 
Le Plan vert du Canada sert de cadre au débat 
sur des problèmes spécifiques comme les chan
gements climatiques et à notre participation à 
des actions en faveur de l'environnement. 
Grâce à la mise en œuvre du Plan vert, le Cana
da propose aux autres pays un modèle leur 
permettant d'établir leurs propres stratégies et 
plans d'action en vue d'harmoniser protection 
de l'environnement et croissance économique. 

Les priorités du Canada 
Les priorités que s'est fixées le Canada relative
ment au Sommet de la Terre et à ses consé
quences sont les suivantes: 
1:) Établir des normes internationales de ges

tion des forêts et réglementer la pêche en 
haute mer. 

1:) Promouvoir des plans de développement 
durable dans tous les pays. 

1:) Ratifier et mettre en application les en
tentes portant sur le changement climati
que et la diversité biologique que le Canada 
a entrepris d'entériner cette année. 

1:) Soutenir les pays en voie de développement 
par des politiques d'aide humanitaire, com
merciale et financière. 

1:) Renforcer l'hégémonie des Nations Unies 
en matière d'environnement en faisant ap
prouver les résultats du Sommet de la Terre 
par l'Assemblée générale des Nations Unies 
cet automne, et en créant au sein de l'ONU 
une Commission du développement dura
ble. 

1:) Faire adopter d'ici à 1995 une Charte de la 
Terre par toutes les nations présentes à la 
CNUED. 

La Convention cadre des Nations 
Unies sur le changement climatique, 
que le Canada et 153 autres pays ont 
signée à Rio en juin 1992, contient un 
projet de lutte internationale contre le 
réchauffement de la planète. Le Cana
da ajoué un rôle décisif dans la conclu-
sion de cette entente. 

Le 4 décembre 1992, le Premier ministre Brian 
Mulroney a signé le document de ratification de 
la Convention. Le Canada est le premier pays 
industrialisé à ratifier à la fois la convention 
sur le changement climatique et la convention 
sur la diversité biologique. 

La stratégie d'action nationale 
Au Canada, les industries, les municipalités, 
les groupes d'intérêt ainsi que des particuliers 
ont décidé de travailler de concert avec les gou
vernements fédéral, provinciaux et territoriaux 
pour appliquer la Stratégie d'action natio
nale sur le réchauffement de la planète. 
Cette stratégie comporte trois volets princi
paux. TI faut: 
1:) limiter et réduire les émissions de gaz à 

effet de serre; 
1:) anticiper les changements climatiques pou

vant résulter du réchauffement de la pla
nète; et 

1:) stimuler la recherche scientifique et les ca
pacités d'analyse prévisionnelle en matière 

. de changement climatique. 
Dans un premier temps, le Canada s'engage à 
stabiliser d'ici à l'an 2000 ses émissions de 
dioxyde de carbone et d'autres gaz à effet de 
serre aux niveaux de 1990. Le gouvernement 
fédéral est convaincu de la nécessité de réduire 
encore plus ces émissions, conformément aux 
objectifs que s'est fixés la communauté interna
tionale. 

Le Plan vert du Canada 
Le Plan vert du Canada décrit les actions entre
prises par le gouvernement fédéral dans le ca
dre de sa Stratégie d'action nationale sur le 
réchauffement de la planète : 
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Q Des normes minimales de rende
ment énergétique sont définies 
pour les produits consommateurs 
d'énergie, et on multiplie l'étique
tage EnerGuide des appareils 
électroménagers et autres pro
duits. 

Q Les efforts s'intensifient en vue de 
favoriser une industrie cana
dienne de la construction plus éco
nergétique. 

. Q Le rendement et la disponibilité 
des combustibles de remplacement sont 
améliorés et leur utilisation se généralise. 

Q Le programme Mes arbres, mon milieu 
permettra aux Canadiens de planter près 
de 325 millions d'arbres au cours des six 
prochaines années. 

Q Le gouvernement fédéral collabore avec les 
provinces et les agriculteurs en vue de ré
duire les émissions de gaz tt effet de serre 
d'origine agricole. 

Q Le Programme de recherches sur le ré
chauffement de la planète va permettre 

de dissiper l'incertitude qui entoure ce phé
nomène au Canada. Ce programme sera 
axé sur les contextes régionaux, la rapidité 
et la gravité du processus de réchauffement 
au Canada et ses effets sur le climat. 

QL'initiative de l'écocivisme encourage 
tous les secteurs de la société à mettre au 
point des plans d'action qui réduiront les 
émissions de gaz à effet de serre dans un 
esprit de rentabilité. 

Q Le Programme de sensibilisation à 
l'environnement permettra aux Cana
diens de mieux comprendre le problème du 
réchauffement de la planète et leur expli
quera comment les particuliers et les collec
tivités peuvent contribuer à la réduction 
des émissions de gaz à effet de serre. 

Personne-ressource 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
SEA 
Téléphone: (613) 943-1535 

Résumé de sujet Réchauffement de la planète et Plan vert du Canada 
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PROTET DE CALENDRIER POUR LA DIFFUSION 

~ DES MESSAGES D'ÉCOCIVISME 

De février à août 1993 

• Écocivisme 

• 

Mars • Changement climatique et réchauffement de la planète 

Début avril à mi-avril • Appauvrissement de l'ozone 

Mi-avril à mi-mai • Conservation de l'eau 

Mi-mai à mi-juin • Réduction des déchets 

Mi-juin au début juillet • Rayons ultra-violets 

Juillet • Protection des espaces et des espèces 

Fin juillet à mi-août • Smog 

Mi-août au début septembre • Conservation de l'eau 
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1. On entend souvent dire qu'il y a des gens qui sont assis 
sur une mine d'or. 

Ces gens-Ià·ne profitent pas de leur talent; 

Pourtant, on n'entend à peu près jamais parler du fait qu'on met. 
régulièrement de l'or à la poubelle. 

AU'lieu de recycler, on jette encore pour des centaines de 
millions de dollars de papier, de plastique et de verre! . 

Pourquoi, par exemple, ne pas faire ses courses avec des 
. sacs réutiUsables? ... 

Il faut cesser le gaspillage! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
a D~après le recensement de Statistique Capada 

de 1991, une vaste majorité des Canadiens qui 
ont la possibilité de recycler le verre, le métal, 
le papier et le plastique utilisent les moyens 
mis' à leur disposition pour le faire. 

a. Lorsqu'on leur a demandé quel serait le meil
leur moyen pour venir à bout du problème de 
gestion des' déchets, plus de' Canadiens ont 
choisi le recyclage .que la réutilisation et la 
réduction mises ensemble (36 p. 100 contre 
26 p. 100; mais le compostage, cité séparé
l11ent, a obtenu 10 p. 1(0). En fait, cette règle 
des R respecte une certaine hiérarchie, la ré
duction des sources polluantes étant l'objectif 
premier, suivi de la réutilisation. Le recy
clage se place en troisième position. .. , 

a Seulement un Canad.len sur quatre fait régu
lièrement ses' courses avec ses propres sacs. 
C'est pourtant un moyen simple et économi
que'de réutiliser les 'emballages afin d'éviter 
le gaspillage. . .' 

a Le papier (journaux, papier de bureau, papier 
d~ emballage, boîtes en carton, etc.) représente 
plus dutiers de l'ensemble des déchets solides 
produits en Ontario (pour l'instant, les chif
fres n~ sont pas disponible pour .le reste du 
pays). Èn 1988, notre pays a consommé envi
ron 6 millions de tonnes de papier et de car
ton, dont 1,6 millions ont .été recyclées;· 
4,6 millions de tonnes ont donc été déversées. 

dans des décharges (et parfois inCinérées). Si 
les produits à base de papier sont générale
ment biodégradables, r,ien ne se dégrade vrai
ment tout à fait dans une décharge, à cause du 
manque d'air, d'humidité et de lumière. 

a Seulement 45 p. 100 des Canadiens disent 
acheter régulièrement du papier de toilette ou 
des essuie-tout 'fabriqués à partir de papier 
recyclé. Pourtant, il est essentiel que nous . . 
achetions du papier recyclé si nous voulons 
assurer le développement durable de nos fo
rêts et rentabiliser nos efforts de recyclage du 
papier (qui ont pour but d'éviter le gaspil-
lage). . 

: Considérations régionales 
a Le programme de distribution de bacs de,ré

cupération bleus lancé par l'Ontario, qui est le 
plus ancien de tous les programmes de ce type 
à travers le pays, ne perrnetde récupérer que 
de 3 à 4 p. 100 des déchets solides des villes 
ontariennes. 

a Dans 34,9 p. 100 des ménages de Colombie- . 
Britannique, au moins une personne fait ses 
courses avec des sacs réutilisables. ' 

a Les résidants des provinces de l'Atlantique 
sont les plus. convaincus que le recyclage est 
la meilleure solution au problème des ordures 
ménagères. 
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Personne-ressource au niveau 
. national: 

Déchets: 
Danielle Labonté 
Bureau de la gestion des déchets 
Conservation et protection 
Environnement Canada 
Place Vincent Massey . 
351, boul. St-Joseph 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 953~6161 . 
Télécopieur: (819) 997-8701 . 

Études de marche: 
Judy Holland 
Écocivisme 
Environnement Canada 
Édifice Jules Léger, 3e étage 
25, rue Eddy . 

. Hull (Québec) 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 997-6822 
Télécopieur: (819) 953-1626 

Personnes-ressources au niveau 
régional: . 
Atlantique: 
Sue Keare 
Région de l'Atlantique 
Environnement Canada 
Téléphone: (902) 426-6141 
Télécopieur: (902) 426-3897 

Québeé: 
Breqa Nadon 
Région de Quebec 
Environnement Canada 
Téléphone: (514) 283-7192 
Télécopieur: (514) 283-4423 

Ontario: . 
Bob Krauel 
Région de l'Ontario 
Environnement Canada 
Téléphone: (416) 973-5858 
T élécôpieur : (416) 973-6985 . 

Région du Centre et de l'Ouest : 
Chris Menard . 
Conservation et protection 
Environnement Canada . 
Téléphone: (403) 468-8019 
Télécopieur: (403) 495-2451 

Pacifique: 
Bob Shepherd 
Conservation et protection 
Région du Pacifique et du Yukon 
Environnement Canada 

. Téléphone: (604) 666-3055 
Télcopieur: (604) 666-7294 

( 
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2. ~ Au Canada, on a tellement d'eau qu'on a eu l'impres'sion pendant 
. longtemps que les robinets servaient surtout à en arrêter le débit. 

Aujourd'hui, même si on habite un pays rempli d'eau douce, on 
doit avoir plus que jamais le téflexe de fermer les robinets . 

. Nos réserves d'eau potable sont de plus en plus faibles, et, 
quoi qu'il en soit, le traitement de l'eau coûtè une fortune 
colossale .. 

Comme on dit en finances; réduire le débit, c'est épargner! 

On ne. badine pas ... avec.1'eau douce! 
. '. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o En moyenne,.chaque Canadien utilise environ 

390 litres d'eau par jour, soit plus de deux fois' . 
la consommation des Européens. Une majo
rité.de Canadiens (53 p. 100) ne sont pas du 

'. tout d'accord, et 26 p. cent sont plus ou moins 
. d'accord avec hi théorie suivante: «Puisque le 
Canadà possède d'abondantes ressources en 
eau douce, il n'est pas nécessaire que. nous 
réduisions notre consommation d,' eau.» En 
outre, une large majorité (69p. 100) des ré-' 
pondants sont tout à fait' ou plutôt d'accord 
qu'en réduisant leur consoffiIIlation d'eau, ils .' 
verront leur~ impôts et leurs factures d' électri-
cité diminuer sensiblement. iPOurtant, 

.', '. fI 
66 p. 100 n'ont encore installé aucun disposi-
tif à faible consommation d'eau. Seuls 
9 p.1 00 des répondants ont installé de tels 
dispositifs dans le réservoir de leur cabinetde . 
toilette (certains ont même installé des cabi- . 

. nets à faible consommation d'eau); les cabi
nets de toilettè sont les' dispositifs qui 
consomment le plus d'eau dans une maison 
(environ 20 litres chaque fois que l'on tire la 
chasse d'eau). Seulement 28 p. 100 des Ca-

. nadiens sont équipés de pommes de douche à 
débit rédu~t. 

.. ' 

Considérations régionales . 
o La majorité des. Canadiens pensent qu'il ya 

des limites à l'abondance de nos res.sources en 
eau douce. Ils so'nt d'accord sur la nécessité 
de préserver l'eau, qu'ils: èonsidèrent comme 
une ressource non renouvelable . 

o UOntario est.la province du Canada où l'on 
installe le plus de dipositifs à faible consom
mation d'eau, comme les pommes de douche 
à débit réduit. C'est dans la région des Prai
ries qu'onen trouve le moins., 

l 
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. Personne-ressource au niveau 
national: 
Eau: 
Liz Lefrançois 
Analyste de la gestion des eaux 
Environnement Canada 
Place Vincent Massey 
351, boul. St-Joseph 
Ottawa' (Ontario) , 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 953-6161 
Télécopieur: (819) 997~8701 

Études de marché: 
Judy Holland 
Écocivisme 
Environnement Canada 

., Édifice Jules Léger, 3e étage 
25, rue Eddy 
Hull (Québec) 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 997-6822 
Télécopieur: (819) 953-1626 

Personnes-ressources au niveau 
régional, : 
Atlantique: 
Allan Kindervater 
Direction générale des eaux intérieures 
Région de l'Atlantique ' 
Conservation et protection 
Environnement Canada 
Téléphone: (902) 426-1704 
Télécopieur: (902) 426-4457 

Québec: 
Lise Bernier 

, Direction générale des eaux intérieures 
Région du Québec 
Conservation et protection 
Environnement Canada' 
Téléphone,: (418)649-6510 
Télécopieur: (418) 648-3859 

. Ontario: 
Ralph Mouijon 
Région de l'Ontario 
Environnement Canada 
Téléphone: (416) 336-4580 
Télécopieur: (416) 336-6250 

Centre et Ouest : 
Ross Herrington 
Direction générale des eaux intérieures. 
Environnement Canada . 
Saskatoon (Saskatchewan) 
Téléphone :(506) 780-5313 
Télécopieur: (506) 780-5811 

Pacifique: 
Sandy D'Aquino 
Direction générale des eaux intérieures 
Région du Pacijique 
Environnement Canada 
Téléphone :(604) 666-3513 
Télécopieur: (604) 666-3325 

• 



• 

• 

3. Au début des années 70, la pollution de l'air était tellement grande 
Montréal, qu'il y avait même des alertes à la pollution. 

Depuis cette époque, on a fait partout au Canada unboU: 
ménage pour ce qui est des .fumées, mais la combustion 
sous toutes ses form~s produit encore des millions de 
tonnes de gaz'polluants. 

Pour ralentir le réchauffement, économisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas ... avec le climat! , 

Un message d'écocivisme d'Environneinebt Ôanada. 

Facteurs clés 
o Les Canadiens reconnaissent presque unani~ 

mement (88 p. 1(0) qu'à long terme, les 
conditions météorologiques et climatiques 
vont changer dans leur pays (tous les groupes 
démographiques et toutes les régions confon
dus). Soixante-six pour cent des répondants 

, qui sont convaincus que le changement clima
tique est un problème réel croient qu'il est 
provoqué par les activités humaines, tandis 
que 15 p. 100 l'attribuent à la fOlS aux activi
tés. humaines et aux ressources naturelles. 

, . Trente~trois pour cent ignorent' quels' effets 
négatifs pourrait avoir le changement climati
que. 

o Lorsqu'on a demandé aux Canadiens de sug
gérer ,des actions individuelles précises per
mettantde lutter contre le réchauffement de la 
planète et le changement climatique, 
28 p. 100 d'entre eux n'ont pu en mentionner 
aucune. Quatorze pour cent pensent qu'ils ne 
peuvent rien faire à titre individuel. Seule
ment 31 p. 100 ont suggéré la réduction de la 
vitesse au volant, l'utilisation des transports . 
en commun ou l'achat d'automobiles éconer
gétiques; et seulement 12 p. 100 la préserva
tion de l'énergie ou la réduction de la consom
mation de cqmbustibles fossiles.' 

rj Même si les Canadiens. réalisent que ,le ré
chauffementde la planète est provoqué en: 

, parue par l'homme, il est clair qu'ils ne se 
considèrent pas comme un maillon de la 
chaîne et ne voient donc pas comment résou
dre le problème . 

Considérations régionales 
o C'est en Saskatchewan et en Alberta que le 

réchauffement de la planète risque le plus de 
, provoquer des sécheresses et donc des besoins 

en irrigation. 

o C'est au Québec que le réchauffement de la 
planète pourrait générer les conditions météo
rologiques les plus imprévisibles et aUgmen
ter les risques de cancer et d'autres problèmes ' 
de santé . 

o C'est dans les provinces de l'Atlantique et au 
, 'Manitoba que le réchauffement de laplanète 

risque le moins d'avoir des conséquences né
gatives. 
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, Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées à la surface de la Terre, 
qui est provoquée par l'activité humaine. Le 
réchauffement de la planète découle de l'é
mission de gaz àeffet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) ,pro
duits par les activités humaines., Ces émis-

, sions résultent de la combustion des combus
tibles, fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, C02). 

o Le réchauffement de la planète peut avoir de 
graves conséquences pour notre environne
ment. Ce processus, caractérisé par une aug
me'ntation de la quantité des gaz à effet de 
serre qui emprisonnent la chaleur à la surface 
de la Terre, pourrait générer des changements 
climatiques radicaux. Ces changements se 
produiront peut-être trop vite poUr que nos 

, ' écosystèmes ,aient le temps de s'y adapter. 
Nous risquons de connaître une élévation du 
niveau de la mer, la désertification, des inon
dations ou un bouleversement de l'habitàt na
turel de la faune dans certaines régions, ain~i 
qu'un changement des conditions météorolo
giques et climatiques à l'échelle du globe. 

,0 Lorsqu'on leur a demandé quels étaient ,les 
gaz spécifiquement liés au réchauffement de 

, la planète, 21 p. 100 des répondants ont cité le 
dioxyde de carbone, 12 p. 100 le monoxyde 
de carbone, 9 p. 100 les'clùorofluorocar
bones, 7 p. 100 le méthane, 6 p. 100 les gàz 
d'échappement et 2 p. 10<? l'ozone. 

'0 En 1991,le recensement a: permis de détermi~ 
ner que dans 76 p. 100 des ménages dont au 
moins un membre travaille à l'extérieur, au 
moins une personne va travailler en voiture; 
dans 15 p. 100 des cas,' on utilise 'les trans
ports en commun, dans 2 p. 100 des cas, la 
,bicyclette, et dans 9, p. 100 deséas, on se rend 
au travail à pied (parce que les chiffres sont 
arrondis: ces pourcentages ne, totalisent 
pas 1(0), La, combustion des cÇ>mbustibles 
fossiles dans les moteurs produit des émis- , 

sions de monoxyde et de dioxyde de carbone 
, qui contribuent au réchauffement de la pla

nète. De plus, les émissions des moteurs à 
combustion sont à 1; origine du smog et des 
pluies acides. Lc:;s moteurs des autobus ont les 
mêmes effets, mais l'utilisation des transports 
en commun est beaucoup plus éconergique 
que celle des véhicules persorinels, à c'ause de 
la différence d'énergie consommée et d' émis
sions polluantes. Si vous en avez la possibili
té, la bicyclette et la marche sont les, solutions ' 
les plus recommandables et sont également 

, bonnes pour la santé. 

Personne-ressource au niveau ' 
national: 
Réchauffement de la planète: 
Alex Manson ' 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
Section E, 1 er étage 
Promenade Sussex 
Ottawa (Ontario) 

, K1A OH3 
Tél.: (613) 943-1535 

• 
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4. . Parmi les grandes affirmations, il y a celle qui dit qu'on a toujours 
besoin d'un plus petit que soi. 

n yen a une autre qui dit aussi qu'on doit re!?pecter tous les êtres 
vivants; ce qui inclue ~videmment la faune. " 

Au cours des dernières décennies, certaines espèces ont 
disparu, à causedela pollution ou de la destruction de leur· 
habitat. '. 

En tant qu'humain, on a autant besoin de la ~ature, que des 
animaux. 

On se base d'ailleurs sur leur état .de santé pour juger de la qualité de' 
. notre environnement. 

En protégeant la nature, on se protège soi-même! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Une grande majorité de Canadiens se disent 

,d'accord avec l'affirmation suivante: «La 
santé de la faune est l'\ln des mei1leurs"indica~ 
teurs de la santé de l'environnement.» Ils 
peuvent presque totis citer au moins une bonne 
raison de protéger la faune, y compris dans les 
régions sauvages. 

.. Lorsqu'on leur a demandé quelle action indi
viduelle la plus importante ils poQvaiententre- . 
prendre pour protéger la faune et les régions 
sauvages du Canada, 32 p. 100 des Canadiens 
n'ont fourni aucune réponse, tandis que 
20 p. 100 ont simplement proposé de «ne pas 
polluer». . , 
Le Corriité sur le statut des espèces menacées 
de disparition au Canada (CSEMDC) a tou
jours suivi de près' la situation des espèces 
animales et végétales les plus menacées au 
Canada. Il a ainsi pu établir qu'un total de Z30 
espèces, sous-espèces ou populations d'ani~ 
maux et de plantes sauvages étaient en danger. 
U! Canada s'est fixé comme objectif de garan
tir la protectloIide 12 p. 100 de son territoire 
grâce à un réseau de zones protégées. Actuel
lement,environ 7,4 p.loo. du territoire'est. 
protégé d!une quelconque manière, alors que 

. 4,6 p .. l 00 fait l'objet de mesures strictes. 

Considérations régionales . 
. / 

o Les Ontariens sont les plus sensibilisés au fait 
que la santé de notre faune est étroitement liée" 

. à celle de notre environnement, et les Alber
tains le sont le moins. 

o Dans chaque province du Canada, il existe des 
espèces en danger. En voièi quelques exem~ 
pies: 

o Colombie-Britannique - Marmotte 'de l'île 
Vancouver (en danger de disparition,c'est-à- . 
dire menacée de disparition imminente au Ca
nada ou dàns une partie importante de celui~ 
ci) 

o Yukon - Faucon pèlerin (en danger de dispa-
rition) . 

. 0 Territoires du Nord-Ouest - Caribou de Peary 

o Alberta - Buse rouilleuse (menacée, c'est-à
dire qui sera véritablement en danger de dis
parition au Canada si les facteurs qui la ren
dent vulnérable ne sont pas éliminés) 

o Saskatchewan~' Hépiale (disparue du Canada, 
c'est-à-dire qui semble ne plus exister au Ca
nada à l'état sauvage, mais qUi existe ailleurs) 

o Manitoba- Chouette des terriers (menacée) 

. 0" Ontario -Espèces de poissons du sud-ouest de 
l'Ontari9, dont le méné-miroir, le suceur noir 
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et le cisco à museau court (eh danger de dis
parition, menacés et vulnérables) 

.0 Québec - Baleine blanche, carcajou (en dan
ger de disparition) 

o Nouveau-Brunswick - Pédiculaire de Purbish 
(fleur sauvage de la famille des gueules-de
loup; en danger de disparition) 

. 0 Nouvelle-Écosse - Fleurs sauvages des 
plaines côtières, dont la sabatia de Kennedy, . 
le coréopsis ~ose et le clèthre à feuilles d'aulne 

. (en danger de disparition, menacées et vulné
rables) 

o Île-du-Prince-Édouard - Pluvier siffleur (en 
danger de disparition) 

, -
. 0 Terre-Neuve - Cànard arlequin (en danger de 

disparition) . 

. Personne-ressource au nive~u 
national: 
Faune: 
Jack Ricou 
Direct~ur de la campagne 

. Service canadien des parcs 
Environnement Canada 
25, rue Eddy, 49 étage 
Hull (Québec) 
K1A OH3 

'. Tél.: (819) 994-2747 

Études de marché: 
Judy Holland 

. Écocivisme 
Environnement Canada 
Édifice Jules Léger, 39 étage 
25, rue Eddy 
Hull (Québec) 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 997-6822 
Télécopieur: (819) 953-1626 

.--' 

Espaces et espèces -
Personnes~ressources au niveau 
,régional 
Atlantique' 
Terry Shaw 
Service canadien des parcs 

. Biens historiques 
Environnement Canada 
Téléphone: (902) 426-6045 
Télécopieur: (902) 426-7012 

Québec 
Kathleen Barrett 
Service canadièn des parcs 
Environnement Canada . 
Téléphone: (418) 649~8168 
Télécopieur: (418) 648-4238 

. Ontario 
Ross Dobson 
Service canadien des parcs 
Environnement Canada 
Téléphone: (613) 938-5793 
Télécopieur: (613) 938-5785 

Saskatchewan, Manitoba, Nord 
"cheryl Penny 
Service canadien des parcs 
Environnement Canada 
Téléphone: (204) 984-5071 
Télécopieur: (204) 984 .. 2240 

Alberta et Colombie-Britannique 
Kevin Van Tighen 
Service canadien des parcs 
Environnement Canada 
Téléphone: (403) 292-4459 . 
Télécopieur: (403) 292-4746 

• 

• 
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5., ,Il y a au moi~s une dizaine d'ann'ées qù'on nous parle de la 
, nécessité de gérer nos déchets avec intelligence . 

. Pour ce qui est de la 'compréhension du problème, on a beaucoup, 

MJ·· évolué, mais il reste encore beaucoup à faire. , // " 

Les statistiques prouvent qu'on doit faire encore plus d'efforts' 
pour recycler les détritus. 

C'est la façon la plus directe de protéger nos ressources 
naturelles et de réduire, en même .temps, la pollution 
causée par la combustion. 

On ne badine pas ... avec nos ressources! ' 

Un messag.e d'écocivisme d'Environnement Canada. ,. , 

Facteurs clés 
Q D; après le recensement de ,Statistique Canada 

de 1991, une vaste majorité des Canadiens qui 
ont la pOssibilité de recycler le verre, le métal, 
le papier et le plastique utilisent les moyens 
mis à leur diSpOsition pOur leJaire. 

Q Lorsqu'on leur a demandé quel serait le meil
leur moyen pOur venir à bout du problème de 
gestion des déchets, plus de Canadiens ont·' 
choisi le recyclage que hi réutilisation e~ la 
réduction mises ensemble (36 ,p. 100 contie 
26 p. 100; mais le compOstage, cité séparé
ment, ~ obtenu 10 p. 1(0). En fait, cette règle 
des R respecte une certaine hiérarchie, la ré
duction des sources polluantes étant l'objectif 
premier, suivi de la réutilisation. Le recy
clage se place en troisième position, 

Q Seulement un Canadien sur quatre fait régu
lièrement ses. courses avec .ses propres sacs. 
C'est pOurtant un moyen simple et économi

, que de réutiliser les emballages afin d'éviter 
le gaspi~lage. 

Q Le papier (journaux, papier de bureau, papier 
d'emballage, boîtes en carton, etc.) représente 
plus du tiers de l'ensemble des déchets solides 
produits en Ontario (pour l'instant, les chif
fres ne sont pas disponible pour le reste du 
pays). En 1988, notre pays ci consommé envi
ron 6 millions de tonnes de papier et de car
ton, dont 1,6 millions ont. été recyclées; 
4,6 millions de tonnes ont donc été déversées 

. dans des décharges (et parfois inCinérées). Si 
les produits à base de papier sont générale
ment biodégradables, rien ne se dégrade yrai
ment tout à fait dans une décharge, à cause du 
manque d'air, d'humidité et de lumière. 

Q Seulement 45 p .. 100 des Canadiens disent 
acheter régulièrement du papier de toilette. ou 
des essuie-tou~ fabriqués à partir de papier 
recyclé. Pourtant, il est essentiel que nous 
achetions du papier recyclé si nous voulons 
·assurer le développement durable de nos fo
rêts et rentabiliser nos efforts de recyclage du 
papier (qui ont pOur but d'éviter le gaspil-
lage). . 

Considérations régionales 
Q Le programme de distribution de bacs de ré

cupération bleus lancé par l'Ontario, qui est le 
plus ancien de tous les programmes de col
lecte sélective à travers le pays, ne permet de 
recueillir que,de 3à 4 p. 100 des déchets so
lides des villes ontariennes. 

Q Dans 34,9 p. 100 des ménages de Colombie
Britannique, au moins une personne fait ses 
courses avec des sacs réutilisables. 

Q Les résidants de la région de l'Atlantique sont 
, les plusconv,aincus que le recyclage est la 
meilleure solution au problème des ordures 
ménagères. 

Série '1, Message 5 
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Introduction 

Initiative de l'écocivisme d'Environnement Canada 

Faire preuve d'écocivisme, c'est s'engager de sa propre initiative à tout faire pour 
créer un environnement sûr et sain. Il s'agit d'une philosophie qui compte sur 
chaque personne, sur les communautés et les différents groupes, et qui reconnaît que 
chacun de nous peut apprendre à mieux connaître l'environnement et participer à des 
actions responsables entaveur de cet environnement. 

f 

L'Initiative de l'écoci~sme d'Environnement Canada constitue un volet important du 
Plan vert du Canada. En fait, il s'agit d'un des principaux outils de la politique de base 
du gouvernement visant à créer un environnement sûr et sain. 

L'Initiative de l'écocivisme est un plan d'action destiné à chacun de nous. Elle vise 
également les communautés, les entreprises, la main-d'œuvre, les professionnels et 
d'autres organisations. 

Pour créer une vêritable culture de l'écocivisme, il est primordial de sensibiliser le public. 
Les Canadiens souhaitent une information crédible, cohérente, qui reflète les priorités 
nationales et locales. C'est pourquoi on a créé un Programme de sensibilisation à l'envi
ronnement dans le cadre de l'Initiative de l'écocivisme; il s'agit en fait de campagnes 
éducatives axées sur les thèmes des changements climatiques, de la gestion des déchets, 
de la prévention de la pollution des eaux ainsi que de la préservation des espaces et des 
espèces. Ces campagnes sont destinées à permettre aux Canadiens de mieux connaître 
leur ~nvironnement et de participer aux efforts du Plan vert. 

Parce qu'il peut toucher un vaste public, le Programme des messages d'écocivisme 
constitue l'un des pivots de l'Initiative de l'écocivisme . 

1 
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Le Programme des messages d'écocivisme 

Le Programme des messages d'écocivisme devrait permettre au réseau des Ser
vices météorologiques du SEA et aux principaux diffuseurs d'information météo
rologique de communiquer directement aux Canadiens des messages éducatifs 
crédibles faisant appel à leur écocivisme. 

L'Environmental Monitor, étude réalisée en 1991 par Environics Research Group, 
institut privé de sondages d'opinion, montre que les Canadiens sont extrêmement 
attachés à la protection de leur environnement. La majorité des Canadiens sont 
effectivement soucieux de préserver l'environnement; régulièrement, ils recyclent 
(61 %), réduisent la quanti té de déchets et les réutilisent (23 %), font du compostage 
(17 %), évitent les produits toxiques (15 %) et achètent des «produits verts» (13 %). 

Mais le même sondage indique également que le manque d'information ou le caractère 
confus ou contradictoire de celle-ci constituent deux obstacles majeurs à une meilleure 
protection de l'environnement. Les Canadiens veulent être mieux informés sur l'environ
nement (39 %) et ils veulent que cette information soit facilement accessible (36 %). 

Une information de meilleure qualité et plus facile d'accès: voilà les objectifs du Pro
gramme des messages d'écocivisine. 

Q 

• 

.' 

• 
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Un nouveau service à offrir pour le personnel des 
services météorologiques du SEA 

L'utilisation de l'infrastructure des Services météorologiques du SEA pour diffuser 
l'information environnementale constitue une approche innovatrice pour la sensi
bilisation à la protection de l'environnement. Le Programme des messages d'éco
civisme arrive à point nommé, car il offre la possibilité d'améliorer l'image qu'a le 
public des météorologues, à une époque où les services météorologiques tradition
nels doivent faire face à des exigences d'automatisation et de commercialisation 
(en vue de générer des recettes). 

Ce programme est unique en son genre. Il s'agit de la première initiative de ce type à qui 
rend l'information environnementale à ce point accessible aux Canadièns. 

Les Canadiens veulent une information crédible et fiable. Le personnel des services 
météorologiques du SEA est le plus compétent pour répondre à leurs besoins en la matière. 
Par exemple: 

Q Les météorologues sont des personnalités reconnues et respectées dans leur milieu. 
Ils peuvent également donner un caractère plus convivial aux messages. 

Q Les bureaux météorologiques peuvent communiquer l'information aux Canadiens 
avec un souci de cohésion . 

Q Les bureaux météorologiques et les partenaires du SEA offrent un moyen infaillible 
de promouvoir à grande échelle la notion de responsabilité environnementale. 

Q Environnement Canada est une source d'information tout à fait fiable dans son 
domaine. Les Canadiens reconnaissent que l'information diffusée par le Ministère est 
appuyée par des travaux scientifiques tout à fait sérieux. 

Q Le Programme des messagesd'écocivisme s'inscrit dans la philosophie du SEA, qui 
souhaite offrir des services environnementaux à grande échelle par l'intermédiaire de 
ses bureaux météorologiques. \ 

QD'ores et déjà, les Canadiens considèrent que les bureaux météorologiques sont les 
plus aptes à répondre à leurs préoccupations en matière d'environnement. 

Q La diffusion de messages éducatifs d'écocivisme peut apporter une nouvelle clientèle 
aux médias et améliorer l'image qu'a le public des services météorologiques. 

Q Le personnel des BM, des BSM, de certains CM et du CMC est qualifié pour commu
niquer les messages éducatifs environnementaux. Très souvent, les bureaux météoro
logiques sont les seuls à pouvoir diffuser ce type d'information . 

1 
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Le Programme des messages 
d'écocivisme 

Que propose ce programme? 

Ce programme est très complet et bien structuré; il a été mis au point en collaboration 
avec les superviseurs des Services météorologiques des six régions, le CMC et l'ancien 
chef du Bureau météorologique d'Ottawa. 

Les objectifs du Programme des messages d'écocivisme sont les suivants: 

Intégration: 

Cohérence: 

Exactitude : 

Facilité 
de compréhension : 

Les messages seront totalement intégrés au Plan de mar
keting et de communications de l'Initiative de l'écocivisme 
et à d'autres programmes duPlan vert, afin d'éviter tout 
chevauchement des efforts, d'offrir des messages appro
priés et de faciliter l'élaboration de stratégies communes. 

Le Programme des messages d'écocivisme est supervisé 
par une seule entité (Environnement Canada). Les mêmes 
messages seront diffusés par divers médias, les bureaux 
météorologiques et différents partenaires à travers le 
pays, ce qui en garantira la cohérence ainsi que la qualité 
de diffusion. 

( 

Les spécialistes d'Environnement Canada ont révisé les 
messages afin de garantir leur exactitude sur le plan 
scientifique et technique et de s'assurer qu'ils sont bien 
adaptés aux régions. 

Tous les messages sont destinés au grand public. Ils sont 
faciles à comprendre, courts et ont un impact considérable 
sur le public. 

• 

• 

• 



Facilité d'utilisation: 

Adaptation aux régions: 

Facilité de diffusion : 

• 

il s'agit d'un ensemble complet. Chaque message 
est prêt pour la diffusion. Chaque ensemble com
prend de brefs renseignements complémentaires 
ainsi que les noms des personnes-ressources d'En
vironnement Canada au niveau national et régio
nal. Des données succintes sur le domaine couvert 
par chaque message sont fournies (voir «Sommaire 
des thèmes des messages») en même temps qu'une 
liste de documents de référence. Ainsi structuré, 
l'ensemble peut être consulté facilement et rapide
ment par le personnel des services météorologiques. 

S'il y a lieu, des informations spécifiques à une région sont 
fournies dans la documentation accompagnant le mes
sage. La capacité d'adapter les messages au contexte local 
permettra certainement de cibler plus facilement le public 
et de promouvoir l'utilisation des médias. Pour chaque 
message, les noms des personnes-ressources en région 
sont également fournis. 

Les messages ont été spécialement conçus pour être diffu
sés par les météorologues et les professionnels des médias. 
ils sont tous prêts pour la diffusion, que ce soit à la 
télévision, sur des répondeurs téléphoniques, sur Radio
météo, sur Météocopie ou à la radio, ainsi que dans la 
presse écrite. 

1 
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Quels messages sont diffusés? 

Au cours de la première année de mise en œuvre du Programme, le contenu des 
messages portera essentiellement sur l'écocivisme, les changements climatiques 
(réchauffement de la planète et appauvrissement de la couche d'ozone), la lutte 
contre la pollution des eaux,la gestion des déchets et la préservation des espaces 
et des espèces. Le cas échéant, les messages feront également mention de pro
blèmes saisonniers; par exemple, les messages sur la gestion des déchets peuvent 
inclure des trucs pour économiser le papier d'emballage de Noël. 

Les messages serviront à informer les Canadiens et à les inciter à agir, dans l' esprit 
du Programme de sensibilisation à l'environnement de l'Initiative de l'écocivisme 
et pour répondre à la demande d'information exprimée par le public. . 

Comment les messages ont-ils été créés? 

Les messages ont tous été mi!; au point par Environnement Canada et s'appuient sur des 
publications existantes et sur des rapports de consultation. Ils ont été· révisés par ies 
spécialistes des dIfférents services, qui se sont assurés qu'ils sont exacts et adaptés aux 
régions. 

• 

Des météorologues ont également participé à l'élaboration des messages, en les adaptant • 
individuellement au support de diffusion. Les messages ont été modifiés une dernière fois 
par des professionnels connaissant bien le style d'écriture qui convient à chaque type de 
média. 

Quand le personnel des services météorologiques doit-il 
recevoir les messages? 

Le personnel des services météorologiques recevra les séries de messages en plusieurs 
étapes. Chaque série contient des messages quotidiens pour une durée de deux mois. 
D'autres séries de messages seront acheminées environ deux mois avant la date de 
diffusion prévue, afin de laisser le temps au personnel concerné d'en prendre connais
sance. 

Les premières séries de messages seront disponibles dès la mi-décembre de cette année, 
pour une diffusion prévue début février 1993. 

Les messages seront regroupés par séries hebdomadaires, numérotées de 1 à 52. Chaque 
série hebdomadaire comprendra sept messages au total. 

• 
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Autres questions et réponses 

1. Quelles seront les répercussions de ce programme sur ma charge de 
travail? 

Nous reconnaissons que les services météorologiques comportent des responsabi
lités au jour le jour. Toutefois, on doit accorder une grande priorité à ce nouveau 
produit touchant l'écocivisme. Cela pourra signifier que l'on attache moins d'im
portance à certaines prévisions ou consultations. 

La trousse du Programme des messages d'écocivisme qui vous est fournie est 
complète. Des textes prêts à être diffusés, des renseignements complémentaires et le nom 
de personnes-ressources au niveau national et régional sont fournies avec chacun des 
messages. La trousse comprend en outre des renseignements détaillés sur les questions 
touchant l'environnement qui pourraient vous être posées, ainsi qu'un guide de présen
tation du Programme aux médias, y compris des stratégies pour bien le situer. Une liste 
des personnes-ressources sur qui vous pouvez compter dans des domaines précis vous est 
aussi fournie. Autrement dit, nous tentons de vous aider au maximum. 

2. Je ne suis pas un expert des questions environnementales. Qu'est-ce qui se 
passe si les renseignements complémentaires ne comprennent pas toute 
l'information dont j'ai besoin? 

Nous avons tenté d'inclure dans la documentation le plus d'information de base possible 
dont vous pourriez avoir besoin. Si vous désirez en savoir davantage sur un sujet précis, 
une liste d'ouvrages de référence figure dans la partie Sommaire des thèmes des messages 
compris dans la trousse. D'autres documents, par exemple des fiches d'information ou 
d'introduction, seront aussi fournis avec les messages. Chaque message est accompagné 
de noms de personnes-ressources d'Environnement Canada au niveau national et régio
nal. Comme c'est le cas pour le programme des ultraviolets et pour d'autres types de 
demandes de renseignements, nous vous encourageons à soumettre les questions com
plexes ou demandes d'entrevues détaillées à ces personnes. 

3. Est-il réellement approprié de fournir des renseignements 
environnementaux en même temps que les prévisions météorologiques? 

Des messages sur les ultraviolets et d'autres messages dans le domaine de la santé 
d'Environnement Canada ont été inclus dans les bulletins météorologiques. Il pourrait en 
être de même des messages d'écocivisme. On pourrait aussi les présenter comme un 
nouveau produit. Les représentants des services météorologiques traitent souvent de 
questions environnementales dans leurs interventions publiques. En outre, d'importantes 
recherches scientifiques sont effectuées à cet égard par le Ministère. Enfin, le grand public 
a pris l'habitude depuis longtemps de consulter Environnement Canada et les Bureaux 
météorologiques du SEA pour obtenir des directives et de l'information sur les questions 
environnementales . 
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Communication des messages 

Publics cibles 

Le Programme des messages d'écocivisme vise l'ensemble du public canadien. Il 
n'est pas destiné à atteindre un public particulier du point de vue démographique, 

selon l'âge ou le sexe, ou ayant un profil particulier, par exemple le mode de vie et des 
facteurs connexes. Le Programme vise à susciter un comportement plus responsable au 
point de vue environnemental chez les Canadiens en leur fournissant des renseignements 
plus complets et accessibles. 

Principaux intervenants 

Les Bureaux météorologiques (BM), certains Centres météorologiques (CM), les BSM et 
le CMC ont, ensemble, contribué très efficacement à communiquer des renseignements 
aux médias et, en dernier ressort, à un grand nombre de Canadiens. 

En 1991: 

Q 35 millions d'appels du grand public ont été enregistrés par les répondeurs téléphoni
ques; 

Q 391108bulletins radiophoniques en direct et enregistrés ont été diffusés; 

Q Les bulletins radiophoniques programmés ont été entendus par environ 6,2 millions 
de Canadien chaque jour; 

Q Le CMC a desservi 400 stations de radio et de télévision, ainsi que 105 journaux, par 
l'entremise du réseau PClBroadcast News chaque jour; et 

Q Les CM ont diffusé 144 bulletins météorologiques en français et en anglais chaque 
jour au moyen du SNC et de l'AMIS. 

Les messages d'écocivisme seront diffusés au niveau national et régional par les inter
venants suivants : 

Diffusion nationale: 

Q Le Centre météorologique canadien (CMC) 

Q Les partenaires du secteur privé, par exemple le réseau PClBroadcast News, ainsi que 
MétéoMédia et The Weather Channel 

• 

• 
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Diffusion régionale et locale: 

o Les 60 Bureaux météorologiques (BM) d'Environnement Canada 

o Les Centres météorologiques (CM) auxquels le public a accès 

o Les Bureaux des services météorologiques (BSM) 

o Des partenaires du secteur privé, par exemple Telbec, The Western 
Information Network and Standard Broadcasting 

Diffusion nationale et régionale 

Au niveau national,le CMC diffusera les messages au moyen des en-têtes électroniques 
spéciaux de l'écocivisme, codés ECCNI (anglais) et ECCN2 (français). Ces en-têtes seront 
diffusés au niveau national grâce au système d'information météorologique du SEA 
(AMIS). 

Le réseau PClBroadcast News communiquera les en-têtesélectroniquès ECCNI et 
ECCN2 aux médias électroniques et imprimés qui sont ses clients, par suite d'une entente 
de partenariat avec Environnement Canada. Le logo de l'écocivisme sera aussi communi
qué électroniquement aux médias. TI sera mis en banque par les stations de télévision et . 
les médias imprimés, qui l'utiliseront avec les messages. 

~ . Écocivisme 
~~A.. 

Faites votre part, baissez le chauffage! 
Lorsque vous baissez la température la 
nuit, vous contribuez à économiser l'éner .. 
gie et à ralentir le réchauffement du globe. 

Un message d'écocivisme 
d'Environnement Canada . 

9 
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Les partenariats entre les organismes nationaux de télédiffusion et le SEA seront 
établis définitivement avant le lancement du Programme en février 1993. Ils seront 
conformes aux modalités'suivantes : 

Q le texte des messages proviendra du Programme des messages d'écocivisme et 
ceux-ci seront communiqués selon le même calendrier; et 

Q le Programme d'écocivisme et Environnement Canada seront clairement iden-
tifiés comme les sources d'information. 

Au niveau régional et local, il est recommandé que les chefs de station et les 
météorologues des régions se servent des organes de communication suivants pour 
diffuser les messages dans le grand public : 

Q Stations de télévision régionales et stations de radio 

Q Stations de câblodistribution régionales 

Q Répondeurs téléphoniques 

Q Journaux régionaux 

Q Allocutions publiques 

Q Radiométéo et Météocopie 

• 

TI convient de souligner que les journaux régionaux, les interventions publiques, Radio-
météo et Météocopie devraient être considérés comme des choix secondaires au moment • 
du lancement du Programme, étant donné le public restreint qu'ils atteignent (compara:. 
tivement aux autres organes de communication, par exemple la radio). Ce sont les centres 
de responsabilité du SEA, au niveau régional et local, qui prendront la décision finale 
quant aux médias à utiliser pour diffuser ce nouveau produit (par exemple les supervi-
seurs des Services météorologiques et les chefs de station). 

Les partenariats régionaux avec les agences de presse privées (par exemple Telbec) seront 
du ressort des superviseurs des Services météorologiques régionaux et devraient être 
négociés sur la même base que les partenariats nationaux. 

La section Considérations opérationnelles comprend d'autres renseignements sur les 
mécanismes de diffusion. 

• 
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Présentation du Programme 
des messages d'écocivisme 
aux médias 

Les médias servent d'intermédiaire pour communiquer les messages au public, mais ils 
constituent aussi un important auditoire. 

La présentation initiale et la promotion du Programme auprès des clients du SEA, et plus 
particulièrement les médias, jouera un rôle essentiel pour assurer le succès à long terme 
du Programme. C'est aux employés de chacun des bureaux météorologiques de présenter 
ce nouveau produit aux médias. À cette fin, l'équipe chargée de la gestion du Programme, 
la trousse d'information (pochette), les bureaux régionaux des communications ainsi que 
les coordonnateurs du Programme des messages d'écocivisme (à l'intérieur des Services. 
météorologiques) pourront être utiles. 

Si les médias se rendent compte de l'importance du Programme et des avantages de 
travailler avec Environnement Canada, ils répondront positivement aux demandes de 
diffusion du SEA. 

Par ailleurs, si le Programme suscite leur enthousiasme, ils livreront des messages plus 
efficaces au public, ce qui entraînera une réaction favorable de celui-ci. . 

Ce qu'en disent les Canadiens 

Les médias parlent beaucoup d'environnement. Ils savent que les Canadiens sont extrê
mement intéressés par les questions environnementales. 

Toutefois, certains représentants des médias ne savent pas que les Canadiens ne sont pas 
très motivés à en apprendre davantage sur l'environnement, ou à en faire plus à cet égard. 
Cela vient du fait que les Canadiens sont des consommateurs frustrés d'information 
environnementale. 

L'Environmental Monitor, une étude récente effectuée par Environics Research Group, 
institut privé de sondages d'opinion, indique que deux tiers des Canadiens ne sont pas 
satisfaits de la nature (qualité) de l'information qu'ils reçoivent, ni de la façon dont elle 
leur est communiquée. Ils disent notamment que l'information est difficile d'accès et 
déroutante . 
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Cette insatisfaction est accrue du fait que la crédibilité de ceux qui fournissent 
l'information s'est détériorée, exception faite d'Environnement Canada. Selon 
l'étude, les sources d'information les plus courantes, par exemple les groupes non 
gouvernementaux, ont perdu de leur crédibilité au cours des quatre dernières 
années. C'est Environnement Canada qui suscite le plus la confiance des consom
mateurs parmi tous les groupes évalués. 

Les médias, qui sont généralement vus comme une source d'information influente, 
se retrouvent derrière les scientifiques, les groupes d'environnementalistes et 
Environnement Canada, comme source fiable d'information sur l'environnement. 
En résumé, les Canadiens disent clairement qu'ils veulent une meilleure informa
tion sur l'environnement (39 p. 100). Us veulent avoir accès à cette information 

facilement et rapidement (36 p. 100). Us ont en outre une idée très précise de ce qu'ils 
considèrent comme des sources fiables d'information sur l'environnement. 

Répercussions de l'étude de marché 

Les médias ne se ren<~.ent peut-être pas compte qu'ils font partie du problème. Étant donné 
que des données crédibles et simples ont toutes les chances de motiver les Canadiens à 
en apprendre davantage sur l'environnement, les médias auraient tout intérêt à modifier 
la façon dont ils fournissent l'information au grand public. 

Toutefois, il n'est pas recommandé que les employés des bureaux météorologiques disent 

• 

aux médias que leur crédibilité a diminué. Il est plus efficace de mettre l'accent sur les • 
aspects positifs de l'étude, par exemple sur le fait qu'Environnement Canada est perçu 
comme une source d'information très fiable et sur le désir des Canadiens d'avoir accès, 
facilement et de façon constante, à des renseignements crédibles. 

• 



• 

• 

• 

Quels sont les avantages du Programme pour les médias 

En participant à ce programme, les médias: 

Cl occuperont une position d'autorité dans le domaine environnemental et seront 
perçus comme une source fiable de données sur l'environnement; et 

Cl fourniront l'information que leur auditoire désire recevoir, c'est-à-dire une 
information simple, accessible, crédible du point de vue scientifique et 
constamment disponible. 

À cet égard, il est important que les médias associent Environnement Canada et le 
Programme d'écocivisme à la diffusion des messages. 

Les médias devraient se rendre compte que le Programme des messages d'écocivisme les 
aidera à remplir leur fonction de diffuseur de l'information au public. fi est dans leur 
intérêt de tenter de mettre fin à la confusion qui règne sur le marché et de participer à 
l'établissement d'une culture de l'écocivisme. Le programme peut aider les médias à 
contribuer à répondre aux besoins d'information des Canadiens. 

Par ailleurs, le Programme offre aux médias la possibilité d'élargir un produit qui obtient 
du succès (le bulletin météorologique), tout en y ajoutant un élément très en demande (les 
données sur l'environnement). Le Programme des messages d'écocivisme, qui fournit des 
données valables sous une forme convenable, aidera les médias à faire leur travail et 
permettra à Environnement Canada de se servir d'eux pour favoriser un comportement 
plus responsable au niveau environnemental chez les Canadiens. 
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Comment répondre aux exigences de programmation des 
médias 

Les divers médias se rendront compte que le Programme des messages d'écoci
visme est très compatible avec leurs exigences en matière de programmation: 

Cl Les messages sont faciles à comprendre. 

Cl ns seront opportuns et pertinents. 

Cl En tant que service public qUi donne aux Canadiens toutes les raisons d'être 
fiers d'eux-mêmes et de ce qu'ils font, le Programme correspond aux tendances 
actuelles du marché. 

Cl Tous les médias y participent. La section diffusion de la Presse canadienne a convenu 
d'y participer activement. n en va de même pour MétéoMédia et The Weather 
Network. 

Mais ce qui devrait susciter encore plus l'enthousiasme des médias à l'égard de ce 
programme, c'est qu'il vient compléter un aspect déjà réussi de leur programmation 
quotidienne en matière d'information. 

Qu'il fasse partie des messages météorologiques quotidiens ou qu'il figure au bas des 
prévisions pour cinqjours d'un journal local, le message est toujours approprié. n est facile 
à intégrer à tout support médiatique. 

'. 

• 

• 



'. 

• 

• 

Mise en œuvre du Programme 

La mise en œuvre du Programme se fera en deux étapes. 

Première étape - Communiquer avec les médias 

Au cours des trois mois qui viennent (décembre à février),les employés régionaux 
du SEA se familiariseront avec le Programme et commenceront à entrer en rapport 
avec des médias de leur collectivité pour discuter de leur participation. 

La présentation du Programme aux médias a principalement Pour objectif de : 

Q leur faire connaître le Programme; 

Q leur expliquer comment il répond aux besoins des Canadiens en matière d'information 
environnementale (et, à ce titre, constitue une priorité pour Environnement Canada); 

Q leur montrer comment il répond à leurs besoins propres. 

L'établissement d'un climat de confiance mutuelle contribuera à accroître l'intérêt que 
portent les journaux, les magazines et les stations de télévision et de radio au Programme. 

Les météorologues et les chefs de station devraient se servir des documents compris dans 
la trousse (dos de la pochette) pour établir le contact avec les médias de leur région: 

Q Le modèle de lettre aux médias est destiné à aider les employés du SEA à entrer en 
rapport avec les gestionnaires locaux de la programmation de chacun des médias de 
leur région. TIs peuvent utiliser une copie de la lettre ou s'en inspirer pour écrire leur 
propre lettre. 

Q Des données d'information complémentaires peuvent être jointes à la lettre pour 
expliquer en détaille Programme. 

Q Un sommaire d'une étude de marché est fourni afin d'aider les employés à rédiger des 
exposés sur les demandes du marché et les problèmes touchant les données environ
nementales. 

Q Des tierces du logo du Programme d'écocivisme sont fournies et peuvent être utilisées 
à l'interne ou distribuées aux médias locaux, si besoin est (à la discrétion des 
météorologues). 

Les bureaux régionaux des communications fourniront leur appui pour les négociations 
avec les médias. TIs ont tous convenu de désigner une personne-ressource qui travaillera 
en étroite collaboration avec les coordonnateurs régionaux du Programme des messages 
d'écocivisme (des Services météorologiques) et viendront en aide, au besoin, aux chefs de 
. station dans leurs relations avec les médias. TI va sans dire que les chefs de station 
devraient fournir à leurs superviseurs une liste des médias avec lesquels ils entendent 
entrer en rapport au sujet du Programme. Les agents des communications pourront 
communiquer avec les représentants des médias que les chefs de station n'auront .pas 
contactés. Les superviseurs des Services météorologiques sont disponibles pour répondre 
aux questions et résoudre les problèmes découlant de la mise en œuvre du Programme . 
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C'est aussi au cours de cette première étape que chaque bureau établira les 
modalités de fonctionnement du Programme. Les employés des Services météoro
logiques doivent déterminer comment et quand ils veulent diffuser les messages, 
non seulement aux médias (par exemple aux animateurs de télévision), mais aussi 
par l'entremise de Radiométéo, de Météocopie et des répondeurs téléphoniques. 

Deuxième étape - Diffuser les messages 

La deuxième étape commencera en février et coïncidera avec le lancement officiel 
du Programme (date cible: 22 février 1993). À ce moment-là, les messages seront 
diffusés quotidiennement. Les Services météorologiques régionaux élaboreront des 

plans de mise en marché, au niveau régional, de concert avec le gestionnaire des 
Programmes d'éducation du SEA, afm de veiller à ce que le Programme demeure pertinent' 
et utile. Les plans devraient en outre prévoir des façons de trouver de nouvelles occasions 
d'affaires. 

Calendrier sommaire 

Première étape - Communiquer avec les médias 

Décembre 1992 au Les chefs de bureaux météorologiques et les agents régio-
21 février 1993 naux des communications entrent en relation avec les 

médias d'expression française. 

D'ici le 
11 décembre 1992 

8 au 21 février 1993 

Les bureaux météorologiques déterminent comment le 
Programme sera mis en œuvre dans les médias et par 
l'entremise de Radiométéo, Météocopie et des répondeurs 
téléphoniques. 

Les chefs de bureaux météorologiques fournissent à leur 
superviseur une liste des médias d'expression française 
avec lesquels ils veulent communiquer au sujet du Pro-
gramme. 

Des messages de promotion du Programme sont diffusés 
par le réseau CPlBroadcast News. 

Deuxième étape - Diffuser le message 
22 février 1993' Début de la diffusion quotidienne des messages d'écoci

visme par les Services météorologiques du SEA et le CMC 
sur le réseau CPlBroadcast News (via AMIS). 

.-

• 

• 



• 

• 

• 

Considérations opérationnelles 

Principes généraux 

1. Le présent programme est facilement adaptable et vise à encourager la 
créativité. Bien qu'il ne soit pas toujours nécessaire de transmettre textuellement 
les messages, il faut bien se garder d'en modifier le sens. L'objectif fondamental est 
d'assurer la diffusion des messages d'écocivisme et de faire comprendre aux 
Canadiens que ces messages proviennent d'une source digne de foi, Environnement 
Canada. 

2. Les mots-clés «Environnement Canada» et «Message d'écocivisme» doivent être 
mentionnés pendant la diffusion de chaque message. Ainsi, les auditeurs fIniront 
par associer les 'messages d'écocivisme à de l'information digne de foi transmise par 
Environnement Canada. Il n'est pas toujours nécessaire de les mentionner de 
manière explicite. n faut toutefois bien les identifier ou bien les placer dans chaque 
message, à chaque diffusion, quelque soit le médium utilisé . 

3. N'essayez pas de répondre aux questions d'ordre politique ou scientifique concernant 
le Programme ou les messages si elles dépassent vos compétences. En règle 
générale, si vous ne trouvez pas de réponse dans la documentation, ou que vous 
n'êtes pas à l'aise pour répondre à une question, transmettez-la aux 
personnes-ressources dont le nom accompagne le message. 

4. Lorsque le logo de l'écocivisme a été fourni aux médias sous forme d'illustrations 
prêtes à photographier ou par image électronique, il est important de s'assurer qu'il 
est utilisé pendant la diffusion des messages d'écocivisme . 

1 
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Différents modes de diffusion des messages '.:r 

La présente section offre quelques suggestions pour la mise en œuvre du Pro
gramme des messages d'écocivisme. 

Stations de radiodiffusion régionales 

Dans la plupart des cas, le moment précis où le message d'écocivisme est diffusé 
sur les ondes dépendra des ententes intervenues entre les diffuseurs et les chefs 
dé station - ou plus précisément entre les annonceurs et le personnel des services 
météorologiques du SEA. 

Par exemple, il pourrait y avoir une entente selon laquelle l'annonceur donne le signal de 
la diffusion du message à un moment précis du bulletin en posant la question suivante : 

«Quel est le message d'écocivisme d'Environnement Canada aujourd'hui?» 

Le météorologue du Service de l'environnement atmosphérique pourrait ensuite répondre 
par le message suivant: 

«Le kérosène, l'essence et le gaz naturel sont des sources d'énergie dont l'utilisation 
entraîne le réchauffement de la planète en raison de l'émission de gaz à effet de 
serre. Vous pouvez aider à ralentir le réchauffement du globe en consommant moins 
d'énergie.» 

Dans ce cas, c'est l'annonceur qui décide du moment de diffusion du «message d'écoci
visme». 

Stations de télévision régionales 

En ce qui concerne les stations de télévision locales, l'information est la plupart du temps 
transmise par un tiers, en l'occurrence une vedette de la télévision. Le message doit donc 
être écrit sur le texte utilisé par cette personne. 

La télévision offre de nombreuses possibilités. 

Par exemple, à la station CJOH d'Ottawa, affiliée à CTV, on présente couramment le 
dessin d'un enfant de la région pendant le bulletin météorologique. Le message d'écoci
visme pourrait se rapporter au sujet du dessin. 

Une autre option consiste à faire lire le message par la personne qui annonce les prévisions 
météorologiques ou par l'animateur de l'émission. On peut aussi afficher le message à 
l'écran." 

TI existe autant de façons d'introduire les mots-clés «Environnement Canada» et «Message 
d'écocivisme» que de présenter les messages. 

• 

• 

•• 



• Comme vous connaissez bien votre station locale, vous êtes certainement en 
mesure de trouver des idées pour la présentation des messages d'écocivisme. 
Prenez la peine de réfléchir à quelques scénarios possibles avant de rencontrer la 
personne qui doit discuter avec vous du Programme. 

On doit encourager les stations de télévision régionales à afficher le logo de 
l'écocivisme pendant la diffusion des messages d'écocivisme. Rappelez-leur que ce 
logo est disponible par l'intermédiaire du réseau PClBroadcast News, sous les 
en-têtes électroniques ECCNI ou ECCN2. Ils peuvent également se procurer une 
reproduction couleur du logo en communiquant avec le gestionnaire des Pro
grammes d'éducation du SEA. 

Stations de câblodistribution régionales 

Selon les régions,le message d'écocivisme pourrait être un nouveau produit d'information 
et être présenté à l'écran sous forme de message défilant. Dans certains cas, cela pourrait 
se faire dans le cadre du bulletin de Radiométéo. Comme on l'a suggéré pour les stations 
de télévision régionales, les stations de câblodistribution devraient être encouragées à 
présenter le logo de l'écocivisme pendant la diffusion des messages. 

Répondeurs téléphoniques 

• Si on utilise cette option, on doit avoir recours à des messages brefs, pour répondre aux 
exigences de ce médium. Voici, par exemple, à quoi pourraient ressembler les messages 
concernant le réchauffement du globe : 

• 

«L'économie d'énergie permet de ralentir le réchauffement du globe. C'était un message 
d'Environnement Canada.» 

Les bureaux qui disposent d'un service de répondeur téléphonique interactif peuvent 
considérer la possibilité de réserver une «boîte» spéciale pour les messages d'écocivisme. 
Les messages pourraient être entendus à certains moments de lajournée plutôt que d'être 
diffusés 24 heures par jour. 

Journaux régionaux 

Selon les régions, les journaux locaux pourraient accéder aux prévisions météorologiques 
par l'intermédiaire du réseau PClBroadcast News, sous l'en-tête électronique ECCNI ou 
ECCN2. Le cas échéant,les bulletins devraient déjà être composés de manière à inclure 
le message d'écocivisme. Les clients du réseau PClBroadcast News auront également accès 
àu logo de l'écocivisme sur fichier . 
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Dans le cas contraire, le chef de la station locale ou un météorologue du bureau 
local pourrait transmettre un message d'écocivisme aujournallocal par télécopieur 
ou par téléphone. 

Lorsque le message est envoyé par télécopieur, il est recommandé d'apposer le logo 
de l'écocivisme à côté du message de manière à encourager l'utilisation du mot-clé 
«écocivisme». Vous pourriez également envoyer aux journaux locaux une tierce du 
logo (copies dans la pochette au dos de la trousse). 

Le Sommet de la Terre porte des fruits au Canada 

...................................................................... ............................ ................................•••........•....•.................... 

.......................................................... .................................................................... ............. . ................. . 

.............................................................. 

................................................................. 

Utilisez une sécheuse solaire! Chaques 
·fois que vous le pouvez, faites sécher 
votre. linge dehors sur la corde. C'est 
chez soi qu'on commence à freiner·le· . 
réchauffement planétaire .. Un message 
d'écocivisme d'Environment Canada. 

RadiométéolMétéocopie 

. .................. _ ........................... ~ .... . ............ ~ ... _ .. _-_ .... ; ............•... :_ .... . 
'.. . . .. -...... _ ..•...................................... . ................. -.................................... . 

:::::::::::::::.::::::.: ......... :.: .. ;.:.;:::::::::::::::::::::::::::::::::;. 

Le message peut être transmis intégralement à partir des documents du Programme ou 
abrégé conformément aux recommandations fournies au sujet des répondeurs téléphoni
ques. 

• 

• 

• 



• 

• 

• 

Réponses aux questions et aux demandes de 
renseignements supplémentaires 

Questions posées en ondes 

Au cours de la diffusion des prévisions météorologiques, surtout pour la radio, le 
météorologue est souvent appelé à converser avec l'animateur. Si celui-ci l'inter
roge sur le contenu du message, le météorologue doit décider lui-même s'il doit ou 
non répondre à la question. 

Comme le Programme a été conçu pour la diffusion de messages environnementaux 
simples, il est peu probable que vous ayez souvent à répondre à des questions. Gardez 
toutefois une copie de la documentation à portée de la main au cas où l'animateur vous 
poserait une question pendant que vous êtes en ondes. 

N'essayez pas de répondre à une question si vous ne vous sentez pas à l'aise pour le faire, 
si elle porte sur un sujet qui n'est pas traité dans la documentation, ou si elle dépasse le 
cadre de vos compétences. Selon la situation, vous pourrez proposer à l'animateur de faire 
une recherche et de lui donner la réponse au cours du prochain bulletin. Vous pouvez 
également transmettre la question à l'une des personnes-ressources dont le nom accom
pagne chaque message, si vous avez besoin de renseignements supplémentaires. La 
personne-ressource peut éventuellement être disponible pour une entrevue si l'animateur 
désire explorer davantage le sujet. 

Questions transmises par l'entremise des média concernés 

Vous pouvez éventuellement recevoir des questions de la part de lecteurs ou d'auditeurs 
par l'entremise des médias. 

Encore une fois, comme nous l'avons déjà mentionné, le personnel des services météoro
logiques du SEAdoit se sentir libre de répondre ou non, selon ses compétences. Proposez 
de rappeler plus tard pour donner une réponse pertinente . 

1 
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Circonstances particulières ,,' .. 

TI arrive parfois que l'attention du public et des médias se concentre sur une crise 
environnementale particulière ou sur un événement météorologique grave tou
chant une région donnée (par exemple, un degré de rayonnement ultra-violet 
supérieur à la normale, une tornade ou un taux de pollution atmosphérique local 
inhabituellement élevé). 

Comme le veut l'usage dans des cas semblables, les chefs de station doivent exercer 
leur jugement quant à la diffusion de ces informations.· Cela s'est d'ailleurs déjà. 
fait par le passé, notamment dans le cas des études récentes sur la diminution de 
la couche d'ozone. 

Les experts scientifiques du bureau régional du SEA devraient si possible être consultés. 

Lorsqu'une situation semblable ·survient, les météorologistes peuvent décider d'interrom
pre la diffusion des messages d'écocivisme prévus pour lajoumée ou la semaine. 

Dès que la situation revient à la normale, les bureaux météorologiques doivent reprendre 
la diffusion des messages d'écocivisme conformément au calendrier national. On doit 
laisser de côté les messages qui étaient prévus pour les jours pendant lesquels le 
Programme a été temporairement annulé. 

TI est possible, qu'au fur et à mesure du déroulement du Programme, des communications 

• 

concernant des situations critiques, des situations environnementales d'urgence ou des • 
demandes de renseignements sur des circonstances Spéciales soient effectuées par l'en-
tremise du Centre météorologique canadien (CMC). 

Le Programme doit être assez souple pour répondre à des situations particulières ou 
spéciales. 

• 



• 

• 

• 

. Calendrier de diffusion 

Un calendrier de diffusion sera transmis en même temps que la première série de 
messages (janvier 1993). 

Vous trouverez un exemple de calendrier à la section «Calendriers» de la trousse. 

Veuillez insérer les nouveaux calendriers dans la trousse au fur et à mesure que 
vous les recevrez. Si vous avez besoin de la copie d'un calendrier, faites-en une 
photocopie et replacer l'original dans la trousse. Il y aura toujours ainsi au 
moins une copie en lieu sûr! 

Si, pour une raison quelconque, un calendrier doit être modifié, vous en serez informé le 
plus rapidement possible et vous recevrez les nouveaux messages. On vous indiquera 
également qùand reprendra le calendrier habituel et ce que vous devez faire des messages 
qui n'ont pas été utilisés. 

Souplesse à l'échelle locale 

Les chefs de station peuvent décider d'appliquer différemment le calendrier de diffusion 
national lorsqu'il se présente une occasion ou un besoin spécial de traiter d'un sujet en 
particulier. Lorsque des messages à caractère local ont été préparés, les météorologues 

. sont libres de ne pas communiquer les messages d'écocivisme prévus normalement pour 
la journée ou la semaine. Des experts scientifiques des bureaux nationaux et régionaux 
du SEA et des agents de communication seront disponibles pour répondre aux questions. 

Une fois revenu à la programmation habituelle, les bureaux météorologiques doivent 
reprendre la diffusion du Programme des messages d'écocivisme conformément au calen
drier"national. On ne doit pas tenir compte des messages qui étaient prévus pour lesjours 
pendant lesquels les chefs de station ont jugés plus approprié de transmettre de l'infor
mation à caractère local . 
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Suivi de la diffusion des messages .. ' 

Le suivi de la diffusion des messages est important pour l'évaluation du succès du 
Programme. 

Voici quelques suggestions : 

Coupures de presse 

Dans le cas des média imprimés, assurez-vous d'obtenir une coupure de presse des 
messages dès leur publication pendant environ un mois. Vous pourrez ainsi vérifier 

si le réseau de distribution fonctionne correctement et si les logos et·les mots-clés sont 
bien placés. 

Conservez également un fichier des coupures presse de toutes annonces locales touchant 
l'Initiative de l'écocivisme et le Programme des messages d'écocivisme. 

Fichier de lettres 

Conservez un fichier des lettres et des commentaires ou questions du grand public, qui 
vous sont adressées sous d'autres formes par l'entremise des médias. 

Supervision de la diffusion des messages· 

Des discussions sont actuellement en cours avec la Direction générale des services 
météorologiques et les superviseurs des Services météorologiques régionaux pour déter
miner comment superviser la diffusion des messages d'écocivisme au moyen des méca
nismes de communication existants. Des renseignements à ce sujet vous seront 
communiqués ultérieurement par votre superviseur. 

• 

• 

• 
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Votre réseau de soutien 

Équipe de gestion des programmes du SEA 

Christine Hogan 
Gestionnaire des Programmes d'éducation 
Direction générale des politiques du SEA 
Académie La Salle, Bloc E, 1er étage 
373, promenade Sussex 
Ottawa (Ontario) 
KIAOH3 

Téléphone: (613) 943-1534 
Télécopieur: (613) 996-3960 

Andrée Mongeon 
Gestionnaire de projet, Programme des messages d'écocivisme 
Direction générale des politiques du SEA 
Académie La Salle, Bloc E, 1er étage 
373, promenade Sussex 
Ottawa (Ontario) 
KIAOH3 

Téléphone: (613) 947-1906 
Télécopieur: (613) 996-3960 

Coordonnateurs régionaux du Programme des messages d'écocivisme 
(Services météorologiques) 

Centre météorologique canadien (CMC) 
André Bolduc 
CMC 
2121, Voie de service nord 
Autoroute Transcanadienne 
Dorval (Québec) 
H9P IJ3 

Téléphone: (514) 421-4642 
Télécopieur: (514) 421-4639 . . 
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Région de l'Atlantique 
Gordon Leblanc 
Service de l'environnement atmosphérique 
1436, route Bedford 
Bedford (Nouvelle-Écosse) 
B4A 1E5 

Téléphone: (902) 426-9142 
Télécopieur: (902) 426-9158 

Région du Québec 
Jacques Lavigne 
Bureau météorologique de Jonquière 
3219, boul. Saint-François 
Jonquière (Québec) 
G7X7V3 

Téléphone: (418) 548-0981 
Télécopieur: (418) 542-8034 

Région de l'Ontario 
Tony Chir 
Service de l'environnement atmosphérique 
25, avenue St-Clair est 
Pièce 301 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 

Téléphone: (416) 973-5851 
Télécopieur: (416) 973-5665 . 

..; ...... 

, ., 

. , 
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.' Région du Centre 
John Yarema 
Service de l'environnement atmosphérique 
266, avenue Graham 
10e étage, pièce 1000 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 3V4 

Téléphone: (204) 983-4382 
Télécopieur: (204) 983-8916 

Région de l'Ouest 
Ken Nelles 
Service de l'environnement atmosphérique 
Édifice Trim Atria, 2e étage 
4999, 98e Avenue 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 

• -Téléphone: (403) 495-3143 
Télécopieur: (403) 468-7950 

• 

Région du Pacifique 
Will Hayward 
Service de l'environnement atmosphérique 
700-1200, 73e Ave. ouest 
Vancouver (Colombie-Britannique) 
V6P6H9 

Téléphone: (604) 664-9075 
Télécopieur: (604) 664-9195 
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Agents régionaux de communication du SEA 

Région de l'Atlantique 
John Gray 
Communications, Région de l'Atlantique 
Environnement Canada 
45, promenade Alderney 
Dartmouth (Nouvelle-Écosse) 
B2Y2N6 

Téléphone: (902) 426-1923 
Télécopieur: (902) 426-5340 

Région du Québec 
Guy O'Bomsawin 
Communications, Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada . 
100, boul. Alexis-Nihon, 3e étage 
Ville Saint-Laurent (Québec) 
H4M2N8 

Téléphone: (514) 283-1105 
Télécopieur: (514) 496-1446 

Région de l'Ontario 
Maureen Martinuk 
Communications, Région de l'Ontario 
Environnement Canada 
25, avenue St-Clair est 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 

Téléphone: (416) 973-6481 
Télécopieur: (416) 954-2262 
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'Région du Centre 
Nancy Hnatiuk 
Communications, Région de l'Ontario 
Environnement Canada 

. 220-240, avenue Graham 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C OJ7 

Téléphone: (204) 983-4819 
Télécopieur: (204) 983-0964 

Région de l'Ouest 
Gloria Trimble 
Communicati~ns, Région de l'Ontario 
Environnement Canada 
4999, 98e Avenue, 2eétage 
Edmonton (Alberta) 
T6B2X3 

• ,Téléphone: (403) 468-8072 
Télécopieur: (403) 495-2478 

Région du Pacifique 
Margaret Phelan 
Agent de communication, SEA, Environnement Canada 
1200, 73 Ave. ouest, pièce 700 
Vancouver ( Colombie-Britannique) . 
V6P6H9 

Téléphone: (604) 664-9162 
Télécopieur: (604) 664-9004 

• ·.t,' 
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Autres façons de promouvoir 
le Programme des messages 
d'écocivisme 

Activités 

Visites dans les écoles 

Événements spéciaux 
et diffusion en direct 

Activités du SEA 

TI est possible que vous ayez l'occasion de parler de l'éco
civisme et des messages d'écocivisme lorsque vous visite
rez les écoles pour parler de votre travail. 

La participation du SEA aux foires scientifiques et envi
ronnementales constitue, comme cela a déjà été démontré, 
une bonne occasion de parler aux jeunes. 

Bon nombre de stations de radiodiffusion (radio et télévi
sion) ont chaque année une journée portes ouvertes au 
cours de laquelle le public est invité à venir se familiariser 
avec la programmation des émissions. Ce genre d'événe
ment peut être une occasion de parler directement aux 
auditeurs des messages d'écocivisme. 

Les émissions de radio en direct, diffusées par exemple au 
cours des foires municipales, fournissent une occasion de 
promouvoir le Programme d'une manière tout à fait par
ticulière. 

Ayez toujours à l'esprit l'Initiative de l'écocivisme lorsque 
vous planifiez des activités locales pour le SEA, par exem
ple, si vous planifiez une journée portes ouvertes ou des 
visites d'écoliers dans vos locaux. 

Votre direction régionale des communications devraient 
être en mesure de vous aider à trouver quelques idées. 

" '. 
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Présentations publiques 

Colloques, 
conférences 
et exposés 

Même si personne n'a encore été chargée de sollici-
ter des occasions de faire des présentations publi
ques à cette étape-ci du Programme, vous pouvez 
toujours glisser quelques mots à propos de l'Initia
tive de l'écocivisme et du Programme des messages 
d'écocivisme au cours des interventions que vous 
serez appelé à faire. 

Les colloques et les exposés sont d'excellentes occa-
sions de communiquer des messages d'ordre général ou 
particulier au grand public ou à un public cible (par exem
ple, les associations professionnelles). 

Ces colloques et ces exposés peuvent se dérouler au cours 
d'événements organisés, par exemple les foires environne
mentales. 

Ils peuvent constituer une occasion de promouvoir le Pro
gramme des messages d'écocivisme et de mettre en valeur 
les principaux aspects du Programme par rapport à une 
collectivité donnée ou à un thème général (par exemple, 
un colloque sur les changements climatiques à l'échelle 
planétaire). 

Les personnes-ressources dont le nom est fourni avec la 
documentation générale qui accompagne chaque série de 
messages peuvent apporter une aide précieuse au cours 
des colloques, des entrevues avec les médias, etc. Des 
experts régionaux peuvent également participer à des 
discussions . 

1 

----. 
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Outils de promotion 

Le logo de l'écocivisme 

Le logo est identique à celui du Plan vert. Ses composantes forment un tout 
inaltérable, qui doivent toujours être reproduites au moyen . d'un système de 
reproduction reconnu. 

Le logo ne doit pas être modifié. 

Pour que le logo soit parfaitement lisible, rien ne doit apparaître dans l'espace qui 
l'entoure. 

Voici quelques directives concernant l'utilisation de la couleur: 

Cl lorsque le logo est reproduit en plusieurs couleurs, les couleurs suivantes sont 
recommandées: Pantone 123 pour le soleil; Pantone 355 pour l'arbre; cyan pour l'eau; 
et Pantone 3305U ou noir pour la ligne verticale et les caractères d'imprimerie; 

Cl si on ne peut utiliser qu'une seule couleur, il est préférable d'utiliser le Pantone 3305U 
ou le noir. 

1:23 
, 

Ecocivisme 
Environmental Citizenship 
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7. En éteignant la l~mière lorsque vous quittez "une pièce, vous . 
économisez l'énergie et vous contribuez à ralentir le processus de 
réchauffement de la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

460 millions de tomies de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Si votre province de rési

. dence produit une partie de son électricité par 
la combustion de combustibles fossiles, votre 
consommation d'électricité destinée àl'éclai-

'Î rage (1800 KWh d'après les estimations 
d' Hydro Ontario) etson efficacité relative ont 
une incidence sur la quantité de C02 émise 
dans l'atmosphère. 

Q Une bonne partie de l'énergie gaspillée par 
l'éclairage vient du fait que les gens n'étei
gnent pas les lumières lorsqu'elles ne servent 
à rien. L'éclairage représente environ 2% de 
la consommation d'énergie totale d'un foyer. 
Si ce chiffre peut paraître peu élevé, l'impact 

. de cette consommation sur votre portefeuIlle 
et sur l'atmosphère peut être important 

Q Pour réduire notre consommation d'énergie et 
nos émissions de gaz à effet de serre, et donc 

. notre participation au réchauffement de la pla
nète, nous devons: éteindre'les lumières inu

. tiles, remplacer les traditionnelles ampoules à 
',' incandescence par des ampoules fluores

centes ou halogènes, plus économiques, et 
installer des minuteries et des capteurs sur les 
himinaires qui n'ont pas besoin d'être allumés 
en permanence. 

Considérations régionales 
Q C'est en Saskatchewan et en Alberta 

que le réchauffement de la planète 
risque le plus de provoquer des séche-
resses et donc des besoins en irrigation . 

Q C'est au Québéc que le réchauffement de la 
planète pourrait générer les conditions météo
rologiques les plus imprévisibles et augmen

. ter les risques de cancèr et d'autres problèmes 
de santé. 

Q C'est dans les provinces de l'Atlantique et au 
Manitoba que le réchauffement de la planète 
risqùe le moins d'avoir des conséquences né
gatives. 

Série 1, Message 7· 
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Renseignements complémentaires 
Cl Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro-, 
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences ,pour l'environne
ment. 

.Cl Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus'" 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

Cl Une grande partie de notre consommation 
,d'énergie provient des combustibles fossiles .. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nbus per
mettront de réduire là quàntité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

Cl L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
pl ariè te. 

Cl Les émissions imputables à la consommation 
d'ériergie représentent 96 p.cent des émis
sions totàles de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le ga~ naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Réchauffement de la planète: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E', 1er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 

, (613) 943-1535 

, l 
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Série 1 , Remplacement 

L'enfance ... ça vous"fait rêver? 
" ' 

La différence entre ce monde-là et celui des adultes,'c'est le niv:au 
, de. compréhension. 

,On doit admettre que, dans le domaine de l'environnement, on ' 
sort à peine de l'enfance.' ' 

On ~ient tout juste de s'éveiller à l'importance de protéger notre 
envIronnement. " ' . 

L'écocivisme, c'est une foUIe de petites choses qu'il faut 
s'habituer à faire pour notre environnement ,mais c'est 

, , 
aussi développer un esprit environnemental. ' 

On ne badine pas ... avec l'environnement! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Lorsqu'on leur a demandé pourquoiils n'en 

faisaient pas plus pour l'environnement, plus 
des deux tiers des Canadiens ont déclaré 
qu'ils ne disposaient pas des renseignements 
nécessaires ou que ces renseignements étaient' 
trop confus. Quarante pour cent des Cana
diens disent ne pas disposer des rensei'gne
ments qui leur permettraient de mieux proté
ger l'environnement, et 17 p. 100 disent que 
, ces renseignements sont· trop confus pour leur 
permettre d'évaluer les choix qui leur sont 
offerts. Par ailleurs, seulement 19 p. 1 ()() des 
répondants pensent que cela leur cofiterait 
trop cher, que cela n'en vaut pas la peine ou 
que cela n'est pas nécessaire (soit 10 p. 100, 
5 p. 100 et 4 p. 1(0). 

o Lorsqu'on leur a demandé de désigner le prin
cipal problème touchant l'information envi
ronnementale reçue au cours de l'année pas- , 
sée, 3 Canadiens sur 10 ont déclaré qu'ils 
n'avaient rien reçu ou n'avait pas eu accès à 
l'information. Quinze pour cent ont trouvé 
que cette information était confuse, voire 
contradictoire, et 6 p. 100 qu'elle n'était pas 
fiable. Huit pour cent ont trouvé que les ren
seignements fournis n'étaient pas assez prati
ques (peiur être plus précis, 21 % n'ont rien 
reçu, 15 % ont trouvé l'information confuse 
ou contradictoire, 10 % n'y on~ pàs eu accès, 

9 % n'ont eu aucun problème, 8 % n~ont pas 
trouvé les, renseignements assez pratiques, 
6 % ne les ont pas trouvés fiables ... ). ' 

o On peut expliquer le mécontentement du pu- ' 
blic relativement à l'information environne
mentale par la baisse de crédibilité de prati
quement tous les organismes chargés de 

, véhiculer cette information, à l'exception 
, d'Environnement Canada. Au cours des deux 

dernières années, la crédibilité des ministres, • ' 
provinciaux de l'Environnement et des diri- ' 
geants de l'industrie a été entamée. Lapro
portion des Canadiens qui font confiance aux 
dirigeants de l'industrie demeure à 3 p~ 100, 
ce qui est supérieur à la confiànce -accordée 
aux hommes politiques, passée de 2 p. 100 en 

,1989 à 1 p. 100 en 1991! Environnement Ca
nada occupe aujourd'hui la troisième posi
tion, derrière les scientifiques et les groupes 
d'environnementalistes, 28 p. 100 des Cana
diens .faisant tout à fait confiance au Minis-
tère.' , 

o Cela indique que la qualité et la quantité d~s 
renseignements' de nature environnementale 
tr.ansmis au" public posent un sérieux pro
blème. L'Initiative de l'écocivisme et le Pro
gramme des messages d'écocivisme sont des
tinés à réglerce problème. 



, , 

Considérations régionales 
o Le compostage est une solution qui a fait ses 
, preuves. C'est d'ailleurs ce que pensent 
. 35 p. 100 des habitants de la Colombie.~Bri

tannique. En Ontario, ce chiffre n'est que de 
21,3 p. 100. 

Personne-ressource au niveau 
nation~: ' 

Déchets: 
Danielle Labonté. 
Bureau de la gestion des déchets 
Conservation et protection 
Environnement Canada 
Place Vincent Massey 
351, boul. St-Joseph 
Ottawa (Ontario) 
KM OH3 
Téléphone: (819) 953-6161 
Télécopieùr: (819) 997~8701 

Faune: 
Jack Ricou 
Directeur de la campagne, 
Service canadien des parcs 
Environnement Canada 
25, rue Eddy,4e étage 

, Hull (Québec) , 
K1A OH3 
Tél.: (819) 994-2747 

Eau: 
Liz Lefrançois 
Analyste de la gestion des eaux 
Environnement Canada 
Place Vincent Massey 
351, boul. St-Joseph 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 953-6161 
Télécopieur: (819) 997-8701 

Réchauffement de la planète: ' 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
Section E, 1 er étage . 
Promenade Sussex 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
Tél.: (613) 943-1535 

Études de marché: 
Judy Holland 
Écocivisme 
Environnement Canada 
Édifice Jules Léger, 3e étage 
25, rue Eddy 
Hull (Québec) . 
K1A OH3 
Téléphone: (819) 997-6822 
Télécopieur: (819) 953-1626 

• 
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1. On est combien, ici au Québec, à rêver d'un climat comme celui de 
la Floride!. .. 

Possible que ça se produise, mais est-ce qu'on e'stprêt à en payer 
le prix? .. C'est-à-dire à continuer de polluer l'atmosphère de plus 
plus? ' 

Si notre pollution provoquait un changement climatique 
majeur, les scientifiques sont convaincus qu'on ne 
tarderait pas à subir tous les torts que causerait un climat 
trop chaud pour notre environnement. 

Economisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas ... avec le climat! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
,a Les scitmtifiques s'entendent pour affirmer 

, que le processus naturel de changement cli-
, matique est actuellement perturbé par lés acti

vités hum.unes, notamment par la compustion 
des combustibles fossiles destinée à la pro
duction d'énergie. 

a Ce type de ch:,tI'lgement climatique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
ment de la planète, pourrait avoir de graves 
conséquences pour notre environnement. 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi
dité et l'ampleur des changements qui décide
ront de notre facilité à nous adapter. 

a Si ce type de changement climatique peut gé
nérer des conditions météorologiques plus 
clémentds dans certaines régions, le caractère 
iinprévisible de ceschangements,devraitsuf
fire à nous les faire redouter. 

a Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changements climatiques potentiels, il nous 
faut réduire notre contribution'à ces change
ments. Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie- et être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde. ' 

Considératic;ms régionales 
, a-Le changement climatique découlant du ré

chauffement de la planète pourrait altérer 
considérablement le, contexte géographique, 
économique et culturel du Québec. Par exem
ple, les précipitations pourraient changer rapi
dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré
servés en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de -navigation 
maritime et provoquer une élévation du ni
veau 'de la mer ressentie dans les zones cô-

\ ' 

tières. 

a Lé Québec connaît !léjà diverses conditions 
météorologiques extrêmes, que ce soit pen
dant les mois les plus chauds ou les plus ' 
froids. Les tempêtes hjvernales, déjà, vio
lentes; poUrraient s'aggraver; les Québécois 
auraient alors encore plus de mal à s'y adapt
er. 

Série 2, Message ~ . 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise, 

par une, augmentation des températures 
moyennes observées Sùf la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. 'n peut avoir 
de graves conséquences' pour 1 ~ environne
ment. 

o 'Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les' acti vités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des çombus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou ' 

, déversements qui surviennent au cours de la 
'production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits' chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre, consommation 
d'énergie provient des combustibles fossileS. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de, gaz à 

,effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchaUffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

Personne-ressource au ni'veau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, polijique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Section E, 1 er étage 

1 Ottawa (Ontario) . 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Che~DSS, ' 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) """ 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800"363-3651 .' 
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, 2. , L'histoire de la plariète se divise jusqu'à présent en 4 grandes ères 
géologiques et en plusieurs périodes climat~ques. ',', 

Chacune a considérablement transformé la planète; des espèces 
ont disparu,d'autres,ont vu.Ie jour. 

Présentement, on pollue tellement l'atmosphère, que si on 
ne prend pas tout de suite les choses en mam., on pourrait 
provoquer des changements climatiques avec une rapidité 
jamais vue. 

Pour ralentir les changements climatiques, économisons l'énergie 
fossile. 

On ne badine pas ... avec le clim~t! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
a Les 'scientifiques s'entendent pour affirmer 

que le processus naturel de changemen~ cli
matique est actuellement perturbé par les acti
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossUes destinée à la pro
duction d'énergie. 

a Ce type de changement climatique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
ment de la planète, pourrait avoir de graves 
conséquences pour notre, environIlement. 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 

, . météorologiques anormales. Ce sont larapi
dité et l'ampleur des changements qui décide
ront de notre facilité à nous adapter. 

a Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changements climatiques potentiels, il nous 
faut réduire notre contributi.on à ces change-

,ments. Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie et être 
conScients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde . 

Gonsidérations régionales 
a Le changement' climatique découlant du r~

chauffement de la planète pourrai~altérer. 
, considérablement le contexte géographique,_ 
, économique et culturel du Québec. Par exem
ple, les précipitations pourraient changer rapi-
dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré

'serves en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 
maritime et provoquer une élévation du ni':' 

, veau de la mer ressentie dans les zones cô~ 
tières. 

a Au Québec, les industries susceptibles de 
souffrir du réchauffement de la planète sont la 
foresterie, l'agriculture, l'hydroéiectricité et 
les industries connexes, le transport maritime, ' 
les sports d'hiver et certains secteurs du tou
risme. 

Série 2, Message' 2 
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Renseignements complémentaires .. 
CI Le réchauffement de la planète se caraCtérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

CI Le réchauffement de la planète découle. de 
. l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro-

'- . 

duits par les activités humaines. Cesémis-. 
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de 1 'ùtilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

CI Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de . 
l'énergie et un souci d'économie nous per- . 
mettront de réduire la quantité de combusti- . 
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre· 
contribution au réchauffement de la planète. 

. CI L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz .à 

. effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions indjviduelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

Personne-ressource au niveau 
. national : . 
Alex Manson 

. Directeur, politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Section·E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
EnvirQnnement Canada 
.Région dù Québec 
100, boul. AlexisNihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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3. . En moyenne, pour se chauffer, un ménage canadien rejette chaque 
année environ 5 tonnes de dioxyde de carbone dans l'atmosphère! 
Cela équivaut au poids de quatre automobiles de taille 
intermédiaire! Faites votre possible pour économiser l'énergie 
chez vous. C'est un premier pas vers l'écocivisme. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Ci En 1990, les Canadiens ont rejeté· environ . 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis
sions sont imputables au chauffage domesti
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage 
électrique) . 

r 

Ci En raison de notre climat froid, nous consom-. , 
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année p0ur nous chauffer. Cependant, 
nous disposons aujourd'hui de techniques 
nous permettant de nous garder au chaud du
rant l'hiver, tout en économisant de l'énergie 
et de l'argent ) 

Ci Nous pouvons nous chauffer, économiser de 
l'argent et de l'énergie et ralentir le processus 

. de réchauffement de la planète. Il suffit d' iso
ler notre logement, d'éliminer les fuites d'air, 
d'installer des fenêtres et des chaudières éco
nergétiques et de baisser le chauffage lorsque 
cela est possible . 

Considérations régionales 
Ci Parce qu'une grande partie de l'éner~ 

gie consommée au Québec est d'origine 
hydroélectrique, le taux d'émissions' de 
dioxyde de carbone per capita y est leplus bas 
au Canada. La province atteint également ce. 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auquel sesÙbstitue le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue' moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

Ci Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa populatiOn, le Québec\est re
sponsable d'environ 14 p. ceIit des émissions 
.totales de dioxyde de carbone du pays. Les 

, secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pour environ 
70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l'ori
gine de ces émissions. 

Série 2, Message 3 ' 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, quie'st pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. . 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent dela combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
. production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

'0 Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet . de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de laplatiète .. 

o L'énergie que nous consommons à 'la maison· 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous. sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut-
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o L~sémissions imputables à' ia consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen

'dent elles-mêmes du niveau de la demande et 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique . 
373, promenade Sussex. 
Unité E, 1 er étage' 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(6t3) 943-1535 

Person nes~ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS " 
Service de l'environnement atmosphérique, 
Environnement Canada . 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage." 
Saint-Laurent (Québec) . 
H4M 2N6 
(514) 283~1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

de J1utilisation qui est faite des différentes " 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char~ 
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomaSse, 

'" . etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

<"~ • 
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4. Dans de nombreux logements, 10 à 15 p. cent de la déperdition de 
chaleur se fait par le grenier, et 20 à 25 p. cent par le sous-sol. 
Faites le nécessaire poür bieri isoler votre maison. 

Un messaged'écocivisme d'EiIvironnement Canada. 

Facteurs clés 
o En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

. 460 millions de tonnes de dioxyde de carbone' 
. dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis
sions sont imputables au chauffage domesti
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage 
électrique). 

o En raison de notre climat froid, nous consom
. mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous chauffer. Cependant, 

"nous disposons aujourd'hui de techniques 
nous permettant de nous garder au chaud du
rant l'hiver, tout en économisant de l'énergie 
et de l'argent. 

o Environnement Canada, Énergie, Mines et 
Ressources Canada, les ministères ptovin
ciaux de l'Environnement, vos services pu
blics locaux et les groupes d'environnementa
listes·peuvent vous expliquer comment rendre 
votre domicile éconergétique. À.I'.aide de 
moyens très simples pour réduire votre 
consommation ct:énergie, vous pouvez faire 
diminuer votre facture de chauffage et, par la 
même occasion,. votre contribution au ré~ 

chauffement de la planète .. 

Considérations régiQnales 
o Parce qu'une grande partie de l'.éner

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émis-
sions de dioxyde de carbone per capita y est le 
plus baS au Canada. La province atteint éga
lement ce record grâce à une réduction de la 
consommation de pétrole, auquel se substitue 
le gaz naturel,' Qont l'utilisation ne' cesse 
d'augmenter. Le gaz naturel cOntribue moins 
que le pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pour environ 
70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à T ori -. 
gine de césémissions. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
· moyenne!i observées sur la Terre, qui est pro-
· voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
"de graves conséquences pour l 'environne-

. ., 
ment. \ 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à èffet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, meyde nitreux, CFC) pro
duits. par les activités humaines .. Ces émis
sions résultent de la combustion descombus
tibles fossiles (C02; N20) et des fuites ou . 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation dès 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie. et un souci d'économie nous per
me.ttfont de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre. 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 

· serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles~mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite d~s différentes 

.. sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel,la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres 'gaz à effet de seqe. 

Personrie-ressource au niveaù 
national: 
Alex Manson . 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 

> K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363~3651 
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, 5. Qu'est-ce que ça changerait à votre vie si la température se 
modifiait ... s'il y avait de plus en plus de pluie ... si le temps 
. devenait généralement plus nuageux? .. 

Et que diriez-vous si le printemps, l'été et l'automnè 
prenaient tellement de place sur le calendrier, qu'ils ne 
laisseraient à ce pauvre hiver que la période des Fêtes? .. 

· . 
Pour les agriculteurs, ce serait la catastrophe. 

Toutes leurs activités sont basées sur les caractéristiques du 
climat actuel. Un changement climatique rapide coûterait très 
cher. 

Pour ralentir le changementdimatique; économisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas ... avec le climat! 

Un message d'écocivismed'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
CJ Les scientifiques s'entendent pour affirmer 

que le processus naturel de changement cli- ' 
mati que est actuellement perturbé par les acti
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles destinée à la pro
duction d'énergie. 

Ci Ce type de changem"ent climatique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
ment de la planète, pourrait avoir de graves . 
conséquences pour notre environnement. 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi-' 
d;ité et l' amplèur des changements qui décide
ront de notre facilité à nous adapter. 

Ci Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changements climatiqùes· potentiels, il nous 
faut réduire notre èontribution à ces cliange
ments. Pour èela; nous devons mieux gérer 
notre consommation' d'énergie et être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde. . . 

Considérations régionales 
Ci Le changement climatiquedécoularit du ré

chauffement de la planète pourrait altérer. 
considérablement le contexte géographique, 
économique et culturel du Québec. TI po~rrait 
se caractériser par un changement important 

· des précipitations et une variation rapide des 
températur(!s, et rendre plus imprévisibles les 
conditions météorologiques. Si, dans l'en
semble, ces changemeIits sont susceptibles 
.d'entraîner un réchauffement des tempéra
nires, nous devons quand même'être préoccu
pés par leur caractère imprévisible et leur ra-

· pidité. 
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Renseignements complémentaires Personne-ressource au niveau 
o Le réchauffement de la planète se caractérise national : 

par une augmentation des températures Alex Manson . , 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro- Directeur, polttique nationale 
voquée par l'activité humaine. Il peut àvoir Service de l'environnement atmosphérique 
de graves conSéquences pour l'environne-373, promenade Sussex. 
ment. Section E, 1 er étage 

o Le réchauffement de la planète découle de. Ottawa (Ontario) 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de "K1A OH3 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro- (613) 943-1535 

. duits par les activités humaines. Ces émis- P 
sions résultent de la combustion des combus- ersonnes-ressources, 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou Région du Québec 
déversements qui surviennent au cours de la M. Gérald Vigeant 
production, du transport et de l'utilisation des Chef, DSS 
combustibles fossiles et des produits chimi- Service de l'environnement atmosphérique 
ques'(méthane, N20, CFC). Environnement Canada- . 

o Une grande partie de notre consommation Région du Québec . 
d'énergie provierit des combustibles fossiles. 100,boul. Alexis Nihon, 3e étage 

. Une plus grande sensibilisation à la gestion de Saint-Laurent (Québec) , 
l'énergie et un souci d'économie nous per-· H4M 2N6 -
mettront de réduire la quantité decombusti- (514) 283-1106 
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à (514) 283-7149;(télécopieur) 
effet de ~erre et, conséquemment, notre Autres numéros 
contribution au réchauffement de la planète, . . Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés; 
nos actioris individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. \ ' 

( 

.' 

• 

• 



.'Ô 

• 

6. L'invention de la climatisation mécanique de nos édifices est un des, 
plus grands bienfaits du 20e siècle. , ' 

Mais s'il y a miracle dans le domaine de hiclimatisation, c'est bien 
au niveau de toute la planète que ça se produit ... et tous les jours, ' 
eri plus. . 
Nos climatiseurs naturels, ce sont les calottes glaciaires. ' 

Mais si l'atmosphère se réchauffait considérablement, elles 
fondraient. Nous serions inondés de toutes parts. 

Pour ralentir le réchauffement, économisons l'énergie fossile., 
, ' 

On ne badine pas ... avec le climat! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q Les scientifiques' s'entendent pour affirmér 

que le processus naturel de changement cli
matique est actuellement perturbé par les acti
vités humaines, notamment par la combuspon 
des combustible's fossiles destinée à la pro-
duction d'énergie. " ' 

Q Ce type de changement climatique produit pàr 
l'homme, communément' appelé réchauffe-

. ment de la planète, pourrait avoir de graves' 
\ conséquences pour notre' environnement. 

Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. n est difficile de, 

. ,prédire si ces changements seront bénéfiques 
ou non, parce, que nous ne savons pas ,quelle 
~n sera l'incidence localement., ' 

Q La seule chose dont les spécialistes sont rela
tivement certains est l'élévation du niveau de 
la mer, qui pourrait attèindre 10 cm par décen
nie. Un tel changement serait dangereux pour 
les nombreuses villes côtières, qui pourrait 
être inondées. Dans ceriains cas, comme en 
Hollande, au Bangladesh ou dans de nom
breux pays insulaires, une partie du territoire 
pourrait devenir inhabitable. 

,. 
Q Si nous voulons lutter efficacement contre les 
, changements climatiques potentiels, il nous 

faut réduire notre contribution à ces change
ments. Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie et être . 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde. 

-
, Considérations régionales 

Q Le changement climatique découlant ' du ré
chauffement de la planète pourrait altérer 
considérablement lecoiltexte géographique, 
économique et culturel du Québec. Par exeni- , 
pIe, les précipitations pourraient ch3,l1ger rapi-

'dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré
serVes en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 
maritime et provoquer une élévation du ni
v~au de la mer ressenti dans les zones cô
tières. . 

Q La Gaspésie, mais également les régions c,ô
tières de l'embouchure du Saint-Laurent et les 
ÎIes-dé-Ia-Madeleine, pourraient être tou
chées si le réchauffement de la planète provo
que' une élévation du niveau de la mer. De 
nombreuses régions importantes sur le, plàn ' 
économique et culturel pourraient subir des 
répercuSsions importantes, voire même dispa
raître, selon l'ampleur des changén;IentS. 
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Renseignemerits complémentaires 
o . Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro..; 
vaquée par l'.activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne-
ment. . . 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de· 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par. les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 

. déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 

. \ combustibles fossiles et des produits chimi-· 
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
U ne plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséqùemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nôus consommOils à la maison 
. et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, . 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement çontre le réchauffeme~t de 
la planète. 

Personne-ressQurce au niveau 
national: 
Alex Manson· . 
Directeur, pomique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
-373, promenade Sussex - . 
Section E, 1 er étage . 
Ottawa (Ontario) . 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québ~c .. 
-100,boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) . 
H4M2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
. Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

-. 
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7. Réchauffez-le avant de le mettre en route! En hiver, utilisez un' 
. chauffe-mote~r programmable afin de réchauffet:' votre voiture de . 
2 à 4 heures avant de l'utiliser. Les avantages sont nombreux .. 
Vous contribuerez au ralentissement du réchauffement de la 
planète, à la réduction des niveaux globaux de pollution 
atmosphérique et votre facture d'essence sera moins élevée. 

" 
Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les automobiles utilisent énoriném~nt de 

combustibles fossiles et contribuent donc 
pour une large part à l'émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 
automobile rejette 2,36 kg de dioxyde de car
bone par litre d'essence consommé (ce qui 
inclut les émissions dues à la production de 
l'essence) . 

o n est beaucoup plus économique de réchauf-
. fer le moteur à l'aide d'un chauffe-moteur que ' 

de le faire tQurner au ralenti jusqu'à ce qu'il 
soit chaud. Grâce aux chauffe-moteurs, vous 
économlsez de l'argent sur l'essence et vous 
rejetez moins de dioxyde de carbone, qui est 
l'un des principaux agents du réchauffement 
de la planète. 

o Le démarrage à froid contribue a':lssi large
ment aux émissions de comPosés organiques' 
volatils et d'oxydes nitreux,qui 'sont les prin-. 
cipaux composants du smog .. L'utilisation 
d'un chauffe-moteur vous permet de réduire 
les émissions de ces deux agents polluants 
dangereUx pour l'atmosphère . 

Considérations région~les' 

o En tant que deuxième province au Canada 
. pour sa population, le Québec est responsable 

d'environ 14 p. cent des émissions totales de 
dioxyde de carbone. Les seCteurs de l'indus
trie et des transpOrts constituent les sources 
les plus importantes de gaz à effet de serre, 
contribuant pour environ 70 p. cent aux émis
sions de la province. Le chauffage domesti-

'que est également à l'origine de ces ,émis
sions. 
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Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de, la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. TI peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

a Le réchauffement de hi planète découle de 
. l'émission de gaza effet dé serre (dioxyde de 

carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déverseménts qui surviennènt au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi- . 
ques (méthane, N20, CFC). 

a Une grande partie de notre 'consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Unè plus grande sensibilisation a la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per

. mettront de réduire la quantité de combusti-
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz a 
effet de serre et,' conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

a L'énergie que nous consommons ala maison, 
. et pour nos déplacements représente énviron 
un quart des émissions totales de gaz a effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
.ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

a. Lés émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (a savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre a cette demande: Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone. et 
d'autres gaz a effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 

. Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 

. 373, promenade Sussex 
. Unijé E; 1 er étage . 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 

, 
./ 

Service de l'environnement atmosphérique . 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100"boul. Alexis Nihon, 38 étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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Série 2, Remplacement 
\ 

Savez-vous qu'il suffit d'un degré de plus, sur 37 , pour qu'on ne soit 
vraiment plus dans son assiette? .. 

Quand on est fiévreux, on est totalement chambardé. On a 
l'impression que le cerveau fonctionne au ralenti, que nQs sens 
nous transmettent de mauvais signaux, bref, nous ne sommes pas 
en état de fonctionner normalement. 

Si on ne réussissait pas à réd~ire notre rythme de 
pollution, les scientifiques estiment qu'avant'la rm du 
procham siècle, notre atmosphère risquerait d'être malade. 
D'avoir un accès de fièvre! Inquiétant, non? .. 

Pour ralentir le changement climatique, économisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas ... avec le climat! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada: 

Facteurs clés 
o C'est au cours des années 1980 que la Terre a 

connlJ ses cinq années les plus chaudes depuis 
111 ans. Cette soudaine et phénoménale aug
mentation des températures moyennes est 
peut-être le signe d'un changement climatique 
radical. -

o Les scientifiques s'entendent pour affirmer 
que le processus naturel de changement cli
matique {!st actuellement perturbé par les acti -' 
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles destinée à la pro
duction d'énergie. 

,0 Ce type de changement clim'atique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
merlt de la planète, pourrait avoir de graves 
conséquences pour notre environnement: 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. Ce sont larapi
dité et l'ampleur du changement qui décide
ront de notré facilité à nous adaptèr. 

o Les scientifiques ont d'ores et déjà prédit une 
augmentation de la température du globe pou
vant atteindre 3 degrés Celsius d'ici la fin du 
siècle prochain. Ce changement dé tempéra-

, ture pourrait provoquer une élévation totale 
du niveau de ,la mer de 3 à 10 cm par décennie, 

ce qui suffirait à inonder certaines régions' 
côtières constituées de basses terres. 

" o Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changem((nts climatiques potentiels; il nous 

, faut rédwre notre contribution à ces change
ments. Pour cela, nous devons mieux 'gérer 
notre consommation' d'énergie et être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde; , 

Considérations régionales 
o Le changement climatique découlant du ré

'chauffement de la planète pourrait altérer' 
considérablement le contexte géographique, 
économique et culturel du Québec. ' Par exem
ple; les précipitations pourraient changer rapi-, 
dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré
serves en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 

'maritime et provoquer une élévation du ni,
veau de la mer ressentie dans les zones cô
tières. 

d Au Québec, les indUstries susceptibles de 
souffrir du réchauffement de la planète sont la 

, foresterie, l'agriculture, l'hydroélectricité et 
, les industries connexes, le transport maritime, 
les sports d'hiver et certains secteurs du tou

- risme. 



Renseigneme~tscomplémentaires 

D Le réchauffement de la planète se caractérise 
par ùne· augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro- . 
voquée par l'activité humaine. n peut avoit 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

D Le réchauffement de la planète découle de 
l'émissionde gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

\ 

D Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les· émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

DL'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ . 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet ge serre. Si nous sommes bïen informés, 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

Personne-ressource au.niveau . \ 
national': 
Alex Manson 
Directeu-r, polttique nationale . 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
. Section E, 1 er étage . 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

.. Personnes~ressourcesJ 
Région du Québec 
M, Gérald Vigeant 
Chef,DSS 

. Service de l'environnement atmosphérique 
EnvironnementCanada 
Région du Québec. 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) -
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros. 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 . 
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1. Onest tous sensible aux changements de température ... de 
température extérieure, précisons. 

Parfois, une variation aussi minime qu'un seul degré Celsius, peut· 
avoir des conséquences considérables, surtout lorsquè l'avenir de 
tout le potager est en jeu. 

n arrive souvent que la marge entre «trop froid» et «trop chaud» 
est plutôt mince. ., 

Or, si oDQe réduisait pas la consommation de pétrole d'ici à 
l'an 2050, l'atmosphère terrestre risquerait de connaître 
son plus gros coup de chaleur en 4 milliards d'années! 

. Pour ralentir le changement climatique, économisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas .. ~ avec le climat! . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
a C'est au cours des années 1980 que la Terre a 

. connu ses cinq années les plus chaudes depuis 
III ans, Cette soudaine et phénoménale aug

. mentation des températures moyennes est 
peut-être le signe d'un changement climatique 
radical. . 

a Les scientifiques, s'entendent pour affirmer 
que le processus naturel de changement cli- . 
mati que est actuellement perturbé par les acti
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles destinés à la pro
ductiond'énergie. ' 

a Ce type de changement climatique produit par 
l'homme, cOJIllIlunément appelé réchauffe
ment de la planète, pourrait avoir de graves 
conséquences pour' notre environnement. 
,Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi
dité et l'ampleur çlu changement qui décide
ront de notre facilité à nous adapter. 

a Les scientifiques ont d'ores et déjà prédit une 
. , augmentation de la température du globe pOu

. vant atteindie 3 degrés Celsius d'ici la fin du 
siècle prochain. Ce changement de tempéra
ture pourrait provoquer une élévation totale 

du niveau de la mer de 3 à 10 cm par décennie, 
ce qui suffirait à inonder certai~es. régions 
côtières constituées de basses terres . 

a Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changements. climatiques potentiels, il nous 
faut.réduire notre contribution à ces change
ments.· Pour cela, nous devons mieux gérer. \ 
notre consommation d'énergie et être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde. 

Considérations régionales 
o Le changement climatique découlant du ré

chauffement de la. planète pourrait altérer 
considérablement le contexte géographique,· 
économique et culturel du Québec. 'Par exem
ple, les précipitations pourraient changer rapi
dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré
serves en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 
maritime et provoquer une élévation du ni
veau de la mer ressentie dans les zones cô
tières. 

a Au Québec, les industries susceptibles "de 
souffrir du réchauffement de la planète sont la 
foresterie, l'agriculture, l'hydroélectricité et 
les industries connexes, le transport maritime, 
les sports d'hiver et certains secteurs du tou
risme. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures· 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
VOquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour. l' environne
ment. 

o Le ·réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 

. carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro- . 
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des . 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles .. 
. Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossile~ brûlés, les émissions de gaz à 
. effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 

. la planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, polijique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex· . 
Section E, 19r étage 
Ottawa (Ontario) . 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Régio,n du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement C~nada . . 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 39 étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 

. (514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 
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.2. Est-ce que vous faites partie de ceux qui croient que les 
changements sont toujours pour le mieux? 

Si oui, vous ayez tort de le croire -qua~d il s'agit de climat. 

«Réchauffement» n'est pas nécessairement synonyme «d'étés 
beaux et chauds». 

Si le élimat se réchauffait de façon anorinale, il y aurait 
quand même des étés auss. frais et aussi humides que celui 
de l'an dernier. . 

Pour ralentir le réchauffement de l'atmosphère, économisons 
l'énergie fossile. .' . 

On ne badine pas ... avec le climat! . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs' clés 
·0 À cause du temps qu'il a fait, l'été 1992 n'a 

pas été typique des été au Canada. Le carac-
. tère imprévisible du temps a déjà été expliqué 
. de différentes manières .. On a notamment in
voqué les retombées atmosphériques' de l' é
ruption volcanique du Mont Pinatubo et les 
variations occaSionnelles de pression et de . 
courants marins dans le Pacifique, qui consti
tuent le phénomène appelé «El Nino-oscilla-· 
tion australe». 

o On attribue également le caractère imprévisi
ble de l'été 1992 aux changements climati
ques découlant denotrecdntribution à l'effet 
de serre, due en particulier â la combustion de 
combuStibles fossiles destinés à la production 
'd'énergie. Ce type de changement climatique ' 

's'appelle le réchauffement de la planète. . 

o Plus notre climat connaîtra des changements 
radicau~, plus nous' aurons' de la difficulté à 
nousyadapter. C'est pourquoi nous devrions 
avant tout limiter notre impact potentiel sur le 

. réchauffement de la planète en réduisant nos 
émissions de gaz à effet de serre. , , . 

/ . 

Considérations régionales 
o Le changement climatique' découlant du ié

chauffementde la planète pourrait altérer 
considérableinent le contexte géographique, 
économique et culturel du Québéc. TI pourrait 
se caractériser- par un changement important 
des précipitations et une variation rapide des 

. températures, et rendre plus imprévisibles les . 
conditions météorologiques. Si; dans l'en: 
semble, ces changements sont susceptibles 
d'entraîner un réchauffement des tempéra-

, tures, nous devons quand même être préoccu-
pés par leur caractère imprévisible et leur ni- . 
pidité. 

. Série 3, Message 2 

'-



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l',activité humain~. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne-
ment. ' 

o J-.e réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane; oxyde nitreux, CFC) pro" 
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02. N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 

, combustibles fossiles et des produits 'chimi~ 
ques (méthane, N20, CFC). 

o U~e grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 

, l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L' énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ ' 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bieninformés, 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

, Personne-ressource aù niveau 
national' : 
Alex Manson 
Directeur, pomique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Section E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec', 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 

, Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec ' , 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

'Autres numéro~ , 
, Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 
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• 
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3. Dans une maison, la déperdition de chaleur se fait essentiellement 
par les portes' et les fenêtres~ Si vous devez remplacer vos 
fenêtres, installez des 'fenêtres à haut pouvoir isolant. Elles vous 
coûteront probablement plus cher mais, à long terme, vous . 
économiserez de l'énergie et de l'argent et 'vous pourrez améliorer 
considérablement le confort de votre foyer. 

Un message d~écocivisme d'Environnément Canada. 

Facteurs clés 
Q En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 
. 460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 

dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis
sions sont imputables au chauffage domesti
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage 
électrique). ç 

Q En raison de notre climat froid, nous consom
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous chauffer. Cependant, 
nous disposons aujourd'hui de techniques 
nous permettaht de nous garder au chaud du
rant l'hiver, tout en économisant de l'énergfè 
et dè l'argent. 

Q Vous pouvez faire des économies d'énergiè 
en vous équipant de fenêtres en verre énergé-

, tique, contenant du gaz inerte entre les car
reaux, à triple vitrage, dont les cadres sont en 
bois ou en vinyle et qui offrent une bonne 
résistance thermique. Non seulement vous 
économiserez de l'argent à long terme, mais 
votre logement sera plus confortable. 

Q Environnement Canada, Énergie, Mines et 
. Ressources Canada, les ministères provin
ciaux de l'Environnement, vos services pu
blicslocaux ét les groupes d'environnement~
listes peuvent vous expliquer coin ment rendre 
votre domicile éconergétique. À l'aide de 
moyens . très simples pour réduire votre 
consommation d'énergie, vous pouvez faire 
diminuer votre facture de chauffage et, par la 
même· occasion, votre contribution au ré
chauffement de la planète . 

Considérations régionales 

Q Parce qu'une grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada .. 
La province atteint également ce record grâce . 
à une réduction de la consommation de pé
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l.'utilisatiori ne cesse d'augmenter. Le gaz 
nature~contribue moins quele pétrole au ré
chauffement de la planète. 

Q Cependant, en tant que deuxième provinceall 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 

. totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus fmportantes de gaz à 
effet de serre,. contribuant pour environ 
70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l'ori
gine de ces émissions. 
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Renseignements complémentaires 
Q Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir· 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

Q Le réchauffement de la planète· découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 

. carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus- . 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la. 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi~ 
ques (méthane, N20, CFC). 

, QUne grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestionqe 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

Q L'énergie que nous consommons à la maison 
. et pour nos déplacements représente environ 

un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés,nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Q Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dentelles-mêmes du niveau de la demande et 

.de l'utilisation qui est faite des différentes 

. sources (à savoir l'hydroélectricité, le char-
bon, le pétrole, le gai naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale . 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1er étage' 
Ottawa (Ontario) '" 
K1A OH3 . 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant. 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 1 

Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec,1,-800-,363-3651 

• 

• 

• 
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4.' , Pour ceux qui aiment les grandes sensations - surtout les grands 
changements -' le seul mot «apocalypse» les fait rêver du chaos le 
plus indescriptible. 

D'autres penseront tout de suite aux 7 plaies que, selon la Bible, 
Moise a fait subir aux Egyptiens: les sauterelles, la sécheresse, la 
famine, et le reste; 

Si on n'arrête pas de polluer l'atmosphère de plus en plus, on 
connaîtra bientôt - chez nous -' des sécheresses et des 
pluies de plus en plus dévastatrices . . 

Economisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas ... avec le climat! • 

Un message d'écocivismed'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les scientifiques s'entendent pour affirmer 

que le processus naturel de changement cli
matique estactuellement perturbé par les acti- ' 
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles, productrice d' éner-

. gie. 

o Cetype de changement climatique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
ment de la planète, . pourrait avoir de graves 
conséquences pour notre environnement. 
Ainsi, cértaines régions pourrruentconnaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de lamer et des coilditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi
dité et l'ampleur du changement qUI décide
ront de notre facilité à nous adapter. 

o Le Groupe d'experts intergouvernemental . 
pour l'étude du changement climatique a pré
vu que l'élévation du niveau de là mer pour
rait atteindre de 3 à 10 cm par décennie.' Les 

, estimations les plus optimistes parlent de 
6 cm 'par décennie. Ce phénomène est dû 
principaleme'nt à l' a4gmentation des vohimes 

'd'eau de mer provoquée par le réchauffement 
età la fonte des glaces et des glaciers. 

o Au Canada et ailleurs dans le monde, des 
régions côtières importantes, d'un point de 
vue historique notamment, pourraient être 
menacées par le réchauffement de la planète . 

(' 
f 

Deplus, 15 à 20 p. cent des terres cultivables 
de pays comme l'Égypte et le Bangladesh 
risquent d'être inondées si le niveau des mers 
s'élève ne serait-ce que d'un mètre. 

o Si nous voulons lutter efficacement contre les 
'\ changements climatiques potentiels, il nous 

faut réduire notre contribution à ces change
ments. ,Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie et' être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde. 

Considérations régionales. 
o Le changement climatiqUe découlant du ré

chauffement de la planètè pourrait altérer 
considérablement le, contexte géographique, 
économique et cultUrel du Québec. Par exem- . 

, pie, les précipitations pourraient changer rapi
. dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré

serves en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 

. maritime et,provoquer une élévation du ni-
,veau de la mer ressentie dans les zones cô
tières. 

o Au Québec, les industries susceptibles de 
souffrir du réchauffement de la planète sont la 

. foresterie, l'agriculture, l'hydroélectricité et 
les industries connexes, le transport maritime, 
les sports d'hiver et certains ,secteurs du tou
risme. 
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Renseignements complémentaires 
o I;-e réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peJ.1t avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méth;me, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. tes émis
sions résultent de la 'combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provIent des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti-

'bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre. et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement <1ela planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
. . et pour nos déplacements représente environ 

un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions ifl(:l~viduelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: i . 

Alex Manson 
Directeur, pol~ique nationale . 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Section E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, ·DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 

. Environnement Canada 
Région du Québec . 
100,boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
·(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 • 

• 
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• 

5. Avez-vous remarqué comme il ne faut presque rien pour être 
'rt b'? . . ' pe ur e ... , 

Dès le moindre changement dans nos habitudes'ou dans notre 
environnement, on ne ~e comporte plus de la même façon. 

Les scientifiques ont remarqué que les ours polaires ont eu 
moins de rejetons dans les années 80 qu'au cours des' 
années~ antérieures. 

Ils pensent que c'est un des effets néfastes de 
l'augmentation récente de la tem~raturedans l'Arctique ... 
et ils s'inquiètent de ce que vont devenir les écosystèmes 
nordiques! . 

Pour ralentir le réchauffement, économisons l'énergie fossile .. ' 

On ne badine pas ... avec le climat! 
, 

Un message d'écocivisme d'Envîrorinement Canada. 

Facteurs clés 
o La survie des ours polaires dépend de la stabi

lité de leur habitat naturel. Lorsque la ban
quise est en un seul bloc, ils la parcourent àla 
recherche des phoques, qui constituent 'leur 
principale nourriture. Durant les mois plus 
chauds, lorsque la banquise se sépare, les ours 
polaires doivent se replier sur la terre ferme, 

, loin 'des phoques. Pendimt guatre mois, ils 
survivent ,alors, principalement grâce aux 
graisses qu'ils ont accumulées. ' 

o À cause des périodes de temps généralement 
plus chaud que nous avons connues récem
ment, la banquise est moins stable pendant de 
plus longues périodes, et les ours polaires ne 
peuvent donc pas se nourrir de phoques aussi 
longtemps. En conséquence, ils accumulent 
une quantité de graisse nettement inférieure et 
ont donc plus de difficul~é à survivre.et à se 

. reprodui~e. 

o Si le réchauffement de la planète persiste, les 
écosystèmes du Nord, dont dépendent les ours 
polaires et d'autres espèces, vont connaître 
des changements radicaux, mettant en péril 
l' averur de ces espèces . 

o Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changements climatiques potentiels, il nous 
faut réduire notre contribution à ces change
ments. Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie et ,être 
conscients de notie responsabilité à l'égard du 
re~te du mOnde. 
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Renseignements complémentaires' 
a Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation dès températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro

,voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

a Le réchauffement de 'la planète découle de 
l'émission ç1e gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis-

, sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
produCtion, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). .' 

a Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de ' 
l'énergie et un souCi d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre' 
contribution au réchauffement de la planète. 

a L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gai à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 

, la pi~nète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex MaQson 
Directeur, polijiqùe nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex ' 
Section E, 1 sr étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources; , 
, Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
SainRaurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-71,49 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

i 
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• 
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6. Personne n'auràit pu croire que des animaux aussi gros que les 
dinosaures et les mammouths pouvaient disparaître net; fret, sec 
de la surface de la Terre? Jamàis. . . 

C'est pourtant arrivé à l~ suite d'un malheureux changement 
rapide du climat. . 

Si on ne commence pas tout de suite à réduire notre 
consommation de pétrole, on prend un bien grand risque 
climatique. . . 

Economisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas ... avec le clühat! 

. Un message d'écocivisme d'Environnement Canada . 

Facteurs clés 
a Les scientifiques s'entendent pout affirmer 

que 'le processus natUrel de changement cH-
. matiq~e est actuellement perturbé par les acti
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles destinée à la pro- : 
duction d'énergie . 

a Ce type de changement climatique produit par 
'l'homme, 'communément appelé réchauffe
ment de la planète, pourrait avoir de graves 

. conséquences pour notre environnement. 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer' et des,. conditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi
dité et l'ampleur des changements qui décide
rontde notre facilité à nous adapter. 

a . Si nous vOl;llons lutterefficaeement contre les 
chang'ements climatiques potentiels, il nous 
faut réduire notre contribution à ces change

.' ments. Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre" consommation ,'d'.énergie et être 
consCients de notre responsabilité à l'égard du 

, reste du monde. ' 

. Consi~érations régionales 
. a Le changement climatique découlant du ré

. chauffement de la planète pourrait altérer 
considérablement le contexte géographique, 

. économique et culturel 'du Québec. n pourrait 
se caractériser par un changement important 
des précipitations et Une variation rapide des 
temPératures, et rendre plus imprévisibles les 
conditions" météorologiques. Si, danS l' en
semble, ce~ changements sont susceptibles' 
d'entraîner un réchauffement des tempéra- . 
tures, nous' devons quand même être préoccu
pés par leur caractère imprévisible et leur ra-
pidité. . 
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, Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par· une augmentation des températures. 
moyennes observées sur laTerre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. TI peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro:r 

, duits par les activités humaines. .Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, NzO) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
,production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

, ( 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souCi d'économie nous per
mettront de réduire la quan.tité de combusti
bles . fossiles brûiés, les émissions de gaZ à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que noùsconsommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions individuelles nous permettront de· 
lutter efficacement contre lé réchauffement de 
la planète. 

\ 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, politique nationale 
Service del;environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Section E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 

, 

Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec)' 
H4M 2N6 
(514)283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

'. 

• 

• 
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7. Faites votre part: baissez le chauffage! En baissant le chauffage la 
nuit et lorsque vous quittez la maison, vous économisez de ' 
l'énergie et de l'argent et vous contribuez au ralèntissement du 
processus de réchauffèment de la planète. . 

Un ~essage d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
. dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis
sions sont imputables au chauffage domesti
que (ces clùffresn'incluent pas le chauffage. 
électrique). . 

o En raison de notre climat froid, nous consom
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous chauffer. Cependant, 
nousdisposo(ns aujourd'hui de techniques 
nous permettant de nous·garder au chaud <;lu
rant l'lùver, tout en économisant de l'énergie 
et de l'argent: 

o Pour préserver l'énergie et économiser de 
l'argent tout en protégeant notre climat, vous 
pouvez installer un thermostat à minuterie 
automatique, baisser le chauffage lorsque 
vous vous couchez ou quittez la maison et 
bien isoler votre logement. 

;.~. 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner

gIe consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auquel se substitue' le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel'contribue moins que le 
pétrole aU réchauffement de la planète~ 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population,' le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transportsconsti
. tu"ent les sources les plus impOrtantes de gaz à 
. effet de serre, contribuant pour environ 
70 p. cent aux émissions de la province; Le 
chauffage domestique est également à l'ori
gine de ces émissions . 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées. sur la Terre, qui est pro~ 
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 

. production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi

. qiles (méthane, N20, CFC). 
! 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés" les émissions de gaz à . 
effet de serre. et, consé.quemment, notre 
contribution aU,réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un qùart des émissions totales de gaz à effet de . 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement dela 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 àu Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité,! le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
éniissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressourceau niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943~ 1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant . 
Chef,DSS 
Servicè'de l'environnement atmosphérique 
.Environnement Canada 

. Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Quépec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 , 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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, Série 3, Remplacement 

Selon vous, qu'est-ce qui a vraiment changé le monde depuis 
, 4 milliards 900 millions d'années? .. Les 4 grandes ères 
géologiques, bien sûr,mais aussi plusieurs changements 
climatiques majeurs! . 

Si on continue à polluer l'at'mosphère au rythme qu'on 
, connaît maintenant, on se dirige tout droU vers de grands 
bouleversements du climat. 

, Et les scientifiques prétendent qu'ils seront plus importants que 
jamais! ' 

Pour ralentir le réchauffement de l'atmosphère,économisons l'énergie 
fossile. ' , 

On ne badinepas .. ~ avecJe climat! , 
1 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les scientifiques s'entendent, pour affirmer 

que le processus nanirel de changement cli
matique est actuellement perturbé par les acti
vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles' destinée à la pro
duction d'énergie. 

a Ce type de changement climatique produit par 
l'homme, ,communément appelé réchauffe
meilt de la planète, pourrait avoir de graves 

, conséquences pour notre environnement. 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva
tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi
dité et l'ampleur des changements qui décide
ront de notre facilité à.nous adapter. 

a Si nous' voulons lutter efficaceqlent contre les 
changements climatiques potentiels, il nous 
faut réduire notre contribution à ces change
ments. Pour cela, nous devons mieux gérer ' 

'notre. çonsommation d'énergieèt être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du 

, reste du monde. ' 

Considérations régionales 
a Le changement climatique découlant du ré-

'chauffement de la planète pourrait altérer 
considérablement le contexte géographique, 
économique et culturel du Québec. Par exem- ' 
pIe, les précipitations pourraient changer rapi
dement et toucher aïnsi l'agriculture, les ré
serves en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les' voies de navigation 
maritime ,et provoquer une élévation du ni
veau de la mer ressentie dans les zones cô-' 
tières. 

a Au Québec, les industries sus~eptibles de 
souffrir du réchauffement de la planète sont la 
foresterie, l'agriculture, l'hydroélectricité et ' 
les industries connexes, le transport maritime, ' 
les sports d'hiver et certains secteurs du tou
risme. 

/ 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une. augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro

. voquée par l'activité humaine. Il pet,lt avoir 
de graves conséquences pour l'environne: 
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro-

. duits par les activités humaines." Ces émis
sions résultent de la combustion des combus~ 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, 'du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques,(méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et Un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissioris de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, 
nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 

. Alex Manson 
, Directeur, polttique nationale 

Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Section E, 1 er·étage . 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service. de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec . 
100, boul. Alexis Nihon, 38 étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 

\ (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

. Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363"3651 
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1. On dit souvent que les temps changent.' 

, C'est vrai, mais àpartir de maintenant, ça nsque d'être encore 
plus vrai que jamais. ' 

Autrefois, les catastrophes naturelles, comme la chute de 
météorites ou les grandes éruptions volcaniques, y étaient 
pour quelque chose dans les changements climatiques. 

De nos jours, on y ajoute tout un grain de sel. 

Le grain est si gros, que la pollution qu'on génère est en train 
de provoquer une dangereuse surchauffe de l'atmosphère. 

, ' 

Economisons l'énergie fossile. 

On ne badine pas.,. avec le climat! 

Un messaged'écocivisme d'EnVironnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les scientifiques s'entendent pour affiimer 

que le processus naturel de changement di
mati que est actuellement perturbé par les acti-
. vités humaines, notamment par la combustion 
des combustibles fossiles destinée à la pro
duction d'énergie. 

o Ce type de changement climatique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
ment de la planète,pourrait avoir de graves 
conséquences pour notre' environnement. 
Ainsi, certaines régions pourraient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva-

, tion du niveau de la mer et des conditions 
météorologiques anormales. Ce sont la rapi-" 
dité et l'ampleur des changements qui décide
ront de,notre facilité à nous adapter. 

o Si nous voulons lutter efficacement contre les 
changements climatiques potentiels, il nous 
faut réduire notre contribution à ces change
ments. Pour cèla; nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie et être 

. conscients de notre responsabilité à l'égard du 
reste du monde. . 

Considérations régionales' 
o Le Québec produit une partie de son énergie à 

l'aide de combustibles fossiles. La province 
contribue donc à l'émission de gaz à effet de 
serre dans l'atmosphère et,' conséquemment, 
au processus de réchauffement de la planète. . 

o Le changement climatique découlant du ré
chauffement de la planète pourrait altérer 
considérablement le contexte géographique, 
économique et culturel du Québec. Parexem
pIe, les précipitations pourraient changer rapi
dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré
serves' en eau destinées à la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 
maritime et provoquer une élévation du ni
veau de la mer ressentie dans les zones cô
tières; 

.' 
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Renseignements. complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par . une augmentation des températu~es 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro

. duits par les activités humaines. Ces émis
Îsions résultent de la combustion des combus
'tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chirhi
qùes (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles~ brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. . 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pournàs déplacements représente environ 

1 

un quart de nos émissions totales de gaz à 
. effet de serre .. Si nous sommes bien informés, 

nos actions individuelles nous permettront de 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. 

Personne-ressource au niveau 
national.: 
Alex Manson 
Directeur, pomiquenationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Section' E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Person~es·ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 . 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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2. Si vous faites partie des citoyens qui se plaignent des grandes 
chaleurs de la canicule.,'. 

Si vous déplorez le fait qu'il n'y a pas assez de gels pendant le 
temps des sucres ... 

Ou si vous croyez que les températures printanières ont une 
influence surla fraie du saumon, .. Tenez-vous bien! 

. D'ici à l'an 2100, dans certains régions du Canada, la 
température moyenne pourrait augmenter de plus de 10 

.. degrés Celsius! 

Pour ralentir le changement climatique, économisons l'énergie. 
fossile. . . , . 

On ne badine pas ... avec le climat!· 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
CJ C'est au cours des années 1980 que la Terre a . 

connu ses cinq années les plus chaudes depuis . 
111 ans. Cette soudaine et phénoménale aug~' 

" mentation des températures moyennes est 
peut-être le signe d'un changement climatique 
radical. 

o Les scientifiques s'entendent pour affirmer 
que le processus naturel de changement cli-

. matique est actuellement pertlirbé par les acti
vités numaines, nO,tamment par la combustion 
des combustibles' fossiles destinée. à la pro
duction d'énergie. 

o Ce type de changement climatique produit par 
l'homme, communément appelé réchauffe
ment de la planète, pourrait avoir de graves 

. conséquences pour notre environnement. 
Ainsi, certaines régions poÜITaient connaître 
des sécheresses, des inondations, une éléva-

. tion du niveau de la mer et des çonditions 
mé~orologiques anormales. Ce sont la rapi- . 
dité .et l'ampleur du changement qui décide~ ~ 
ront de notre facilité à nous adapter. 

o Les sCientifiques ont d'oreset déjà prédit une 
augmentation de la températùre du globe pou-. 
vant atteindre' 3 degrés Celsius d'ici la fin du 
siècle prochain. Ce changement de tempéra
tur~pourrait provoquer une élévation totale 

du niveau de la mer de 3 à 10 cm par décennie, 
. ce qui suffirait à inonder certaines régions 
côtières constituées de basses terres. 

a Au Canada, le' réchauffement de la planète, 
pourrait provoquer des changements specta- . 
cul aires dalls les" différentes régions, par 
~xemple des périodes de sécheresse dans les . 
Prairies ou une élévation du niveau de la mer 
\ . . 
dans les régions côtières, ou encore la fonte de 
la banquise et du pergélisol dans le. Nord. 

a Si nous voulons lutter'efficacement contre les . . 

changements climatiques potentiels, ,il nous 
faut réduire riotre contribution à ces change
ments. Pour cela, nous devons mieux gérer 
notre consommation d'énergie et être 
conscients de notre responsabilité à l'égard du . 
reste du monde . 

Considérations régionales 
a Le changement èlimatique découlant du ré

chauffement. de la planète pourrait altérer 
considérablement le contexte géographique, 
économique et culturel du Québec. Par exem
ple,les précipitations pourraient changer nipi- . 
dement et toucher ainsi l'agriculture, les ré- . 
serves en eau destinées à . la production 
d'hydroélectricité, les voies de navigation 
maritime et provoquer une élévatiori du ni-
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veau de la mer ressentie dans les zones cô
tières. 

o Au Québec; les industries susceptibles de 
souffrir du réchauffement de la planète sontla 
foresterie, l'agriculture, l'hydroélectricité et 
les industries connexes, le transport maritime, 
les sports d'hiver et certains secteUrs du tou
risme. 

Renseignements complémen'taires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyenp.es observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gazàeffet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits' par les ,activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 

, déversements qui surviennent au 'cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi- ' 
ques (méthane, N20, CFC). ' 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 

, l'énergie et un souci d'économie nous per
, mettront de réduire la quantité de combusti

'bles fossiles brillés, les ,émissions de gaz à 
effet de serre, et; conséquemment, notre 

" contribution au réchauffement de la planète., 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente ,environ 
un quart de nos émissions totales de gaz à 
effet de serre. Si nous sommes bien informés, ' 
nos actions individuelles nous permettront de ' 
lutter efficacement contre le réchauffement de 
la planète. , 

Personne-ress9urce au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, polijique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex ' 
Section E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
'Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada ' 

, Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon; 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 ' 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros , 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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3. Le réchauffement de la planète découle de l'augmentation de la • 
quantité de dioxyde de carbone et d'autres gaz à effet de serre 
dans l'atmosphère. La consommation d'énergie fait 
considérablement augmenter cette quantité de gaz. 

Un message d'écocivismed'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
. 0 Les gaz à effet de· serre (par exemple, le 

dioxyde de carbone, le méthane, les oxydès 
. nitreux et les CFC) sont des gaz qui retiennent 
la chaleur émanant de la surface de la Terre. 

o Jusqu'à maintenant, l'équilibre naturel que 
forment ces gaz a préservé le climat et les 
températures, mais les acti vités humaines font' 
augmenter la quantité de gaz à effet de serre, 
provoquant une rétention de chaleur plus im
portante dans l'atmosphère terrestre, et contri
buentau réchauffement de la planète. 

o Nombre de ces activités supposent la produc
tion etla consommation d'énergie, provenant 
essentiellement de la combustion de combus
tibles fossiles (gaz naturel, pétrole, charbon), 
ce qui produit une grande quantité ,de gaz à .'. 
effet de serre. 

\. 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de j'éner

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réductionde la consomma
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz 
naturel, dont l 'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième proyince au 
Canada pour sa population, le Qûébecest re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les sècteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la ·province .. 

) 
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Renseignements complémeritaire~ 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
. moyennes observées sur·la Terre, qui e~t pro

voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

Cl Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duitS par les. activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des. 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notr~ consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti~ 
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales d~ gaz à effet de 

. serre. Si nous sommes bien informés, nos 
. actionS individuelles nous permettront de lut-

. 1 ter efficacement contre ie réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex. 
Unité E, 1 er étage 

. Ottawa (Ontario) 
K1AOH3 
(613) 943-1535 

Person nes-ressources, 
. Région du Québec 

M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS . 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 . 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 
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4. Le therm()stat programmable vous permet de régler automatique-
, ment la température de votre logement pendant que vous dormez 
ou lorsque vous vous 3:bsentez.· Vous pouvez ainsi économiser 
jusqu'à cinq p. cent sur votre facture annuelle de chauffage et 
contribuer à ralentir le processus de réchauffement de la planète, 

. / c 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. .. . 

Facteurs clés 
Q En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère, ce qui place le Canada au 
deuxième rang des pays industrialisés pour 
ses émissions per capita. Près de 9 % des 
émissions de C02 sont imputables au chauf
fage domestique (ces chiffres n'incluent pas 
le chauffage électrique). 

. Q En raison de notre climat froid, nous consom
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous· chauffer: Cependant, 
nous disposons aujourd'hui de techniques 
nous permettant de nous garder au chaud du
rant l 'hiver, tout en éèonqmisant de 1 ~énergie 
et de l'argent. . 

Q Les thermostats programmables permettent 
de prérégler la température de votre logement. 
Vous pouvez ainsi éviter de le chauffer lors
qu'il est inoccupé, économiser sur les factures 
de chauffage et profiter quand même. de la 
èhiùeur lorsque vous rentrez à la maison. . 

Considérations régionales 
Q Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'origine. 
hydroélectrique, le taux· d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma~ 

. tion de pétrole, auquel se substitue .le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'a~gmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

Q Cependant, en tmt que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti - . 

. tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pOur environ 
70 p .. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l'ori- . 
gine de ces émissions. 
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Renseignements complémentaires 
a· Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. TI peuUlvoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

a Le réchauffement· de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus~ 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

a Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
.l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

aL' énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre .. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles no~s permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

a Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 

· de l'utilisation qui est faite des différentes 
· sources (à savoir l'hydroélectricité, le char

bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pOur répondre à cette demande. Chaque 

· province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'àutres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1AOH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 

. M; Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Quebec . . 
100, bou!. Alexis Nihon; 3e étage 
SainHaurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514)283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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5. Prêt pour une révision? Le moteur de votre voiture devrait'être 
révisé au moins deux fois par an. En conduisant un vé~icule bien 
réglé, vous pouvez réduire votre consom~atio~ de carburant ainsi 
que les émissions de dioxyde de carbone de lOp. cent. Vous . 
économiserez de l'argent tout en ralentissant le réchauffement de 
la planète. 

Un messàge d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Cl Les' automobiles utilisent énormément de 
. combustibles fossiles et contribuent donc 

pour une large part à l'émission de gaz à effet' 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 
automobile rejette2,36 kg de dioxyde de car
borie par litre d'essence consommé (ce qui 
inclut les émissions dues à la production de 
l'essence) . 

Cl Une voiture mal réglée peut émettre encore 
plus de dioxyde de carbone qu'elle ne le fait 
déjà par la combustion des combustibles fos
siles. Phis la quantité de dioxyde de carbone 
émise est élevée, plus votre voiture contribue 
au réchauffement de la planète. Si elle est 
bien réglée, vous économiserez sur vos f;lC
tures de carburant et elle se dépréciera moins 
vite .. 

Considérations régionales 

Cl En tant que deuxième province au Canada 
pour sa population, le Québec est responsable 
d'environ 14 p. cent des émissions totales de 
dioxyde de carbone. Les secteurs de l'indus~ .. 
.trie et des transports constituent les sources 
les plus importantes de gaz à effet de serre, 
contribuant pour environ 70 p. cent aux émis-

" sions de la province. Le chauffage domesti
que est également à l'origine de ces émis
sions. 
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Renseignements complémentaires 
. 0 Leréchauffemenr de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la ,Terre, qui est pro- . 
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. . 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'énùssion de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis- . 
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l 'utilisati·on des 
combustibles fossiles et des produits chimi- . 
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consoÎIll11ation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 

. l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti-. 
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des énùssions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis- ' 
sions totales de C02 au Canada. Ellesdépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 

. de l'utilisation qui· est. faite des différentes 
soutces (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
énùssions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre .. 

· Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur,. Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943:1535 \. 

Personnes-ressources, 
Région du Québec . 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 

· Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
. Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 . 
(514) 283-1106 , 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
· Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 
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6. 'Isolez votre réservoir d'eau chaude et économisez de rar~ent et ' 
de l'énergie! Recouvrez votre réservoir d'eau chaude d'une 
couverture isolante etisolez les tuyaux d'eau chaude, Vous 

'pouvez réduire de 10 p. cent l'énergie' que vous consommez pour 
, chauffer l'eau et ralentir le processus de réchauffement de la 
planète.' ' ' 

'Un message d'écocivisme d'Environnement Canada:. 

Facteurs clés 
Cl La consommation d'eau chaude se classe tout 

'de suite après le chauffage du logement en 
matière de consommation totale d'énergie au, 
foyer, dont elle représt!nté 14 %. Si vous iso
lez les tuyaux d'eau et le réservoir d'eau 
chaude~ la température de l'eau chaude que 
vous ,utilisez sera maintenue avec une 
consommation d'énergie minimale. 

Cl Si 'vous économisCz l'énergie par votre 
consommation d'eau chaude, vous économi~ 
serez de l'argent et vous réduireZ également 
l'impact que subit l'atmosphère. Les chauffe-

r" eau sont souvent alimentés au gaz naturel. La 
combustion du gaz naturel produit du dioxyde 
de carbone. Les, chauffe-eau 'électriques peu- . 
vent, également contribuer au réchauffement 
de la planète si l'électricité qui les alimente 
provient de la combustion de combustibles 
fossiles. Le dioxyd.e de carbone est le gaz à 
effet de, serre le plus abondant. Moins nous 
consommons d'énergie, moins nous contri~ 
buons au réchauffement de la phinète. 

Considérations régionales: , ' ' 

Cl Le chauffage de l'eau, autrement que par l' é
lectricité, coniribue aux' émissions de gaz à 
effet de serre au Québec. 

. . ". ~ 

Cl Parce qu'. une grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de, dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada. 
La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé- ' 
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont, 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contribue mo~ns que le pétrole au ré
chauffement de la planète. 

Cl Cependant, eri tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
spOnsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. ' Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les,plus importantes de gaz à effet de 

, serre, contribuant pour environ 70 p. cent auX: 
émissions de 'la province. Le chauffage do

, mestique est également à l'origine de ces 
émissions. ' . 
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Renseignements complémentaires 
Cl Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sui la Terre, qui est pro

- voquée par l'activité humaine.n Peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

Cl Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane; oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou -' 
déversements qui surviennent au cours de la 
produétion; du tran~port et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques(méthane, N20, CFC). 

Cl Une grande partie de notre' consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles.' 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

Cl L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre~ Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
. ter efficacement contre le réchauffement de la 

.. planète. 

Cl Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p . .cent des émis-

. sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes -' 

- sources (à sàvoirl'hydroélectricité, le char
bon, le. pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau . 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex -
Unrté E,'1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1AOH3 . 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M.Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada -
Région du Québec -
1 OO,boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 .' 

. (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 



.' 

• 

• 

7. Savez-vous que certains gaz présents dans l'atmosphère agissent 
comme une serre, en 'emprisonnant la chaleur de la Terre? Notre 
appétit d'énergie accentue cet effet de serre naturel, provoquant le 
réchauffement de la planète. Faites votre part,en réduisant votre 
consommation d'énergie à la maison et lorsque vous voyagez. 

,Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

, . 

Facteurs clés 
CI Les gaz à effet de serre (par exemple, le 

dioxyde de carbone, le méthane, les oxydes 
nitreux et les CFC) sont des gaz qui retiennerit 
la chaleur émanant de la surface' de la Terre. 

CI Cette rétention de chaleur est l'une des causes 
importantes des conditions climatiques que 
nous connaissons aujourd'hui. Sans l' «effet 

. de serre naturel», la température moyenne de 
la Terré serait de -18 degrés Celsius, au lieu 
des + 15 degrés Celsius qui représentent la 
normale; une telle température serait trop 
basse pour maintenir la vie telle que nous la 
connaissons . 

CI En brûlant des combustibles fossiles pour sa- . 
tisfaire nos besoins énergétiques, nous avons 
ajouté l'intervention humaine au processus 
naturel d'effet de serre, déséquilibrant ainsi le 
système et créant un risque de changements 
importants dans la température et les condi
tio~s climatiq~es, ou de réchauffement de la 
planète. 

CI Nous pouvons ralentir ce processus de chan
gement en . révisant la façon dont nous 
consommons l'énergie pour nos activités quo
tidiennes et nos déplacements . 

( 

Considérations régionales, 
CI Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Q~ébecest· d'origine 
hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auqùel se substitue le gaz 
naturel, dont l'utilisàtion ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

CI Cependànt, en tant que deuXième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz' à èffet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. . 

\ ' 
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. . Renseignements complémentaires 
CI Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l '.activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne-
ment. . 

CI Le réchauffement de la planète découle de 
rémission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibies fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la. 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi-
ques (méthane, N20, CFC). . 

CI Une grande partie de notre consommation 
. d'énergie provient des combustibles fossiles. 

Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés~ les émissions de gaz à 

. effet de serre et, conséquemment, notre' 
contribution au réchauffement de la planète. 

CI L'énergie quenous'consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien iruoimés, nos 
actions individuelles nous pemiettront de lut
ter efficacement contre leréchauffementde la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson) 
Directeùr, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
. Région du Québec 

M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique \ 
Environnement Canada 
Région du Québec . 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 

. (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

-• 

• 
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• 

• 
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1.' Le Canada se classe au deuxième rang des pays industrialisés 
pour le taux d'émissions de dioxyde ,de carbone per capita. Cela 
est dû en partie à notre climat, aux longues distances qui séparent 
nos villes et à la forte consommation d'énergie de nos industries. 
Mais chacun de nous a également sa part de responsabilités. 'En 
devenant plus éconergiques, nous pouvons participer à la 
'réduction des émïssions de dioxyde de carbone et ralentir le 
processus de réchauffeme~t de la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 
- 1 

, Facteurs'clés 
o Le dioxyde de carbone est le gaznocifle plus 

abondant et celui qui contribue le plus à l'effet 
de serre. Le Canada se classe au deuxième 
rang des pays industrialisés pour son taux 
d'émissions de C02 per capita, derrière les 
États-Unis. . 

'. 

o Les taux per capita élevés s'expliquent par la 
faible densité de la population au Canada et . 
par les grandes distances qui séparent lescen
tres urbains, auxquelles s'ajoutent le climat 
froid et la forte consommàtiori d'énergie des 
industries. La façon dont nous consommons 
l'énergie est également un facteur à prendre 

'en compte. 

. 0 Les 'activités humaines font augmenter la 
quantité de gaz à effet de serre danS l'atmo
sphère, provoquaht une plus grande rétention 
de chaleur dans la basse atmosphère et, de fait, 
le réchauffement de'la planète. ' 

o Si nous modifions radicalement notre façon 
de consommer l'énergie, nolis pouvons ré
duire le niveau de rios émissions de gaz à effet 
de serre et notre contribution au réchauffe~ 
mènt de la planète. 

, Considérations régionales 
o Parce' qu'une grande partie de l'énergie' 

consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbOne percapita y est le plus bas au Canada. 
La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contribue moins que le pétrole au ré
chauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re- ' 
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions" 
totales de dioxyde de carbone. Les ,secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températurès 
moyennes observées sur la Terre, ql!i est pro
voquée par l'activité humaine. TI peut avoir 
de graves conséquences pour. l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz)à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro-

. duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fos.siles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements. qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits èhimi:- . 
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des èombustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

. 0 L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. . Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous Permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la . , 

planète. 

\. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 

'. Directeur, POlitique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
UnitéE,1 er étage . 

. Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 . 

Personnes-ressources, 
. Région du Québec' 

M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. AlexisNihon, 3e étage 
SainRaurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
'. . 

Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• \ 

• 



• 

• 
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2. Faites régler votre système de chauffage et de climatisation 
régulièrement! En changeant ou en nettoyant le filt.re de votre 
système, vous pouvez économiser de l'énergie etde l'argent et ' 
ralehtir le processus de réchauffement de la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

,Facteurs clés, 
[) En', 1990, les Capadiens ont rejeté environ 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis

, sions sont imputables au chauffage domesti
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage 
électrique). ' 

Cl En raison de notre climat froid, nous consom
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous Chauffer. Cependant, 
nous disposons aujourd'hui de techniques 
no,us permettant de nous garder au chaud du
rant l'hiver, tout en économisant de l'énergie 
et de l'argent. 

[), Les systèmes de chauffage au mazout doivent 
être révisés une fois par an et les systèmes de 
chauffage au gaz, une fois tous les deux ans. 
Plus votre système est efficace, moins il émet 
de dioxyde de carbone, et plus notreatmo
sphère reste pure. 

Considérations régionales ' 
[) Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'ori- " 
, gine hydroélectrique, le taux d? émissions de 

'dioxyde de carbone per capita y est le plus bas, 
, au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz. 
naturel, dont l'utilisation ne, cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète'~ 

[) Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re~ 
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à 

,effet de serre, contribuant pour-, environ 
70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l'ori
gine de ces émissions. 
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Renseignements complémentaires 
Cl Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées surI a Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

Cl Le réchauffement de la planète découle de 
.. l'émission de gaz à effet de serte (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tiblès fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 

, production, du transport et de l'utilisation des 
· combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

. Cl Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient dès combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 

· l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront ,de réduire la quantité de combusti- . 

,bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment,notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

Cl L'énergie que nous consoriunons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissionstotales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la . 

· planète. 

Cl Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent eUes-mêmes du niveau de la demande et. 

, de l'utilisation qui est faite des différentes . 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomass,e, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque. 
province' contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde' de carbone et 
d' autr~s gai 'à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson' , 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943~1535 

Personnes-ressources, 
Région .du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106· 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 

• 
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3. . Le dioxyde de carbone est le gaz à effet de serre le plus abondant 
produit par l'homme. Si nous nous montrons plus éconergiques à 
la maison et pour nos déplacements, nous participerons à la 
réduction des niveaux de dioxyde de carbone dans,l;atmosphère. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada' 

Facteurs clés 
o Les gai: à effet de serre (par exemple, le 

dioxyde ctë carbone, le méthane, les oxydes 
nitreUx et les CFC) sont des gaz qui retiennent 
lachaIeur émanant de la surface de la Terre. 

" Étantdoimé que nous rejetons dans l'atmo
sphère bien plus de dioxyde de carbone que 
d'autres gaz à effet de serre, il s'impose en
core comme un facteur prédominant dans l' in
tensification de l'effet de serre. Les émis
sions de dioxyde de carbone n;présentent 
environ les trois quarts de la totalité desgaz à 

,effet de serre, tandis que le méthane, les 
oxydes nitreux et les CFC représentent le der
nier quart. 

o Il existe d'importantes ·sources naturelles de 
dioxyde de 'carbone, notamment la décompo
sition naturelle des matériaux brûlés et l'acti
vité resprratoire des plantes et des animaux. 
Ces sources font partie du cycle' naturel d' é
mission de c~bone dans l'atmo,sphère.Les 
principales acti vités humaines à l'origine de la 
production de C02 sont la combustion de 
combustibles fossiles (pétrole, charbon: gaz , 
natÙrel) et le déboisement destiné, entre au~ 
tres, à la création de terres agricoles. 

'0 En brûlant les combustibles fossiles, nous re
jeton~ dans l'atmosphère des gaz à effet de, ' 
serre comme le dioxyde de carbone, qui fait' 
augmenter la quantité de ces gaz ainsi que la 

, quantité de chaleur retenue dans la basse at: 
mosphère. ' . 

o En économisant l'énergie, nous réduisons la 
quantité de combUstibles utilisés, les émis
sions de gaz à effet de serre (notamment le 
dioxyde de carbone) et leur incidence sur le 
climat de régions données et de 1 ~ ensembJe de ' 
la planète. . 

, Considérations régionales 

\ 

o Parce qu'une grande partie de l'éner
gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émissiops de 
dioxyde de carbone 'per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce ~ une réduction de la consomma
tion de. pétrole, auquel sè substitue le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cependant, en tarit que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions' 

. totales de dioxyde de carbone. ' Les secteurs 
. de l'industrie et des transports constituent les 

sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissÎüns de la province. 

\, 
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Renseignements complémentaires 
. a Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qlÜ est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir· 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

a Le réchauffement de· la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
.sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC) .. 

a Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustiblès· fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'éGonomie nous per
mettront de réduire la qua~tité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

a. L'énergie que nous consommons à'la maison 
et.pour nos· déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gazà effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
terefficaCement contre le réchauffement de la 
planète. 

, . 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson· 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS . . 
Service de l'environnement atmosphérique 

. Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6· 
(514) 283-1106 
(514)283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydra-Québec, 1 "800-363-3651 

• 

• 
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4. Voici un· truc qui peut vous faire économiser de l'énergie i et de 
l'argent. Vérifiez la pression de vos pneus dÈmx fois par mois. Les 
pneus qui ne sont pas bien gonflés né sont pas sûrs, font 
augmenter la consommation de carburant et s'usent plus vite .. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les automobiles 'utilisent énormément de 

combustibles fossiles et .contribuent donc 
polir une large part à l'émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 

. \ automobile rejerte 2,36 kgde dioxyde de car
bone par litre . d'essence consOmmé (ce qui 
inclut les émissions dues à la producti<?n de 
l'essence) . 

o Une voiture dont les pneus ne sont pas bien 
gonflés n'est pas aussi éconergétique que 
celle dont les pneus sont bien gonflés. Les 
automobiles utilisent énormément de· com
bustibles fossiles et contribuent donc pour une 
large part à l'émission de gaz à effet de serre 
comme le .dioxydede carbone. Si vos pneus 
ne sont pas suffisamment gonflés, vous pou
vez gaspiller jusqu'à S % d'essence, et donc 
émettre 5 % de gaz à effet de serre en plus .. 

o En maintenant vos pneus à la bonne pression, 
vous évitez l'usure et les dépenses supplé
mentaires d'essence, et vous réduisez par la 
même occasion votre impact sur l'environne
ment 

,\ 

1 

Considérations régionales 
o En tant que deuxième province au 

Canada pour sa popUlation, le Qué-
bec est responsable d'environ 14 p. cent des 
émissions totales de dioxyde de carbone. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pour environ 

. 70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l'ori
gine de ces émissions. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par· une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chi mi-

. ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiies brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre: Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

'0 Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la bi~maSse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales- de dioxyde de carbone et 
d~ autres gaz à effet de serre .. 

Personne-ressource au niveau 
national: _ 
Alex Manson _ 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E,' 1er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada -
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

.... ~ 

• 

• 

• 
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5. . L'eau froide peut faire l'affaire! Utilisez-la pour laver et rincer 
votre linge. Vous économiserez de l'énergie et de l'argent et vous 
participerez au ralentissement duréchauffement de la planète. 

Un messa~ed'écocivisme d'Environnement Canada: 

Fac'teurs clés 
o Laconsommation d'eau chaude se classe tout 

de suite après le chauffage du logement en 
matière de consommation totale d'énergie au 
foyer, dont elle représente 14 %:Le lavage à 

, l'eau froide nettoie aussi bien les vêtements 
que le lavage à l'eau chaude. En outre, si vous 
utilisez l'eau chaude moins souvent,vous 
économiserez l'énergie nécessaire pour la 
chauffer. Vous épargnerez donc de l'argent 
tout en allégeant votre impact sur le réchauf-
fement de la planète. ~ 

, 0 Si 'vous économisez l'énergie par' votre 
consommation d'eau çhaude, vous économi
serez de l'argent et vous réduirez également 
l'impact qùe subit l'atmosphère. Leschlmffe-, 
eau sont souvent alimentés au gaz naturel. La 
combustion du gaz naturel produit du dioxyde 
de carbone. Les chauffe-èau électriques peu- . 
vent également contribuer au réchauffement 
de la planète si l'électricité qui les alimente 
provient de la combustion de combustibles 
fossiles. Le dioxyde de carbone est le gaz à 1 

effet de serre le ,plus abondant. Moins nous 
consommons d'énergie, 'moins nous contri
buons au réchauffement de la planète. 

Considérations régionales 
'0 Le chauffage de l'eau, autrement que 

par l'électriCité, contribue aux émis-
sions de gaz à effet de serre au Qué~ 
bec. 

o Parce 'qu'une grande partie de l'énergie" 
conso~mée au Québec est d'origine hydro
'électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada. 
. La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé
,trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter.' Le gaz 
naturel contribue moins qùe le pétrole au ré
chauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Çanada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs', 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 

. serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. Le chauffage do

, mestique est éga1ementà l'origine de ces 
, émissions. 

/ 
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Renseignements complémentaires . 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une· augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. npeut avoir 
de graves cons~quences pour l' environne-
ment. ' 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet d~ serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC)pro-; 
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de là combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours. dè la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Urie pl~ grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

O .. L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente .environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, no~ . 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 

.. planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sionstotales de C02 au Canada. Elles dépen- . 

. ,' . dent elles-mêmes du ruveau de la demande et . 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydfoélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc ,différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

. Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1AOH3 
(613) 943-.1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec·· . 
100, boul. Alexis Nihon, ~e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

. Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

•• 

• 
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6. En moyenne, chaque foyer utilise entre 30 et 50 ampoules 
électriques~ Faites preuve d'écocivisme! Économisez l'énergie en 
utilisant des ampoules fluorescentes compactes et des lampes 
halogènes. . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteu rs èlés 
o En 1990, les Cânadiens ont rejeté environ 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Si votre province de rési
dence produit une partie de son électricité par 
la combustion de combustibles fossiles, votre 
consommation d'électricité destinée à l'éclai
rage (1800. KWh d'après les estimations 
d' Hydro Ontario) et son efficacité relative ont 
une incidence sur la quantité de C02 émise 
dans l'atmosphère. 

o Les ampoules fluorescentes compactes sont 
de 20 à 30 % plus économiques. ·et durent 
jusqu'à dix f<;lis plus longtemps que les am
poules à incandescence traditionnelles. Les 
ampoules halogènes sont de 50 à 60 % plus 
économiques et durent deux fois plus long
temps. Elles présentent également l'avantage 
de pouvoir s'adapter à n'importe quellumi
naire; Ces deux types d'ampoules coûtent 
plus cher à l'achat mais font toute la diffé
rence de par leur efficacité et leur durée de 

. vie . 

. 0 Pour réduire notre consommation d'énergie et 
nos émissions de gaz à effet.de serre, et donc 
notre participation au réchauffement de la pla-

. nète, nous devons :. éteindre les lumières inu
tiles, remplacer les traditionnelles ampoules à 
incandescence par des ampoules fluores
centes ou halogènes, plus économiques, et 
installer des minuteries et des capteurs sur les 
luminaires qui n'ont pas besoin d'être. allumés 
en permanence. 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner-

. gie consommée au Québec est d'oci-· 
"gine hydroélectrique, la province ne contribue 
pas au réchauffement de la planète par sa 
consommation d'électricité cjestinée à l' éclai
rage. Néanmoins, le Québec devrait consom
mer son électriCité· dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

- En économisant ei en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un suiplus d'électricité 

· qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
·sines et les États-Unis, ce qw lui apporterait 

· des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 

· provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de leur production d'é~ 
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine, Il peut avoir 

'de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde ,de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro:
dUits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la' combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane,N20, CFC)~ 

o Une grande partie de riotre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti- , 
bles fossiles brûlés, les émissio,ns de ,gaz à'" 
'effet de serre et, conséquemment, notre' 
contribution au réchauffementde la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. , 

'0 Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dentelles-mêmes du niveau de la demande et 

, de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
,bon, le' pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province' contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gai à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: ' , 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade SUssex 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 ' 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 

. Service de l'environnement atmosphérique' 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-,1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 .' 

• 
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7. Les appareils électroménagersconsominent 13 p. cent de l'énergie, 
totale que vous utilisez chez vous. Lorsque vous achetez de gros 
appareils électroménagers, recherchez l'étiquette EnerGuide. Plus 
le chiffre qu'elle indique est bas, plus l'appareil est éconergétique. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
a Les appareils électroménagers sont les princi
, paux consommateurs d'énergie de la maison. 

Représentant 13 p. cent de l'utiI,isation totale 
d'énergie, ils se classent juste après le chauf
fage et l'eau chaude. Les gros appareils élec
troménagers (réfrigérateurs, cuisinières, lave
vaisselle, laveuses, sécheuses et congélateurs) 
sont considérés comme relativement écono-. , 

miques. Lorsque vous achetez un appareil 
électromémiger, n'oubliez pas que son cotlt 
total 'de fonctionnement est bien plus élevé 

'que son prix à l'achat; la différence entre ces 
deux montants dépend de l'énergie que vous 
consommerez pour l'alimenter. en courant., 
Les étiquettes EnerGuide vous permettent de ' 
comparer. 

a Dans de nombreuses régions au Canada, l' é- , 
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossiles. Les sous-pro
duits des' combustibles fossiles, comme le 
pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 
gaz à effet de serre qui contribuent au réchaùf-' 
fement de la planète. J 

, a Étant donné que la plupart des gros appareils 
électroménagers durent entre, 10 et 20 ans, 
l'achat d'appareils éconergétiques (dont la 
. cote EnerGuide est basse) permet de réaliser 
des économies substantielles. De plus, puis-

, qu'il vous est possible de rejeter moins de gaz 
à effet de serre et de diminuer votre contribu
tion au réchauffement de la planète, il voüs 
sera plus facile de choisir la prochaine, fois 
que vous ,achèterez un appareil électroména': 
ger. 

, Considérati9nsrégionales 
a Parce qu'une 'grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'ori- , 
gine hydroélectrique, la province ne contribue 
pas au réchauffem~ht de la planète. par sa 
consommation d'électricité destinée à l' éclai
rage. Néanmoins, le QI;lébec devrait consom
mer son électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

- En économisant et en préservant 1'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
sines et les États~Unis, ce qui hti apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 
provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de l~ur production d'é-

, lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même,de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. llpeut avoir 
de graves ,conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, 'méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

. 0 Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

DL' énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 

· un quart des émissions totales de gaz à effet de' 
serre. . Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 

· planète. 

o Les émissions imputables à la consonullation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l 'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc:) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 

· émissions totales de dioxyde de carboné et 
d'autres gaz à effet de serre . 

.. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manso'n 
Directeur, Politique nationale 
Servic'e de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E, 16r étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du-Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 36 étage 
Saint-Laurent (Québec) 

'H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros' 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 
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S*Ie 5, ~emplacement 

En 1990, décidé à amorcer la lutte contre le réchauffement de la 
planète, le gouvernement du Canada s'est engagé à prendre les' 
mesures nécessaires pour que ses émissions de gaz à effet de serre 

, n'augmentent plus d'ici l'an 2000. ,Nous avons tous un rôle àjouer 
~ans cette lutte. Participez à la protèction de hotre atmosphère! 

Un message d'écocivisme d'EnvironnementGanada. 

Facteurs clés' 
CJ En 1990, à l'occasion de la deuxième.Confé

rence mondiale sur le climat, le Canada et la 
plupart des autres pays industrialisés se sont 

. engagés à stabiliser d'ici l'an 2000 leurs émis-
. sions de gaz à effet de serre aux niveaux de 
1990 ou en dessous de ces niveaux, à l' excep
tion des CFCcontrôlés, dont on a déjà prévu 
l'élimination en vertu du Protocole de Mon-
'tréal de 1987. . 

CJ Dans le cadre de l'engagement pris par le 
Canada de ralentir le processus de réchauffe
ment de la planète, les gouvernements fédéral 
et provinciaUx ont mis au point une «stratégie 
d'action nationale» en novembre 1990. 

o Le Plan vert a été à l'origine d'un certain 
nombre d'initiatives destinées à aider le Cana
da et ses citoyens à lutter contre 'le réchauffe
ment de la planète. Il faut notamment: amé
liorer l,e rendement énergétique, multiplier 
l'utilisation de sources d'énergie de rempla
cement, améliorer les pratiques agricoles, 
planter des arbres, élàrgir les connaissances 
scientifiquesdes Canadiens et les tenir infor
més; 

CJ La Convention cadre des Nations Unies de 
1992 sur le changement climatique a été si- , 
gnée par le Canada et 155 autres pays. Elle 
prévoit un plan d'action largement appuyé au 
niveau international, relativement à laréduc-

. tion des émissions de polluants,.à l'échange 
d'information et à la Sensibilisation du public. 

. ) 

Considérations régionaleS. 
CJ Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'origine 
hydroélectrique, 'le' taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint égalemènt ce 
record grâce à une réduction de la consorrlma
tion de pétrole, auquel se substitue le. gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

CJ Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pOur sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre; contribuant pour environ 70 p. cent aux· 
émissions de la province. 

/ 



Renseignements complémentaires Personne-ressource au niveau 
national: Çl Le réchauffement de hi planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. _ 

. Alex Manson 

o Le réchauffement de la planète découle de -
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro-

_ duits par les activités hum3lnes. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produitschimi
ques (méthane, N20, CFC). -

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combùsti
hIes fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et po~r nos déplacements représente-environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

J . 

\ 
( 
\ 

:1' ;. 

Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Person nes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, _boul. Alexis Nihon, 3e étage 

. Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 ..., 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro~Québec, 1-800-363-3651 . 
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1. Le dioxyde de carbone, le méthane et l'oxyde nitreux sont les 
principaux gaz à effet de serre .. Le réchauffement de la planète 
déco~le de l'augmentation de la quantité de ces gàz dans . 
l'atmosphère. En économisant l'énergie, nous pouvons réduire les 
émissions de gaz à effet de serre et ralentir le processus de,. 
réchauffement de la planète. . 

Un m~ssage d'écocivisme d'Environnement Canada 

Facteurs clés 
o Les gaz à effet de serre (par exemple, le 

dioxyde de carbone, le méthane, les oxydes 
nitreux et les CFC) sont des gaz qui retienne'nt 
la chaleur émanant de la surface de la Terre. 

o Lorsque ces gaz forment un équilibre naturel, 
. ils maintiennent sur la Terre des températures 

et qes conditions climatiques stables. Les àc
tivités humaines font augmenter la quantité de 
gaz à effet de serre dans l'atmosphère, donc la 
rétention de chaleur autour de la Terre,et· 
contribuentau réchauffement de la planète. 

o Nombre de ces activités supPosent la produc
tion et la consommation d'énergie, qui pro
vient essentiellement de la combustion de 
combustibles fossiles (gaz naturel, pétrole et 

,charbon)" 

[j Si nous modifions radicalement notre façon 
de consommer l'énergie, nous Pouvons ré
duire le ni veau de nos émissions de gaz à effet 
de serre et notre contribution au réchauffe- . 

. ment de la planète. 

Considérations régionales. 

o Parce qu'une. grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita.y est le plus bas au Canada. 
La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contribue moins que le pétrole au ré-
chauffement de la planète. . 

o Cepend~lflt, entant que deuxième province au . 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. . 
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Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une. augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par i'activité humaine. Bpeut avoir 
de graves coriséquences pour l' environne
ment. 

a Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements. qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 

.. combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

a Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
'l'énergie et un souci d'éeonomie nous per~ 
mettront de réduire la quantité de combusti
bles· fossiles brûlés, ·les . émissions de gaz à 
effet . de serre et, conséquemment, notre 

, contribution au réchauffement de la planète. 

aL' énergie que nous consommon,S à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés; nos 
actions individuelles nous permettront de lut-

, ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

\ 

" , 

Personn~ressource au niveau 
national: 

Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
ServiCe de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1er étage 
Ottawa (Ontario) 
KIAOH3 
(613) 943-1535 

, 

Personn~s·ressources, 
~égion du Québec 
M. Gérald Vigeant ' 

. Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique , 
Environnement Canada 
Région du Qûébec 
100, bou\. Alexis Nihon, 38 étage 
Saint-Laurent (Québec)· 
H4M 2N6 . 
(514) 283-1106 
(514)283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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2. / Les espaces et les fentes autour des portes, des fenêtres ou ailleurs 
dans la maison vous font gaspiller de l'énergie et contribuer au 
réchauffement de la planète. Isolez les portes et les fenêtres qui 
laissent passer de l'air. Vous pouvez réduire votre consommation 

. de combustible dè chauffage de dix p. cent. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o En 1990, le~ Can~diens ont rejeté environ . 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Près de 9% de ces émis
sions sont imputables au chauffage domesti- . 
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage 
électrique). 

o En raison de notre climat froid, nous consom
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous chauffer. Cependant, 
nous disposons aujourd'hui de techniques 
nous permettant de nous garder au chaud du
rant l'hiver, tout en économisant de l'énergie 
et de l'argent. 

o Les différentes fuites d'air de votre logement 
peuvent entraîner une déperdition de chaleur 
de 10 à 2~ %.' En calfeutrant le tour des fenê
tres,les plinthes, les murs de votre sous-sol et 
les ouvertures dèstinées.à la tuyauterie et au 
câblage, vous éliminerez toute déperdition de 
chaleur et économiserez ainsi de l'énergie et 
de l'argent tout en protégeant l'atmosphère. 

( 

Considérations régionales 
Cl parce qu'une grande partie de i'éner-

gie consommée au Québec est d'origine 
hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capità y est le plus baS 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion' de pétrole, auquel se substitue le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'aug'men
ter. Le gaz naturel contribue rnoins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cependant; en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re- . 
'sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de 1; industrie et des transports consti -. 
tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de . serre, contribuant pour' environ 
70 p:cent aux émissions de la province: Le 
chauffage domestique est également à l' ori
gine de ces émissions. 
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, Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
',moyennes observées sur la Terre, qui est pro

voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

a' Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde-de, 
carbone, méthane; oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultentde la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des' fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
prOduction, du transport et de l'utilisation des 
cQmbustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

( 

a Une grande partie de notre consommation 
, d'énergie provient des combustibles fossiles. ' 

Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, èonséquemment, notre 

, contribution au réchauffement de la planète. 

aL' énergie que nous conSOmIilons à la maison 
et pour nos déplacementsreprésénte environ 
un quart des émissions totales de, gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 

,actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

d Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sionstotales deC02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l 'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque ,', 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d"autres gaz à effet de serre. 

" 

Personne-ressource au niveau 
national :' 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unné E, 1 er étage ' 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 

Personnes-ressources, 
Région du Québéc 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 (613) 943-1535, 
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3. Savez-vous que vous consommez plus d'essence en laissant tourner 
votre moteur au ralenti pendant plus de dix secondes qu'en le, 
remettant en route? Lorsque votre moteur tourne au ralenti, vous 
dépensez de l'argent inutilement et vous rejetez pour rien du 
dioxyde de carbone dans l'atmosphère. 

Un message d'écocivisme d'Environneme~t Canada. 

Facteurs clés 
o Les automobiles utilisent énormément de 

combustibles fossiles et contribuent donc 
phur une large part àl' émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 
automobile rejette 2,36 kg de ,dioxyde de car
bone par litre d'essence consommé (ce qui 
inclut les émissions dues à la production de 
l' essel,lce ). ' " 

o En faisant tourner votre moteur au ralenti sans 
raison, vous rejetez inutilement du dioxyde de 
carbone. Si vous d~vez attendre assez long
temps à un endroit où vous ne gênez pas la 
circulation, il serait bon d'arrêter votre mo
teur. Vous économiserez de l'argent, de l'es-

, sence ,et vous réduirez les émissions qui 
contribuent au réchauffement de la planète. 

) 

Considérations régionales 
o En tant que deuxième province au 

) 

Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 

i totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. Le chauffage do
mestique est également à l'origine de ces 
émissions. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. ' 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. 'Ces émis
sionsrésultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites"ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC) .. 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles· brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre' et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à là maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un 'quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre~ Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. , 

o Les émissions imputables àla consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales deC02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveàu de la demande et 
de l'utilisation qui, est faite des' différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment· aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre; 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
, , Région du Québec 

M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Cariada 

, Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec)' 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 . 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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4. ' Le chauffage de l'eau représente environ 14 p. cent de la 
consommation totale d'énergie au foyer. Préservez l'~nergie. et 
rédùisez vos dépenses! Installez une pomme de douchè 
éconergétique. Vous économiserez deux ressources précieuses: 

, l'eau et l'énergie. 

Un, message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q La consommation d'eau'chaude se classe tout 

de suite après le chauffage du logement en 
matière de consommation d'énergie au foyer. 
Les pommes de douche traditionnelles ont un 
débit d'environ 14,3 litres à la minute. Si 
vous achetez une pomme de douche écoDer
gétique, dont le débit est de Il litres à la mi
nute, vous économiserez des milliers de litres 
d'eau chaude, et donc de fénergie et de l'ar
gent. Vous réduirez également les émissions 
de gaz à effet de serre dans l'atmosphère. 

Q Si ,vous économisez l'énergie par 'votre 
consommation d'eau chaude, vous économi
serez de l'argent èt vous réduirez également 

: l'impact que' subit l'atmosphère. Les sys
tèmesde chauffage de l'eau utilisent l'électri
, cité, le gaz ou le mazout comme source d' àli-
mentation. La combustion du mazout ou du 
gaz naturel produit du. dioxyde. de carbone. 
L'électricité produite à partir des combusti
bles fossiles génère égàlementdes émissions 
de dioxyde. Le dioxyde de carbone est le gaz 
contribuant le plus au réchauffement de la 
planète. Moins nous consommons d'énergie, 
moins nous contribuons au réchauffement de 
la planète . 

Considérations régionales 
Q Le chauffage de l'eau, autrement que 

par l'électrièité, contribue aux émissions de 
gaz à effet de serre au Québec. 

Q Parce qu'une grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le pluS bas au Canada. 
La province atteint égàlement ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé-

. trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont. 
l'utilisation ne cesse d'augmenter: Le gaz 

. naturel contribue moins que le pétrole au ré
chauffement de la planète. ' 

0' Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs, 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. Le chauffage do- , 
mestique est également à l'origine de c~s 

, émissions. 
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Renseignements complémentaires. 
o Le réchauffement de la planète 'se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découlé de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus~ 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi-
ques (méthane, N20,CFC). . 

o Une grande partie de notre consornrriation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 

· Upe plus grande sensibilisation à la gestion de 
· l'énergie et un souci d'économie nous per- . 
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, .les émissions de gaz à 
effet, ,de serre et, conséquemment,notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie què nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représènte environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète~ 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gàz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre.à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 

· d'autres gaz à effet de serre. . 
./ 

Personne-ressource aU niveau 
national: 
Alex Manson . 

, Directeur, Politique nationale , 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Untté E; 1 er étage . 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

,Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis t-:Jlhon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros , 
Hydra-Québec, 1-800,;363-3651 
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.' ~5. Besoin de nouvelles fenêtres? Si vous envisagez d'acheter des 
fenêtres éconergétiqùes pour votre maison, comparez leurs 

• 

• ' 

. capacités isolantes et recherchez des systèmes de vitrage 
comportant des garnitures spéciales et du gaz entre les carreaux. 

Un message d'écoCivisme d'Enyironnement,Canada. 

Facteurs clés 
o En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis
sions sont imputables au chauffagedomesti
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage 
électrique). 

o Enfaison de notrecIimat froid, nous consom
mons de l'énergie pendant une grande partie 

· de l'année pour nous chauffer. Cependant, 
.,. nous disposons aujourd'hui de 'techniques 

nous permettant de nous garder au chaud du
rant l'hiver, tout en économisant de l'énergie 
et de l'argent. ' 

o La.déperdition de chaleur par les portes et les' 
· fenêtres représente 20 % de la déperdition de 

chaleur totale d'une maison. L'achat de fenê~ 
tres . éconergétiques peut être rentabilisé en 

. quatre à huit ans, en fonction de l'argent éco
nOmisé grâce à la rétention dé chaleur que 
permettent ces fenêtres. Moins de chaleur est 

· nécessaire, moins d'énergie est consommée, 
moins de combustibles fossiles· sont brûlés; 
notre .climat est donc moins touché. On pro
fite en outre d'un plus grand confort . 

. Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le tàux d·' émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au' Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. ' 

O· Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re-. 
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbOne du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti

. tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pour environ 
70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l' ori ~ 

'gine deces émissions. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractéris~ 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséq~ences pour l' environne
ment. ' 

o Le réchauffement de la planète découle de' 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de, 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sionsrésultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi~ 
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l:énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité 'de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à, 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que noûs consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous SOIruTù~s bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront qe lut
ter efficacement contre le réchauffement de la ' 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des ,émis
sions totales dé C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du ni veau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le éhar
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande.Çhaque 
province contribue donc différemment aux, 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
,national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 

, Unité E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
,K1AOH3 ' 
(613) 943-1535 

,j , 

Personnes-ressources, 
Région du Québec,' ' 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnementatmospherique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydre-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 

• 
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6.1 Il n'est pas troptôt pourJutter contre le réchauffement de la 
planète! Certains gaz à effet de serre demeurent parfois dans 
l'atmosphère pendant des centaines, voire des milliers d'années. 
Étant donné que ces gaz sont le produit de nOs activités, nous 
devons agir maintenant! Avant toute chose, soyez éconergique! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q En gérant mal notre consommation d'énergie; 

nous contribuons au réchauffement de la pla- . 
nète.· Le déclenchement de ce processus de 
réchauffement signifie que nous ne mainte
nonspas d'équilibre entre l'utilisation de nos 
ressources et la prévention des dommages 
causés à l'environnement. Cet équilibre est 
essentiel si nous voulons assurer un dévelop
pement durable pour l'avenir. 

Q Pour rétablir un équilibre dans notre atmo
sphère, nous devons modifier graduellement 
nos habitudes de vie afin de ralentir le proces
sus de réchauffement de la planète. 

Ci L' «éconergie» fonctionne selon le principe de 
la réaction en chaîne : si nous consommons 
moins d'énergie, nous brûlons moins de com
bustiblesfossiles et nous rejetons donc moins 
de gaz à effet de serre. Si ces' émissions sont 
réduites, 'l'équilibre naturel que fonnent les 
gaz à effet de serr~ sera rétabli. Les change-
ments climatiques seront plus lents et la qua
lité de la vie pourra être préservée plus fong
temps. 

Q CertainS des gaz à effet de serre que nous 
rejetons actuellement (notamment le C02) 
peuvent demeurer dans l'atmosphère plu
sieurs centaines, voire plusieurs milliers d' an~ 
nées. Ce que nous faisons aujourd'hui peut 
avoir des répercussions à long terme sur le 
climat mondial. 

.considérations régionales ' 
o Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'origine 
hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma-· 
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz' 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de . 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. 

. Série 6, Message 6 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne~ 
ment.· 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gàz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport etde l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques(méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à l&;l gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés,' 'les émissions de gaz à 

. \ 

effet de serre' et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison' 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous . sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-res$ource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373; promenade Sussex. 
Unité E,1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes';ressources, 
Région du Québec . 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS· 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec)' 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télecopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

'. 

• 

• 
<' 



• 

• 

. ',' . 

7. À cause du réchauffenie~t de la planète, les températures . 
. pourraient augmenter de huit à dix degrés Celsius dans certaines 
régions du Canada au cours du siècle prochain. Même si de's . \ 
températures plus chaudes peuvent paraître attrayantes, il est " 
probable que ce.processusde réchauffement influ,era sur la qualité 
et le niveau des réserves d'eau potable de certaines régions. 

Un messaged'ecocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Une étude scientifique a révélé que le réchauf

fement de la planète pourrait provoquer des 
augmentations de température allant jusqu'à 
10 degrés Celsius dans certaines régions du 
Canada et perturber également la nature des 
précipitations. 

ODes changements de niveaux et de localisa
tion des précipitations pourraient être à l'ori-

. gine de sécheresses dans certaines régions et 
d'inondations dans d'autres. Dans les zones à 
forte densité de POPulation, les 'conséquences 
pourraient être graves, 

o Dans tout mécanisme complexe, si un des 
éléments connaît des problèmes, l' ensemQle 
du mécanismé est perturbé; Ainsi, le r:échauf
fement de la planète pourrait entraîner des 

. conditions atmosphériques et des variations 
de température diverses, . 

'. 

Considérations régionales 

o Le Québec pourrait connaître de profonds 
bouleversements' climatiques' à cause du ré
chauffement de la planète, lequel entraînera 
des étés plus chauds et des perturbations mé
téorologiques plus marquées, et aura des 
conséquences préjudiciables pour les' princi
pales industries hi vernales, à savoir le ski et le 
tourisme . 

o Parce qu'une grande partie de l'énergie· 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Cariada . 
La province atteint également ce record grâce 
à une ,réduction de la consommation ,de pé
trQle, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d~augmenter. Le gaz 
naturel contribue moins que le pétrole au ré- . 
chauffe ment de la planète .. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p.cent des,émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. 

Série 6, Message 7 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caraCtérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences polir l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde'de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. C~s émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou' 
déversements qui survienilent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi-

, ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

, 0 L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 

, planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: . 
Alex Manson 
Directeur, Politique,nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 

'373, promenade Sussex 
, Un~é E, 1 er étage 

Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec ' 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 

, Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 ' 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros -
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 • 

( 
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Série 7 - Les espaces naturels 

1. L'étalement urbain, la construction d'autoroutes et le développement 
industriel se réalisent toujours au détriment des espaces sauvages et 
des espèces qu'ils abritent. Nousdevons trouver un juste milieu entre 
nos besoins et ceux de notre environnement. . 

Ull message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

2~ Les aires protégées ne peuvent assurer à elles seules la préservation 
des espèces sauvages et de l'habitat. Il incombe à chacun de nous 
de prendre soin de tous les habitats. ' 

3. 

4. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Les arbres aident à produire de l'oxygène, filtrent les polluants . 
aquatiques et atmosphériques et fournissent ':ln habitat aux espèces 
. sauvages. Nous devons conserver nos forêts pour les générations futures . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Les terres humides du Canada fournissent un habitat aux espèces . . 

sauvages, dégradent les polluants et purifient l'eau. Mais elles sonten 
voie de disparition. Protégeons cette ress~urce irremplaçable. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

5. L 'habitat des espèces sauvages est un lieu qui leur permet de s'abriter, 
de se nourrir, de s'abreuver et de se reproduire. Pour protéger les 
espèces nous devons protéger leur habitat. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada . 

Série 7 - Messages 1-7 
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6. li existe au Canada plus de 1 800 'organisations erivironnementàles 
actives. Des Canadiens d'un océan à l'autre nettoient des rivières, 
plantent des arbres, 'préservent les habitats sauvages, et autre. Pourquoi 
pas vous? 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

7. li coûte 90 p. 100 moins cher de prévenir les dommages causés à 
l'environnement que d'y remédier. li est coûteux -- et parfois 
impossible -- de remettre en état un éc~système naturel qui a subi un 
dommage. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada . 

Série 7 - Messages 1-7 
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Fiche d'information sur J'environnement 
/ 

Série 7 - Les espaces naturels 

• Au cours des 200 dernières années, les activités humaines, Comme l'exploitation 
. forestière et minière, l'agriculture à grande échelle et l'urbanisation, ont changé 
le monde de façon radicale. Nous avons le pouvoir de détruire les écosystèmes, 
mais nous avons également le pouvoir de les protéger. . 

• On estime que, parmi les dix provinces, environ 60 p. 100 au moins du territoire 
a déjà été revendiqué par les industries du développement et de l'exploitation des 
ressources naturelles pour utilisation ultérieure. Parmi les types d'habitat en danger 
de disparition, notons les prairies d'herbes longues et les vieilles forêts, ainsi que des 
aires comme les forêts pluviales, qui sont vitales au fonctionnement de la biosphère. 
Les espaces sauvages du Canada sont de moins en moinS nombreux et de plus en plus. 
fragmentés: 

• La pollution de l'eau, de l'air ou du sol peut détruire un habitat, de même que la 
pollution par le bruit, les routes et d'autres activités humaines (allant de la simple 
randonnée à la chasse et au braconnage, quand ces activités sont menées à l'excès). 
De plus, les activités locales ne sont pas les seules responsables de l'endommagement 
d'un habitat. Les pluies acides et le réchauffement de la planète constituent des 
problèmes internationaux, ce qui les rend encore plus difficiles à contrer . 

• . Les aires protégées sont essentielles pour maintenir les écosystèmes dans un état le 
plus naturel possible. Elles servent de refuges à une vaste gamme d'espèces sauvages. 
Cependant, à elles seuies, les aires protégées ne suffisent pas à régler le problème, 
puisque la majorité des espèces en danger de disparition n'y vivent pas. En restaurant 
les écosystèmes abîmés, en mettant en oeuvre des programmes de rétablissement des 
espèces en danger de disparition, en protégeant les habitats fauniques critiques situés à 
l'extérieur des aires protégées et en replantant des couloirs boisés, nous pouvons 
essayer de redonner vie aux écosystèmes endommagés. . . 

. . . . 

• Si vous voulez vraiment vous engager, joignez-vous àun groupe de protection de 
l'environnement, de la nature ou du patrimoine, ou, mieux encore, aux trois. Il y en 
peut-être déjà un dans votre collectivité qui fait de l'excellent travail. S'il n'yen a 
pas, vous pourriez en créer un! 

• Les arbres d'une forêt ab~orbent l'énergie du soleil, laquelle favorise la plupart des 
processus suivants : 
Purification de l'air - Les feuilles interceptent les substances chimiques dans 
l'atmosphère et la surface des feuilles recueille les particules dans l'air. 
Effet modérateur sur les conditions climatologiques - Les arbres reflètent les 
rayons du soleil et laissent l'eau s'évaporer par les feuilles. 
Purification de l'eau - Les racines des arbres captent les substances chimiques et les 
particules du sol les absorbent.· . 
Rétention de l'eau· ..,- Les racines des arbres retiennent le sol et améliorent ainsi sa 
capacité de rétention. La litière prévient l'érosion pluviale, tandis que les· matières 
organiques du sol, les racines et les galeries creusées par les animaux favorisent 
l'infiltration de l'eau dans le soL . . 

Fiche d'information sur l'environnement Série 7 - Les espaces naturels 



• Les terres humides couvrent actuellement 14 p. 100 du territoire canadien, soit 
un total de 127 millions d'hectares. Cependant, depuis l'arrivée des Européens, 
plus de 65 p. 100 des terces humides situées dans les principales régions du 
Canada ont disparu - surtout à cause de l'expansion agriCole. Les terres 
humides comme les marais et les marécages sont souvent perçues comme étant 
des espaces inutiles, qu'il faut vider et convertit à des fins plus «productives», 
comme l'agriculture. 

\ 
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Personnes-Ressources: sÉRIE 7 - Espaces et espèces, 
. les espaces naturels· . . 

Personnes-ressources au niveau 
national: 

Service canadien des parcs 
Jack Ricou 
Campagne de sensibilisation aux espaces et 
espèces· 
Service canadien des parcs 
Édifice Jules Léger, 4e étage 
25, rue Eddy 
Hull (Québec) . 

. KIA OH3 
Téléphone: (819) 994-2747 
Télécopieur: (819) 994-5140 

, 

Service canadien de la faune 
Art Petch 
Campagne de sensibilisation aux espaces et 
espèces 
Service canadien de la faune 
Place Vincent Massey, 3e étage 
351 ,boul. St-Joseph 
Hull (Québec) 
KIA OH3 
Téléphone: (819) 953-7933 
Télécopieur : (819) 953-6283' 

Personnes-ressources au niveau 
régional: 

Atlantique 

Service canadien des parcs' 
Terry Shaw 
Historic Properties 
Upper Water Street 
Halifax (Nouvelle-Écosse) 
B3J IS9 

Service canadien de la faune 
Bill Prescott 
Environnement Canada 
C.P. 1590 
21 West Main Street 
Sackville (Nouveau-Brunswick) 
EOA 3CO . 
Tél: (506) 536-3025 
Fax: (506) 536-3028 

Québec 

. Service canadien des parcs 
Kathleen Barrett 
Service· canadien des parcs 
3, rue Buade 
C.P.606O 
Haute-Ville (Québec) 
GIR 4V7 

. Tél: (418) 649-8168 
Fax: (418) 648-4238 

Service canadien de la faune 
Isabellf? Ringuet 
Environnement Canada 
1141, route de l'Église 
C.P. 10100 
Sainte-Foy (Québec) 
GIV 4H5 
Tél: (418)648-2543 
Fax: (418) 649-6475 

Tél: (902) 426-6045 
Fax: (902) 426-7012 

.~--------------------------------~~ 
Personnes-ressources Espaces et espèces, espaces naturels 



Ontario 

Service canadien des parcs 
Ross Dobson 
111 Water Street East 
Cornwall (Ontario) 
K6H 6S3 
Tél: (613) 938-5793 
Fax: (613) 938-5785 

Service canadien de la faune 
Barbara Campbell 
Environnement Canada 
49, rue Camelot 
Nepean (Ontario) 
K1A OH3 
Tél: (613) 952-2407 
Fax: (613) 952-8995 

Saskatchewan et Manitoba 

Service canadien des parcs 
Cheryl Penny 
457, rue Main, 4e étage 
Winnipeg (Manitoba) 
R3B 3E8 
Tél: (204) 984-5071 
Fax: (204) 984-2240 

Service canadien de la faune 
Pat Rakowski 
Pièce 513 
269, rue Main 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 1BZ . 
Tél: (204) 983-5264 
Fax: (204) 983-6285 

Alberta 

. Service canadien des parcs 
Kevin Van Tighem 

. Région de l'Ouest 
#552, 220-4th Avenue S.E. 
C.P. 2989, Succursale M' 
Calgary (Alberta) 
T2P 3H8 

. Tél:· (403).292-4459 
Fax: (403) 292-4242 

Service canadien de la faune 
Loney Dickson 
Twin. Atria Building,. 2ndFloor. 
4999-98th Avenue 
Edmonton (Alberta) . 
T6B 2X3 
Tél: (403) 468-8917 
Fax: (403) 495-2615 

Colombie-Britannique 

Service canadien des parcs 
Kevin Van Tighem 
(Voir Alberta) 

Service canadien de la faune 
Dave Smith 
5421, chemi,n Robertson 
C.P.340 
Delta (Colombie-Britannique)' 
V4K3Y3 
Tél:' (604) 946-8546 
Fax: (604) 946-7022 

Territoires du Nord-Ouest-

. Service canadien des parcs 
Cheryl Penny' 
(Voir. Manitoba/Saskatchewan) 

Service de la faune 
Loney Dickson' 

, • 
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Yukon 

Service canadien des parcs 
Cheryl Penny 
·01oir Manitoba/Saskatchewan) 

. Service canadien de la faune 
Dave Smitl). 
010ir C.-B.) 

Personnes-ressources . Espaces et espèces, espaces naturels 
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1. Le charbon, le pétrole, l'essence et le gaz naturel sont des sources 
d'énergie qui rejettent des gaz à effet de serre dans l'atmosphère \ 
et contribuent au réchauffement de la planète. Vous pouvez aider 
à ralentir ce processus en devenant plus éconergiql!-e. 

Un messaged'écocivisme d'Environnement Canada; 

Facteurs clés 
, 0 Au cours de letp" combustion, les combusti

bles fossiles, principale source de l'énergie 
que nous consommons, émettent dans l'atmo
sphère des gaz à effet de serre comme l~ 
dioxyde de carbone~' Plus nous utilisons ce 
type d'énergie, plus il y a de gaz à effetde 

, serre dansl' atmosphère., 

o Lorsque ces gaz forment un équilibre naturel, 
ils maintiennent sur la Terre des températures 
et des conditions climatiques stables. Les ac
ti vités humaines font augmenter la quantité de 
gaz à effet de s~rre dans l'atmosphère, donc la 
rétention de chaleur autour de la Terre, et 
contribuent àu réchauffement de la planète . 
Cela peut modifier considérablement les 
conditions climatiques et météorologiques. 

o Àrheure actuelle, la société a besoin de l'é
nergie produite par la combustion des com
bustibles fossiles. Toutefois, si nous parve
nons à utiliser l'énergie intelligèmment et 
efficacement, nous pourrons ralentir le pro
cessus de réchauffement de la planète tout en 
préservant notre qualité de vie. Nous devrons 
peut-être même repenser sérieusement l'utili
sation de certaines sources d'énergie si nous 
voulons éviter que l'équilibre climatique 
mondial soit bouleversé . 

'Considérations rég,ionales 
o Parce qu'une grande partie de l'étier- , 

gie consommée au Québec est d'oti-
gfnè hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita yest le plus bas 
au Canada. La province, atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auquel' se substitue le gaz 
nafurel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cèpendant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re-

" ,sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 

, serre, contribuant poUr environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. ' 
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Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de la planète se caractérise 
. par une augmentation des températures 

moyennes observée'S sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne- ._ 

. ment. 

a Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis- . 
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustiblès fossiles et des produits chimi-
ques (méthane, N20, CFC). . . 

a Une grande partie dè notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émjssions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

a L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissionS totales de gaz à effet de 
serre~ Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 

. Alex Manson 
· Directeur, Politique nationale 

Service de l'environneme~t atmosphérique· 
373, promenade Sussex 
Unijé E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 

· K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région d.u Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6· 

· (514)283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieUr) 

Autres numéros 
Hydro-Québec; 1-800-363-3651 

• 

• 
) 
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2. La mauvaise isolation est à l'origine de 40 p. cent de la déperdition 
de. chaleur dans votre logement. En calfeutrant le tour des portes, 
'des fenêtres, des plinthes, des prises électriques ainsi que les 
ouvertures destinées à la tuyauterie, vous deviendrez plus 
éconergique et vous pàrticiperez au ralentissement du 
réchauffement de la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement'Canada. 

Facteurs clés' 
o En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces éinis
sions sont imputables au chauffage domesti.
que (ces chiffres n'incluent pas le chauffage· 
électrique). 

o En raison de notre climat froid, nous consom~ 
mons de l'énergie pendant une grande partie 
de l'année pour nous chauffer. Cependant, 
nous disposons· aujourd'hui de techniques·' 

. nous permettant de nous garder au chaud du
rant l'hiver, toUt en économisant de l'énergie 

. . et de l'argent. 

. 0 Environnement Canada, Énergie, Mines et· 
Ressources Canada, les ministères provin
ciaux de l'Environnement, vos services pu
blics locaux et les groupes d'ènvironnementa
listes peuvent vous expliquer comment rendre 
votre doriticile éconergétique. À , l'aide de 
moyens· très . simples pour réduire votre 
consommation d'énergie, vous pouvez faire 
diminuer votre facture de chauffage et, par la 
même occasion, votre contribution au ré
chauffement de la planète. 

Considérations régionales 

o Parce qu'une grande partie de, l'énergie. 
consommée au Québec est d'origine hydro~ 
électrique, le taux d'éffiissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada. 
La province atteint.égalementce record grâce 
à une réduction de la consommation de. pé
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont' 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contribue moins que le pétrole au ré-. 
chauffement de la planète. . . 

o Cependant, en: tant que deuxième province au . 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'induStrie et <les transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à 

. effet de serre, contribuant· pour environ 
70 p., cent aux émissions de la province. Le.' 
chauffage domestique est également à l' ori
gine de ces émissions . .. 

( . 
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Renseignements complémentaires 
CI Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro- . 

. voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. . 

CI Le réchauffepIent de l~ planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités huinaines; Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fos$iles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles !!t des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

CI Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensiblIisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles prûlés, les énlissions de gaz à 
effet de serre . et, conséquemment, notre· 
contribution au réchauffement de la planète. 

CI L'énergie que nous consommons à la maisOn 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

CI Les émissions imputables àla consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis~ 
sions totales de C02 au Canadà. Elles dépen
dent'elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, .le char-

. bon, le pétrole, le gaz natw:el, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de· carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

. Personne-ressource au niveau 
national : " 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E; 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

) 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M.Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec .. 
·100, boul. Alexis Nihonj 38 étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 

. (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

./ 

• 

• 

• 
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3. La Terre p~)Urrait se rééhauffer d'environ un degré Celsius au 
cours des 35 prochaines années et de trois degrés Celsius d'ici' 
l'an 2100, mais il se peut que les haussés de températures soient 
beaucoup plus importantes. Dans certaines régions du Canada, 
elles p(ju~aient atteindre 10 degrés Celsius. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Si une augmentation moyenne de 1 à 3 degrés 

Celsius ne parall pas nécessairement inquié
tante, elle peut en fait avoir de graves consé
quences. Les différents climats de la Terre 
sont à ce point complexes et interdépendants 
que même un léger changement,de tempéra
ture peut provoquer tout un ensemble de réac~ 
tions climatiques à l'échelle de la planète: 
Même une fraction de, cet écart peut à eIi~ 
seule entraîner des changements plus rapides 
que tout ce que la terre' a . connu depuis la 
période glaciaire. 

o Au Canada, lè ,réchauffement de la planète 
pourrait modifier de façon rion négligeable les 
températures' et les conditions atmosphéri
ques. D'après lés scientifiques, la tempéra
ture pourrait augmenter 'de 2 à 10 degrés Cel
sius, en fonction de la région et de la saison. 

'0 Pour éviter une telle éventualité, nous devons 
être phis éconergiques de manière à ne pas 
trop perturber l'équilibre créé par les gaz à 

'\ effet de serredans l'atmosphère. 

Considéra,tions régionales 
o Le Québec pourrait connaître de pro-

" fonds bouleversements climatiques à cause du 
réchauffement de la planète, leqùel entraînera 
des étés plus chauds et des perturbations mé
téorologiques plus marquées, et aura des 
conséquences préjudiCiables pour les princi
pales industries hivernales, à savoir le ski et le 

'tourisme. ' 

o Parce qu'une grande partie de l'énergie' 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux q'émissions de dioxyde de 
carbone per càpita y est le plus bas au Canada. 
La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation d~ pé
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contribue moins que le pétrole au ré
chauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sà population, le Québec est re
sponsable d'envih:m 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone: Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sotirces les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 

, émissions de la province.' ' 
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Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de la planète se caractérise 
, par une augmentation des températures 

moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'acti'l"ité humaine. n peut avoir 

. de graveS conséquences polir l'emrironne
ment. 

a Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines .. Ces émis
sionsrésultent de la combustion des combus~ 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

a Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus graride sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

a L'énergie que nous consommons à la maison 
et polir nos déplàcements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de . 
serre. Si nous sommes bien iflformés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M .. Gérald Vigeant 

. Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 

. Région du Québec .. 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

l ' 

• 

•• 
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4. Surveillez votre vitesse! En conduisant à 90 kilomètres à l'heure 
sur la gi:'and~route, vous consommez moins de carburant que si 
vous rouliez plus vite. C'est un moyen facile de raleriti,r le 
processus' de réchauffement de la planète .. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q Les automobiles utilisent énormément de 

combustibles fossiles et contribuent donc 
pour une large part à l'émission de gazà effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 
automobile rejette 2,36 kg de dioxyde de car
bone par litre . d'essence consommé (ce qui 
inclut les émissions dues à la production .de 
l'essence). . 

o Les moteurs de la plupart des automobiles 
consom~ent relativement peu de carburant à 
une vitesse de 90 kilomètres à l 'heurè. À 
100 kilomètres à l'heure, cette consommation 

. augmente de 10 %, puis de un p. cent par ki
lomètre au-dessus de 100 kilomètres à 
l'heure .. 

Q Lorsque la combustion du carburant est opti
male, les frais d'essence, et donc les niveaux 
d'émission de dioxyde de carbone, demeurent 
peu élevés. Ainsi, vous contribuez dans une 
moindre mesure au réchauffement de la pla
nète, qui découle d'un surplus d'émissions de 
gaz à effet de serre comme le dio~yde de 
carbone . 

Considérations régionales 
Q En tant' que deuxième province au 

Ganada pour sa population, le Qué~ 
bec est responsable d'environ 14 p: cent des 
émissions totales de dioxyde de carbone. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuentles sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pour environ 
70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique. est également à"l'ori
gine de ces émissions. 
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Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de la planète se caractérise . 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voqu~ par l'activité humaine. llpeut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. , 

a Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxydecte 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
dÙits parles activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus-

. tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours· de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi-

. ques (méthane, N20, CFC). 

a Une grande partie de notre consonlmation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles bn)lés, les émissions de gaz à· 
effet de. serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

a L'énergie que hous consommons à la. maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de . 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut~ 
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète: 

... a Lës émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dentelles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources. (à savoir l'hydroélectricité, le chat
bon, 'le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 

.. province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau· 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Unijé E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 

. Environnement Canada .. 
Région du Québec 

. 100, boul, Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur)- . 

Autres numéros 
Hydro-Québec,1-800-363-3651 

• 

./ 

• 

• 
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5. (Les ampoules fluorescentes compactes sont de 4 à 5 fois plus 
économiques que les ampoules à incandescence. Elles coûtent 
peut-être plus cher, mais elles durent dix, fois plus longtemps!, Les 
économies d'énergie qu'elles vous font faire compensent pour leur 
prix et contribuent à la réduction des émissions de dioxyde de 
carbone. 

Un message d'écocivisme d'Envirorinement Canada. 

Facteurs clés 
o Les ampoules à incandescence consomment 

plus d'énergie que les ampoules fluorescf;!ntes 
, ou halogènes.' Les ampoules fluorescentes 

compactes durent plus longtemps,éclairent 
plus et consomment moins d'énergie, ce qui, 
vous fait économiser de l'argent! 

o Nous gaspillons inutilement de l'énergie par 
la façon dont nous nous éclairons. L'éclai
rage' ne représente que 2% environ notre 
consommation totale d'énergie domestique, 
mais il s'agit quand même d'une consomma
tion importante, qui constitue donc un facteur 
de réchauffement de la' planète. 

o Pour réduire notre consommation d'énergie et 
nos émissions de gaz à effét de serre ,et donc 
notre participation au réchauffement de la pla
nète,nous devons: éteindre les lumières inu
tiles, remplacer les traditionnelles ampoules à 
incandescence pàt, des ampoules, fluores
centes ou halogènes, plus économiques, et 
installer des minuteries etdes capteurs sur les 

'luminaires qui n'ont pas besoin d'être allumés 
en permanence: 

Considérations régionales 

o Parce qu'une grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, la province ne contribue, pas au 
réchauffement dela planète par sa consom
mation d'électricité destinée à l'éclairage. 
Néanmoins, le Québec devrait consommer 
son électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

- En économisant et en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 

, qu'il pourrait exporter vers les provinces voi~ 
sines etles États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. ' , 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 
provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même,de leurs émissions de gaz à effet 
de serré. '" ,', 
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Renseignements complémentaires 
, ' 

o Le réchauffement de la planète se caractérise 
. par une augmentation des températures 

moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne~ 
ment. ' 

o Le réchauffement de la planète,découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de ' 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus~ 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuitès ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles 'fossiles brûlés, les émissions de gaz à ' 
effet de serre et, conséquemment,' notre 
contribution au réchauffement de la'planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements' représente envin;m ' 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 

. serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut-

, ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o U!S émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis

, sions totales de C02 au Canada. Elles dépen~ 
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char-

. bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, , 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
énllssions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personn~ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
.373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er etage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3. 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
,Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
chèf, DSS 

) . Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514)283-7149 (telécopieur) • 

Autres numéros 
Hydro-Ql,lébec,·1-800-363-3651 

• 

• 

• 
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Faites sécher votre vaisselle à l'air ambiant! Si, vous disposez d'un 
lave-vaisselle automatique, utilisez la touche éconergétique ou 
arrêtez le lave-vaisselle à la fin du cycle de rinçage et ouvrez la 
porte. 

, Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés, 
o En utilisant le cycle de séchage de votre lave

vaIsselle, vous gagnerez sans doute du ~mps, 
mais vous devrez consommer de l'énergie,et 
payer pour cette consommation. Vous contri
.huerez aussi à l'émission de gaz à effet de 
serre due à la combustion des combustibles 
fossiles nécessaire à la production d'énergie. 

o Dans de nombreuses régions au Canada, l'é
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossileS. Les sous-pro
duits des combustibles fossiles, comme le 
pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 

, gaz à effet de serre qui contribuent au réchauf- ' 
fement de la planète.' 

o La touche éconergétique annule le cycle de 
séchage et la vaisselle sèche alors grâce à la 
,chaleur résiduelle du cycle de lavage. Si votre 
lave-vaisselle ne dispose pas de cette fonc
tion, vous {>9uvez l'arrêter après le cycle de 
rinçage et ouvrir la porte pour que la vaisselle 
sèche àl'air . 

Considérations régionales 
o ,Parce qu'une grande partie de l'éner-" 

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroéiectrique, la province ne contribue 
pas au réchauffement de la planète parsa 
consommation d'électricité destinée à l'éclai
rage. ,Néanmoins, le Québec devrait consom
mer son électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les r~sons suivantes: ' 

, - En économisant et en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplu~ d'éleètricité 
qu'il pourrait eXporter vers les provinces voi
sinesetles États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 
provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de leur production d'é-

, lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même" de leurs émissions de gaz à effet 

- de serre. 

S~rie 7, Message 6 ' 
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Renseignements complémentaires 
O' Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de l~.combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours' de la 
production, du transport et de l'utilisation des. 

"éombustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre' consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus gtande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nousper
mettront deréduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les éinissions de gaz à ' 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maj.son 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettrontde lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète: ' 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. EUes dépen
dent.elIes-mêmes du niveau ~e la demande et 

. de l'utilisation qui est faite des différentes 
. sources (à savoir l'hydroélectricité, -le char
bon, le pétrole; le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) {>our répondre à cette demande. Chaque 
province contribué donc différemment. aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

( 

Personne-ressource au niveau 
national: 

. Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) . 
K1A OH3 ' 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bout Alexis Nihon, 3e étage 

. Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

) .' 
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7. La communauté internationale dÇ)it intervenir pour ralentir le 
processus de réchauffement de la planète! Elle a déjà pris des 
mesures visant à interdire l'utilisation des CFC d'ici à 1996. Le 
Canada a modifié cette échéance, s'engageant à éliminer les CFC 
d'ici la fin dè 1995. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
CJ Des accords internationaux ont été conclus en 

vue d'éliminer les émissions de CFC, très 
néfastes pour l'atmosphère. Le Protocole de 
Montréal de 1987, précédé de la Convention 
de Vienne sur la protection de la couche d'o
zone en 1985 et renforcé par les Accords de 

. Londres de 1'990, réclamait que les CFC 
soient interdits à l'échelle internationale d'ici 
la fin du siècle. Plus récemment, en novem-. 1 

bre 1992, lors de rencontres qui ont eu lieu à 
Copepllague, on a demandé que l'échéance 
soitramènée à 1996, Si ces interventions vi
sent avant tout la protection de la couche d'o

. zone, elles constituent également des étapes 
cruciales dans la réduction du processus de 
. réchauffement de la planète. 

ci Le Canada s.' est engagé à éliminer les émis-
. sions contrôlées dé CFCd'ici la fin de 1995, 
soit cinq ans avant le délai imposé à la com
munauté internationale par les signataires du 
Protocole de Montréal .. 

CJ On retrouve des CFC et des substances simi
laires dans de nombreux produits d'utip.sation 
courante, dont les réfrigérateurs, les produits r 
. à base de mousse· et les rembourrages en 
mousse, les sol vantS de nettoyage des compo
. sants électroniques et des milliers d'autres 
produits auxquCis nous ne prêtons ,même pas 
attention. Les produits de type CFC font par

I tie de notre vie quotidienne et sont donc diffi-
ciles à éliminer, . 

CJ Le Sommet de la Terre, qui s'est tenu 
à Rio en juin 1992, a donné naissance 
à la Convention cadre des Nations 
Unies sur le changement climatique, entente 
de portée internationale visant la réduction 
des émissions planétaires de gaz à effet de . 
serre non réglementées par le Protocole de 
Montréal. çette convention a été signée par le 
Canada et 155 autres pays. 

Série 7, Message 7 



Renseignements complémentaires 
a Le réchauffement de la planète se caractérise 

par . une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'~ctivité humaine. n peut avoir 
de grav,es conséque~ces pour l'environne
ment. 

a Lé réchauffement de la planète .découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, NiO, CFC). 

a On a établi que les CFC, mieux connus sous 
le nom de destructeurs de la couche d'ozone, 
sont également des gaz à effet de serre. Parce 
qu'ils contribuent à deux des plus graves pro
blèmes atmosphériques de notre époque, il est 
essentiel d'en réduire la quantité, puis de les 
éliminer. 

, . 

. Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E; 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 

. (613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec ' 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bouL Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 

. (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800~363-3651 

• 

• 

• 
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Série 7, 'Remplacement 

D'ici l'an 2000, le Canada doit ramener ses émisstons de dioxyde de 
carbo~e et d'autres gaz à effet de serre aux niveaux de 1990. 
Devenez éconergique! Vous pouvez aider votre pays à r~lever ce 
grand défi national et à ralentir le processus de réchauffement de 

i' la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

, Facteurs clés 
o En 1990, à l'occasion de la deuxième Confé

rence mondiale sur le climat, le Canada et la 
plupàrt des autres pays industrialisés se sont 
engagés à stabiliser d'ici l'an 2000 leurs émis
sions de gaz à effet de serre aux niveaux de 
1990 ou en dessous de ces ni veaux, à l' excep- ' 
tion des CFC contrôlés, dont. on a déjà prévu 
l'élimInation en vertu du Protocole de Mon
tréalde 1987. 

o Dans le cadre, de l' engagemént pris par le' 
Canada de ralentir le processus, de réchauffe
ment de la planète, les gouvernements fédéral ' 
et provinciaux Olit mis au point une' «stratégie 
d'action nationale» en novembre 1990. 

o Le Plan vert a été à l'origine d'un certain 
nombre d'initiatives destinées à aider le Cana
da et ses citoyens à lutter contre le réchauffe
ment de la planète. Il faut notamment: amé: 
liorer le rendement énergétique; multiplier 
l'utilisation' de sources d'énergie de rempla
cement, améliorer les pratiques agricoies, 
planter des arbres, élargir les connaissances 
scientifiques des Canadiens et les tenir infor-' 
més. 

o Parce que l'énergie que nous consommons à 
la maison et pour nos déplacements repré
sente environ un quart des émissions totales 

, de gaz à effet de serre, chacun de nous a un 
rôle à jouer pour réduire ces émissions. 

0, 

Considérations régionales 
" o ,Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'origine 
hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le 'plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomimi
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz 
naturel,donU'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

'0 Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Qu~beeest re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et d(!s transports constituent les 
sources les plus importantes de gai à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 

, émissions de la province. ' 

;. 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 

,de graves conséquences pour l'environne
ment. ' 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des, fuites ou 
déversements qui surviennent,au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consoIilmation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie èt un $ouci d'économie nous per~ 

. mettront de réduire la quantité de combusti
. bles fossiles brulés, les émissions de gaz à 
effet . de serre et, conséquemment, 'notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

, 0 Pour atteindre cet objectif, plusieurs types de 
mesures peuvent être prises, qu'il s'agisse 
d'ententes internationales ou de petits chan
gements que chacun opère dans sa viequoti-
dienne. . 

Personne-ressource au niveau 
national :' 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex ' 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Person nes-ressources, 
Région du Québec 
M. Géràld Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec . 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) . 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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Série 8 - Les UV et l'hiver _ 

1. Si vous aIlezdans le sud, souvenez-vous que le niveau d'UV y est 
élevé. Prenez des précautions supplémentaires pour protéger vos 
yeux en portant des verres fumés qui filtrent les UV. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé 
Canada. 

2. Cette année, plus de 50 000 Canadiens présenteront une forme ou une 
autre de cancer de la peau. -Le cancer de la peau est souvent causé par 
l'exposition prolongée aux UV. Protégez-Vous en restant à l'ombre, en 

3. 

vous couvrant ou en- utilisant un écran solaire. -
- -

Un message d;écocivisme d'Environnement Canada et de Santé Canada. 

-Même si le soleil n'est pas très fort pendant l'hiver, la réfleXion sur la 
glace ou la neige peut accroître votre exposition. Couvrez les parties du 
corps qui sont exposées ou utilisez un écran solaire comportant un .IPS de 
15. 

Un message d'écocivismed'Environnement Canada et de Santé Canada. 

4. Le coup de soleil constitue une lésion cutanée et le bronzage est une 
réaction protectrice de l'organisme contre une exposition ultérieure. 
Évitez d'endommager votre peau et elle demeurera. en santé et 
conservera plus longtemps son air de jeunesse. -

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé Canada. 

5. Les préparatifs pour un voyage dans le sud ou des vacances de _ ski 
devraient incluer l'achat d'un écran solaire. Choisissez donc un produit 
qui comporte un facteur de protection solaire d'au moins 15. Cela vaut 
la peine de protéger votre peau. 

- ( 

Un messag~ d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé Canada . 

! 

Série 8 - Messages 1-7 
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Vous allez skier cette fin de semaine? N'oubliez pas d'apporter votre 
écran solaIre. Quand il fait soleil, la neige fraîche peut refléter jusqu'à 
80 % des rayons ultraviolets du soleil et augmenter les risques de coups 
de soleil. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé Canada. 

7. La réflexion sur la neige fraîche augmente la quantité d'UV qui 
pénètrent dans l'oeil. Nos yeux ne développent pas de tolérance aux 
rayons du soleil. n est donc important de porter des verres fumés 
pour éviter une exposition indue. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé Canada . 

Série 8:- Messages 1-7 

( . 
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Fiche d'information sur l'environnement 

Série 8 - Les UV et "hiver .' 

• On divise le spectre de la lumière ultraviolette en trois bandes : les ultraviolets A, 
B'etC, couramment appèlés UV-A, UV-B et UV-Co Les UV-C et les UV-B sont 
les plus nocifs pour la nature, mais tous les UV -C et une partie des UV -B sont 
filtrés par la couche d'ozone. 

• Le coup de soleil indique la présence d'une lésion cutanée, causée par une 
exposition exagérée~ principalement aux UV -B, mais aussi aux UV -A. Dans les 
deux cas, les cellules de la peau sont détruites par les rayons ultraviolets et le 
sang circule à la surface de la peau afin d'assurer la guérison des tissus endommagés. 

• Le coup de soleil et le bronzage constituent deux réactions distinctes de l'organisme. 

• 

Le premier indique la présence d'une lésion, tandis que t'e second représente une 
réaction de la peau pour se protéger contre une exposition ultérieure. Le coup de 
soleil est lié au vieillissement prématuré de la peau (apparition de rides, affaissement 
et décoloration) et au cancer de la peau. La plupart des cancers de la peau sont 
attribuables à des prédispositions héréditaires et à l'exposition aux UV-B. 

Les risques liés à l'exposition aux UV varient en fonction de plusieurs facteurs : le 
temps de l'année, le moment de la journée~ la latitude, l'altitude, les conditions 
météorologiques, les caractéristiques de réflexion et de filtration de l'environnement, 
la concentration d'ozone dans la haute atmosphère, le niveau d'activité solaire 
(nombre de taches solaires), la durée de l'exposition, ainsi que le type de peau et la 
race de la personne.' . 

• . L'exposition' exagérée aux UV peut nuire à la santé de diverses façons : coup de 
soleil, bronzage, dépression du système immunitaire, vieillissement prématuré de la 
peau, càtaractes et cancer de la peau (carcinome basocellulaire, épithélioma 
spinocellulaire, mélanome malin). Cinq à dix minutes par semaine d'exposition au 
soleil sur le visage et les mains, dans la pratique des activités courantes, devraient 
suffire pour fournir les quantités nécessaires de vitamine D3' le seul effet bénéfique 
direct que l'on connait des UV. 

• La plupart des cancers de la peau apparaissent tard dans la vie, se développent 
lentement, sont évidents et facileS à diagnostiquer, et ils peuvent être excisés . 
facilement par un médecin. Seulement trois pour cent de tous les cancers de la peau 
appartiennent à un groupe appelé mélanome malin. Contrairement à la majorité des 
cancers, de la peau, ces derniers apparaissent plus tôt dans la vie, se développent 
rapidement (3 à 5 ans) et sont létaux dans 30 % des cas. Les mélanomes peuvent 
également être excisés, mais le taux de succès de l'opération est moindre que daris le, 
cas des autres cancers de la peau. . . 

Fiche d'information sur l'environnement S'rieS - Les UV et l'hiver 



• Pendant l'hiver, la quantité d'UV présents dans l'environnement est limitée, 
mais la réflexion sur la neige augmente l'exposition. La surface de la neige agit 
comme un réflecteur, dont l'efficacité dépend de la fraicheurde la neige et du 
relief. La neige fralche peut refléterjusqu'à85 % des ultraviolets qu'elle reçoit. 
La vieille neige peut en refléter jusqu'à 50 %. Les deux types de neige reflètent 
un plus grand pourcentage d'UV que le sable blanc (37 %). Les skieurs devraient 
protéger leurs yeux en portant des verres fumés ou des lunettes de ski qui filtrent 
les UV. 

• Si vous ne pouvez vous couvrir lorsque vous êtes à l'extérieur, utilisez un écran 
solaire comportant un facteur de protection solaire (FPS) d'au moins 15. La période 
de temps pendant laquelle vous pourrez demeurer au soleil sans prendre un coup de 
soleil sera ainsi multipliée par 15. Dans to~s les cas, il faut éviter les coups de soleil 

• 1 

et le bronzage délibéré. L'ombre, les chapeaux et les vêtements vous protègent. 
également· deS coups de soleil et du bronzage. 

Fiche d'information sur l'environnement Sine 8 - Les uv et 1 'hiver 
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• 



i 
1 

1 • 
Personnes-ressources: sÉRIE 8- Les UV et l'hiver 

Personne-ressource au niveau 
national: 

Yvon Deslauriers, Ph.D. 
Biophysicien 
Chef de la Section de l'Électro-optique et 
des lasers 
Bureau de la radioprotection et des 
instruments médicaux 

. Santé Canada 
775 Brookfield. Road, pièce n° 124 
Ottawa (Ontario) 
K1A ICI 
(613) 954-0303 . 

Personnes-ressources au niveau 
régional: 

Région de l'Atlantique: 

Nouveau-Brunswick : 
Bill Richards 
Service de l'environnement atmosphérique 
Unité des services scientifiques 

. 633, rue Queen 
Fredericton (Nouveau-Brunswick) 
E3B 1C3 
Tél: (506) 452-3958' 

Terre-Neuve et Labrador : 
Stu Porter 
Atmospheric Environment SerVices 
Scientific Services Unit 
Building 303, Pleasantville 
P.O. Box 9490 
Postal Station B 
Saint-Jean (Terre-Neuve) 
A1A 2Y4 
Tél : (709) 772-4695 

Nouvelle-Écosse et 
Île-du-Prince-Edouard: 
John Dublin 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Division des services 

scientifiques 
1496, route Bedford 
·Bedford (Nouvelle-Écosse) 
.B4A 1E5 

. Région du Québec : 

Québec : 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
Tél: (514) 283-1106 
Fax: (514) 283~7149 

Région de l'Ontario: 

Ontario: 
Dave Broadhurst 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
. Environnement Canada . 
Bureau 301 
25, av~nue St-Clair est 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 
Tél : (416) 973-6797 
Fax: (416) 973-1161 
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Région du Centre : 

Manitoba: 
Anne-Marie Henry 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
266, avenue Graham, pièce 1000 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 3V4 
Tél : (204) 983:: 1878 
Fax: (204) 983-4884 

" Saskatchewan: 
Ron Hopkinson 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Airport Operations Building 
Case postale 4800 
Regina (Saskatchewan) 
S4P 3Y4 
Tél: (306) 780-5739 
Fax: (306) 780-:7588 

Régions de l'Ouest et du Nord : 

Alberta : 
'Tim Goos 
Chef,SSD 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada ' 
Région de l'Ouest 
Twin Atria Buildi~g, 21: étage 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 

, Tél: (403) 495-3143 
Fax: (403) 468-7950 ' 

, Personnes-ressources 

Yukon et Territoires 
'du Nord-Ouest : 
RiciLake 
Coordonnateur' scientifique 
Institut des sciences des T.N.-O. ' 
Case postale 1617 
Yellowknife (T.N.-O.) 
XIA 2P2 
Tél': (403) 873-i7592 

Région du Pacifique : 

Colombie-Britannique: 
Kirk Johnstone 
Chef, SSD 
Service de l' environnemènt 

atmosphérique 
,Environnement' Canada 
Région du Pacifique 
Bureau 700 
Vancouver (Colombie-Britannique) 
V6P ,6H9 
Tél: (604) 664-9120 
Fax: (604) 664-9195 

Les UV et l'hiver • 
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1. Savez-vous qu'en étant le seul occupant d'une automobile, vous 
produisez jusqu'à six fois plus de dioxyde de carbone qu'un usager 
des transports en commun? Faites du covoiturage, prenez 
l'autobus, votre bicyclette 'ou marchez. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada~ 

Facteurs clés 
o Les automobiles utilisent énormément de 

combustibles _ fossiles et contribuent' donc 
pour une large part à l'émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une' 

_ automobile rejette 2,36 kg de dioxyde de car
_ bone par litre d'essence consommé (ce qui 
- inclut les émissions dues à la production de 

l'essence) . 

o L'utilisation d'autres moyens de transport est 
une bonne initiative. Les routes principales 
sont moins congestionnées, les' niveaux de -
polluants résultant de la consommation de 
carburant sont moins élevés et, si vous déci~ 
dez .de circuler en bicyclette ou de marcher, 
votre mode de vie est plus sain! -

) 

Considérations régionales 
o En tant que deuxième province au 

Canada pour sa population, le· Qué-
bec est responsablè d'environ 14 p. cent des 

, émissions totaies de dioxyde de-carbone. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à 
effet de serre, contribuant pour environ 

- 70 p. cent aux émissions de la province. Le 
chauffage domestique est également à l' ori
gi!1e de ces émissions. 
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Renseignements,complémentaires' 
a Le réchauffement de la planète se caraCtérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. ' n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

a Le réchauffement de hi planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serie (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles, fossiles (C02,N20) et des fuites ou 

, déversements' qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

a Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 

, Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les énllssions de gaz à . 
effet de serre et, conséquemment, _ notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

a L'énergie que nous consommons à lamaison 
et pour rios déplacements représente environ 

"--
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes' bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la ' 
planète. 

a Les émissions imputablesà la consommation 
d'énergie représentent 96 p.cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char-

,-bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc:) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada ' 
Région du Québec ' 
100, boul. Alexis Nihon; 39 étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514)283"1106 
(514)283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 
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2. Optez pour l'halogène! Les ampoules halogènes' sont deux fois plus 
économiques que les ampoules à incandescence courantes.' Elles 
durent également deux fois plùs longtemps et contribuent à 
ralentir le processus de réchauffement de la planète. 

,Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les ampoules halogènes constituent une fa-' 

çon plus économique de s'éclairer que les 
ampoules à incandescence tniditionnelles. 
Elles représentent un bon achat p'arce qu'elles 
durent longtemps, consomment moins d' éner-

'gie et offrent un éclairage de meilleure quali
té. 

o Nous gaspillons inutilement del'~nergie par 
la façon dont nous nous éclairons. L'éclai
rage ne représente que 2 % environ de notre 
consommation totale d'énergie, domestique, 
mais il, demeure un important facteur' de 
consommation et donc de réchauffement de la 
planète. 

o Pour réduire notre consommation d'énergie et ' 
nos émissions de gaz à effet de serre, et donc 
notre participation au réchauffement de la pla
nète, nous devons: éteindre les lumières inu
tiles, remplacer les traditionnelles ampoules à 
incandescence par, des ampoules fluores
centes ou halogènes, plus économiques, et 
installer des minuteries et des capteurs sur les ' 
luminaires qui n'oIn pas besoin d'être allumés 

"', en permanence . 

'Considérations régionales 
o Paice qu'une grande partie de l'éner

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, la province ne contribue 
pas au, réchauffement de la planète par sa 
consommation d'électricité destinéé'à l'éclai
rage. Néanmoins, le Québec devrait consom
mer son électricité dans un plus grand souci, 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

- En économisant et en préservant i' énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pOurrait exporter vers les provinces voi
sines et les États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres ' 
provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures. 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par. l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. . 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et .des produits chimi
ques(méthane, N20, CFC}. 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effeL de. serre et, conséquemment, . notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
. et (>Our nos déplacements représente environ 

un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis'" 
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles~mêmesdu niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le·pétrole, le gaz naturel, la biomasse, . 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque. 
province contribue donc différemment aux 

- .émissions totales de dioxyde de carbone et 
. d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau ' 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphériqùe 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec . 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

•• 
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3. Certains Canadiens peuvent penser que, grâce au réchauffement 
. de la pla~ète; leur pays va devenir un endroit plus chaud, plus ' 
agréable à vivre. Mais une importante augmentation des 
températures peut également se solder par de fortes vagues de 
chaleur en été et d'autres effets néfastes pour l'environnement. 
Ceschangeinents peuvent s'avérer pénibles, en particulier pour 

, les jeunes enfants et les personnes âgées.' 

Un messaged'écoci,visme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés' 
o À cause de la complexité du système climati

que, nous ne pouvons pas encore prédire quel 
sera l'effet véritable du réchauffement de la 
planète. On s'attend à une augmentation im-, 
portante des températures globales de la 
Terre, mais il est plus difficile de prévoir les 

,conséquences à l'échelle régionale et locale. 
En outre, le réchauffement de la planète dé
pendra des changements dans la configuration 
des vents et l'évolution climatique de chaque 
région. 

o Les vagues de chaleur et autres effets du ré
chauffement de la planète sur l'environne~ 
ment poseront des problèmes d'adaptation à 
tout le monde; mais ils seront plus particuliè
rement diffidl~s à supporter pour les enfants 
et les personnes très âgées. Ces personnes ont 
une faculté d'adaptation extrêmement réd~ite 
et sont très sujettes aux dérangements d'ordre 
physiologique, ce qui a des répercussions né

. gatives dans leur vie de tous les jours. ' . , 

Considérations régionales 

, 0 Le Québec pourrait connaître de profonds 
bouleversements climatiques à cause du ré" 
chauffement de la planète, lequel entraînera 
des étés plus chauds et des perturba~ons mé
téorologiques plus marquées, et aura des .. 
conséquences préjudiciables pour les' princi
pales industries hivernales, à savoii'le ski et le 
tourisme. 

o Parce qu'une grande partie de l'énergie 
consommée au, Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada. 

, La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation d~, pé

, trole, auqu~l se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contribue moins que le pétrole au ré-' 

. chauffement de la planète. 

o Cependant, 'en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les s~cteurs 
de l'industrie et des transports constituent les . 
sources les plus imPortantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. 

\ 
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,Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation' des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro- ' 
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète déc()ule de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus-

, tibles -fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui . surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane', N20, CFC). ' 

o Une grande partie. de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
. Une plus grande sensibilisation ala gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de éombusti- 1 

bles fossiles bn11és, les émissions de gaz à 
effet de serre et; conséquemment, notre 
. contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison. 
et pour nos déplacements repéésente environ, 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficaCement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau' 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Unijé E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 , 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmospherique 
Environnement Canada 
Région dù Québec . 
100, boul. Alexis Nihon', 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6, 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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4., Les congélateurs horizontaux sont plus économiques que les 
modèles verticaux. Tous les types de 'congélateurs sont plus 
économiques lorsqu'ils sont pleins. Leur température idéale est de 
moins 18 degrés Celsius. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada .. 

, Facteurs clés 
o Si vous réglez votre réfrigérateur et votre 

congélateur à la température optimale, ils 
fonctionneront de la façon la plus économique 
possible. Vous économiserez ainsi de l'éner
gie et de l'argent et l'impact sur l' at:n).osphère 
de la combustion des combustibles fossiles 
'sera moins important. En Utilisant un congé
lateur dont la capacité répond à vos besoins, 
vous ne consommerez pas d'énergie pour re
froidir un espace vide. ' 

o Dans de nombreuses régions au Canada, l'é
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossiles. Les sous-pro
duits des combustibles fossiles, comme le 
pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 
gaz à effet de .serre qui contribuent au réchauf
fement de la planète. 

o Les appareils électroménagers sont les princi
paux consommateurs d'énergie de la maison. 
Représentant 13 p. cent de l'utilisation totale 
d'énergie, ils se classent juste après le chauf
fage et l'eau chaude. Les gros appareils élec
troménagers (réfrigérateurs, cuisinières, lave
vaisselle, laveuses, sécheuses et congélateurs) 
sont considérés comme relativement écono
miques.Lorsque vous achetez un appareil 
électroménager, n'oubliez pas que son coût 
total de fonctionnement est bien plus élevé 

, que son prix à l'achat; la différence entre ces 
. dèux montants dépend de l'énergie que vous 

éonsommerez pour l'alimenter en courant. 
Les étiquettes EnerGuide vous permettent de 

, comparer: 

Considérations régionales, 
o Parce qu'une grande partie de l' éner

gie consommée au Québec est d;ori-
gine hydroélectrique, la province ne contribu~ 
pas au réchauffement de la planète par sa 
consommation d'électricité destinée à l' éclai
rage. Néanmoins, le Québec devrait consom
mer son électricité dans un plllS grand souci' 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

. -En économisant et en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces'voi
sines et les États-Unis; ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de i' énergie vers les autres 

. provinces et les' Éta(s américains pourrait .en
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité' à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. . ' 
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Renseignements complémeontaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voqué~ par l'activité humaine. Ii peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. ' 

00 Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines, oCes émis: 
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qUi surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consoommation 
o d'énergie proviènt des co.mbustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, 0 conséquemment, notre· 0 0 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gOaz à effet de 
serre. Si nous sommes bieri informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la' 
planète. . 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 P" cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l 'hydroélectricité, le char-

o bon, le pétrole, le gaz naturel,.la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 

o d'autres gaz à effet de serre. 

o Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E,01 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 

o M. Géràld:Vigeant. 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada o' 

Région du O,uébec 0 0 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 0 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514)283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 



• 

• 

. '" . 
5 .. Le ralentissement du réchauffement de la planète commence à la 

maison! Si vous achetez une nouvelle cuisinière, comparez les 
étiquettes EnerGuide èt recherchez les fours bien isolés, dont la 
porte est hermétique. Les fours autonettoyants sont généralement 
mieux isolés. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q La différence de consommation d'énergie en

tre le four le moins économique et le plus 
économique est de 31 kilowattSlheure par 
mois, d'après les cotes EnerGuide attribuées. 
aux appàreils. Vous pouvez ainsi économiser 
beaucoup d'énergie sur tou~ la durée de viè 
de l'appareil. 

Q Dans de nombreuses régions au Canada, l'é
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossiles. Les sous-pro
duits des combustibles fossiles,~omme le 

. pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 
gaz à effet de serre qui contribuent au réchaûf
fement de la planète . 

Q Les appareils électroménagers sont les princi
paux consommateurs d'énefgie de la maison .. 

. Représentant 13 p. cent de l'utilisation totale 
d'énergie, ils se classent juste après le chauf
fage et l:eau chaude. Les gros appareils élec
troménagers (réfrigérateurs, cuisinières, lave
vaisselle, laveuses, sécheuses et congélateurs) 
sont considérés comme relativement écono
miques. Lorsque vous achetez un appareil 
électroménager, n'oubliez pas que son coût 
total de fonctionnement est bien plus élevé 
que son prix à l'achat; la différence entre ces 
deux montants dépend de l'énergie que vous . 
consommerez' POur l'alimenter en courant. 
Les étiquettes EnerGuide vous permettent de 
comparer. "" 

Considérations régionales 
Q Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au' Québec est d'origine 
hydroéléctrique, la province ne contribue pas 
au réchauffement de la planète par sa consom
mation d'électricité destinée à l'éclairage. 
Néanmoins, le. Québec" devrait· consommer 
son électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie~>, pour les raisons suivantes: 

-En économisant ~t en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
sines etles États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres' 
provinces et les États américains pourrait en~ 
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs ~missions de gaz à effet 
de serre. 
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Renseignements complementaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des' températures 
moyennes observées sur la Terre~ qui est pro
voquée par l'activité humaine. fi peut avoir . 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (métllane, N20,CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité dt'! combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet. de serre. et, conséquemment, . notre 
contribution au réchauffemept de la planète. 

_0 L~énergie que nous consommons à la maison 
. et pour nos déplacements représente environ 

un quart des émissions totales de gaz à effetde 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
aétions individuelles nous permettront de lut
U;r efficacement contre leréchaufferi-tent dela 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation' 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen-

. dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir j'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pOur répondre à cette demande. Chaque 

. province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. . 

Personne-ressource au niveau 
national: 

/. 

Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenadé Sussex 
Unné E, 1 erétage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

. -

Personnes-ressources, 
, Région du Québec 
. M. Gérald Vigeant 

Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100,boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) . 
H4M 2N6 
. (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 



• 

• 

• 

. .'. ' . 

6. Les automobiles Gontribuent pour Il p. cent aux émissions de 
dioxyde de carbone au Canada. Faites preuve d'écocivisme : 

. achetez une voiture éconergétique. C'est un bon moyen de réduire 
les émissions de dioxyde de carbone et de ralentir le ' 
réchauffement de la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Q Les automobiles utilisent énormément' de 

èombustibles fossiles et \ contribuent donc 
pour une large part à l'émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 
automobile rejette 2,36 kg de dioxyde de car
bOne par litre d'essence consommé (ce qui 
inclut les émissions dues à la production de 
1: essence). 

Q En moyenne, une grosse aut()mobilequi date 
de 10 ans consomme environ 12 litres aux 
100 km. Par èontre; les nouveaux modèles 
d'automobiles consomment en, ,moyenne 
7,5 litres aU?' 100 km, parfois même seule
rnent 6 litres. Si vous achetez une voiture 
éconergétique, vous rejetterez jusqu'à 50 % 

,de dioxyde de carbone en moihs. Vos dé-· 
penses en carburant pourront également' être 
rédUItes de moitié. 

Q Une grande partie de notre consommation' 
d'énergie provient de la combustion des com-

,bustibles fossiles. Les sous-produits des 
combustibles fossiles tels que .le pétrole, le 
gaz naturel et Je charbon sont des gaz à effet 
de serre qui contribuent au réchauffement de 
la planète. Si nous utillsons ces combustibles 
en moins grande quantité, nous pourrons ra
lentir ce processus de réchauffement. 

Considérations-régionales, 
. Q En tant que deuxième province au 

Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des énUssions 
totales de dioxyde, de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. Le chauffage do
mestique est également à l'origine de ces 

. émissions. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
. moyenrtes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peùt avoir 

. de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète .découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles. fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC) .. 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti-:
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet. de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement ~e la planète. 

o L'énergie que nous consommons Ha maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada: . Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, ·le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc. différemment aux'· 
émissions totales de dioxyde. de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

) 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex. 
Unijé E, 1 er étage . 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec .' 
M. Gérald Vigeant 
C8ef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros' 
Hydra-Québec, 1-800-363-3651 . 

1 
\ 

• 

• 
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7. Un petit degré peut faire toute la différence! Généralement, on ' 
recommande de régler les congélateurs à moins 18 degrés. Si vous 
abaissez cette température de quatre degrés seulement, vous 
gaspillerez 10 p; cent d'énergie en: plus. 

~," 
l&J Un message d'écocivis~e d'Environnement Canada: 

Facteurs clés 
o Les appareils élecu;omé,nagers sont les princi

paux consommateurs d'énergie de la maison. 
Représentant 13 p. cent de l'utilisation totale 
d'énergie, ils se classent juste après le chauf
fage et l'eau chaude. Les gros appareils élec-

, troménagers (réfrigérateurs, cuisinières, lave- , 
vaisselle: et congélàteurs) sont considérés 
comme relativement écononiiques. Lorsque 
vous achetez un appareil électroménager, 
n'oubliez pas que ~on coOt total de fonction
nement est bien plus élevé que son prix à 
l'achat; la différence entre ces deux montants 

, dépend de l'énergie que vous consommerez 
pour l'alimenter en courant. Les étiquettes 
EnerGuide vous permettent de comparer. 

p Dans de noinbreuses régions au Canada, l'é
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossiles. Les sous-pro
duits des combustibles fossiles, comme le 
pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 
gaz à effet deserre qui contribuent au réchauf-
fement de la planète. , ' 

o Si vous' réglez votre réfrigérateur et votre 
congélateur à la température optimale, ils 
fonctionneront de la façon la plus écononiique 
possible. Vous écononiiserez ainsi de l'éner
gie et de l'argent et l'impact sur l'atmosphère 
dO à la combustion des combustibles fossiles 
,sera moins important. 

, 'é 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner

gie consommée au Québec estd'ori-
gine hydroélectrique, la province ne contribue 
pas au réchauffement de la planète par sa 
consommation d'électricité destinée à l'éclai
rage. Néanmoins, le Québec devrait consom
mer son électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

- En écononiisaÎlt et en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les prov~nces voi
sines et les États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers 'les autres 
provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de leur production d'é-

'lectricité à partir de combustibles fossiles et,' 
du fait même; de leurs éniissions de gaz à effet 
de serre. 

Série ,8, Message 7 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyeruies observées sur la Terre, qui est pro- . 
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne.: 
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro-

· . duits par les activités humaines. Ces émis~ 
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles' et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). ' 

o Une grande partie de notre consommation, 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nousper-

· mettront de réduire la quantité de combusti .. 
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
,effet ,de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

. . . . 

OL' énergie que nous consommons à la maison , 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos , . 

actions individuelles nolis permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles,mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz natureI, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 

· province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. " 

Personne-ressourceau niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1 er étage' 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613)943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Cahadà 
Région du Québec . 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
. (514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 

• 



• 

• 

Série 8, Remplacement 

L'augmentation de la consommation d'énergie contribue au ~ , 
réchauffement de la planète. Vous pouvez ralentir ce processus en 

, devenant plus éconergique. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

, Facteurs clés 
. -0 Au ,cours de leur combustion, les combusti

bles fossiles, principale source ,de l'énergie 
que nous consoinmons, émettent dans l'atmo
sphère des 'gaz à effet ,de serre comme le 
'dioxyde de carbone. Plus nous utilisons ce 
type d'énergie, plus il y a de gaz à effet de ' 
serre dans l'atmosphère. ' 

o Lorsque ces gaz forment un équilibre naturel, , 
ils maintiennent sur la Terre des températures 
et des conditions climatiques stables. Les ac
tivitéshumaines foilt augmenter la quantité de 
gaz à effet de serre dans l'atmosphère, donc la 
rétention de chaleur autour de la Terre, et 
contribuent au réchauffement de la planète. 
Cela' peut modifier, considérablement l~s 
conditions climatiques et météorologiques . 

o À l'heure actuelle, la société a besoin de l'é
nergie produite par la combustion des com- ' 
bustibles fossiles. Toutefois; si nous paÏ've-

, nons à utiliser l'énergie intelligemment et 
efficacement, nous pourrons ralentir le pro
cessus de réchauffement de la planète tout en 
préservant notre qualité de vie. Nous devrons 

, peut-être même repenser sérieusement l'utili
sation de certaines sources d'énergie si nous 
voulons éviter que l'équilibre climatique 
mondial soit bouleversé. 

, \ 

, " 

, Considérations régionales 
o Parce qu'une'grande partie de l'éner

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émis-
sions de dioxyde de carbone per capita y est le 
plus bas au Canada. 'La province atteint éga
lement ce record grâce à une réduction de la 
consommation de pétrole, auquel se substitue 
le gaz n~turel, dont l'utilisation ne cesse 
d'augmenter. Le gaz naturel contribue moin~ 
que le pétrole au réchauffement de la planète~ 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de. carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. ,cent aux 

, émissions de la province., 



Renseignements complémentaires 
Cl Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation. des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir· 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

Cl Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus- . 
tibles 'fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service del'environnemént atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Unijé E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef; DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 

Cl Une grande partie de notre consommation .. Région du Québec 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de Saint-Laurent (Québec) 
l'énergie et un souci d'économie nous per- H4M 2N6 
mettront de réduire la quantité de combusti-·· (514) 283-1106 
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à __ (514) 283-7149 (télécopieur) 
effet de serre et, conséquemment, notre . Autres numéros -
contribution au réchauffement de la planète. Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et p<;)ur rios déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effèt de 

r. 

serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

/ 

• 

• 
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1. Si vous voulez contribuer au ralentissement du processus de 
réchauffement,de la planète, économisez les combustibles fossiles 

, comme le pétrole et le gaz naturel. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. ' 

Facteurs clés 
Ci Au cours de leur combustion, les cornbusti

, bles fossiles, principale source de l'énergie 
que nous consommons, émettent dans l'atmo,
sphère des gaz à effet de serre co~e le 

"dioxyde de carbone. Plus nous utilisons ce 
type d'énergie, plus il y a"ete gaz à effet de 
serre dans!' atmosphère. 

Ci Lorsque ces gaz forment un équilibre naturel, 
ils maintiennent sur la Terre des températures 
et des conditions climatiques stables. Les ac
tivités humaines font augmenter la quantité de, 
gaz à effet de serre dans l'atmosphère, donc la 
rétention de chaleur autour de la Terre, et 
'contribuent au réchauffement de la planète. 
Cela peut modifier considérablement les 
conditions climatiques et météorologiques. 

Ci À l'heure actuelle, la société a besoin de l'é
nergie produite par la combustion des com
bustibles fossiles. Toutefois, si nous parve~ 
nons à utiliser l'énergie intelligemment et 
efficacement, nous p()UITons' ralentir' le pro
cessus de réchauffement de la planète tout en 
préservant notre qualité de vie. Nous devrons 
peut-être même repenser sérieusement l'utili
sationde certaines sources d'énergie si nous 
voulons éviter que l'équilibre climatique 
mondial soit bouleversé . 

Considérations régionales 
, Ci Parce 'qu'une grande partie de l'éner

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émis-
sions de dioxyde de carbone per capita y est le 
plus bas au Canada. La province atteint éga
lement ce record grâce à une réduction de la 
consommation de pétrole, auquel se substitue 
le gaz naturel, dont l'utilisation ne cesse 
d'augmenter. Le gaz naturel contribue moins 
que le pétrole au réchauffement de la planète. 

,Ci Cependant, en tant que deuxième province au ' 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'indl;lstrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de ' 

, serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la provinc~. , 

Série 9, Message 1 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation· des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité .humaine. n peut avoir. 

· de graves conséquences pout: l'environne~ 
· ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission dè gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus-

· tibles fossiles (C02,N20) et des fuites ou 
déver:sements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (riléth~ne, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustiblès fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économiè nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet .de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 1 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart de's émissions totales de gaz à effet de. 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politiqué nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Q~ébec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon,'3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
, Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

'. 

• 
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2. Faites preuve d'écocivisme : utilisez votre ,automobile , 
intelligemment. Essayez de limiter vos déplacement~ en voiture. ' 
Vous gagnerez du temps, vous ferez des économies d'énergie'et 
vous contribuerez à ralentir le réchauffement de la planète. 

Un message d'éco~ivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés' 
o Les automobiles' utilisent énormément de 

combustibles fossiles et contribuent donc 
pour une large part à l'émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une' 
automobile rejette 2,36 kg de dioxyde' de car
bone par litre d'essence consomn1é (ce qui 
inclut les émissions dues à la production de 
·1' essence); 

o En planifiant à l'avance vos déplacements en 
voiture, vous gérez efficacement votre temps 

.et vous adoptez une attitud~ éconergique. 
Étant donné que la combustion de l'essenCe 
produit des émissions de dioxyde de carbone, , 
l'un des principaux gaz à effet de serre,vous 

" allégerez votre contribution au réchauffement 
de la planète si vous utilisez moins souvent 
votre véhicule. 

\' 

Considérations régionales 
o En tant que deuxième province au 

Canada pour sa population, le Qué-
bec est responsable d'environ 14 p. cent des 
émissions totales de dioxyde de carboné. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus Importantes de gaz à ; 
effet de serre, contribuant 'pour environ 
70 p.cent aux émissions de la province. ' Le 

, chauffage domestique est également à l'ori-
gine de ces émissions. ' 

Série 9, Message 2 



Renseignements complém~ntaires 
o Le réchauffement dé la planète se caractérise 

par une a~gmentation des températures 
moyennes observées sur la 1,'erre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne~ 
ment. 

o Le réchauffement de la planète. découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transportet de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plusgrande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et uri souCi d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de g~ à 
effet de serre et, conséquemmenf, notre 
contribution au réchauffe~ent de la phmète. 

o Par nos activités quotidiennes, nous produi
sons environ un quart de toutes les émissions 
de gaz à effet de serre. Si nous sommes bien 
informés, nos actions individuelles nousper
mettront .de lutter efficacement contre le ré
chauffement de la planète· .. 

o Les émissions ünputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sioris totales de C02 au Canada. Elle·s dépen
dentelles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est· faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char-

I bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau· 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmospherique 
373, promenade Sussex . 
Unijé E, 1 er étage 

. Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
. . 

M. Gérald Vigeant 
. Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec / 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 

. Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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3. Vous voulez devenir plus éconergique? Installe~ des, détecteurs de 
mouvement et des minuteries sur vos luminaires, en particulier à 
l'extérieur. Vos économies d'énergie peuvent ralentir le processus 
de réchauffement de la, planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canad'a~ 

Facteurs clés 
o En' utilisant des détecteurs de mouvement et 

des minuteries, vous aurez de la lumière 
quand vous en avez besoin et vous ne gaspil
lerez pas inutilement l'électricité. Cela signi
fie que vous n'utiliserez qu'une fraction de 
l'énergie qu'il vous aurait fallu pour laisser, 
les lumières allumées en permanence. 

o Nous gaspillons inutilement del'énergie par 
la façon dont nous nous éclairons. L'éclai
rage ne représente que 2 % environ de notre 
consommation totale d'énergie domestique~ 
mais il demeure un important facteur de 
consommation' et donc de réchauffement de la 
planète; 

o Pour réduire notre consommation d'énergie et 
nos émissions de gaz à effet de serre, ét donc 
notre participation au réchauffement de,la pla
nète, nous devons: éteindre les lumières inu
tiles, remplacer les traditionnelles ampoules à 
incandescence 'par des ampoules fluores
centes ou halogènes, plus économiques, et 
installer des, minuteries et des capteurs sur les 
luminaires qui n'ont pas besoin d'être allumés 
en perm,anence . 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner-, 

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, la province ne contribue 
pas au réchauffement de la planète par sa 
consommation d'électricité destinée à l'éclai~ 
rage. Néanmoins, le Québec devrait consom
mer son électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

-En économisant et en préservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
sines et les États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 

, provinces et les États américains pourrait en
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. ' 

, " 
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Renseignements complémentaires· 
'0 Le réchauffemerit de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
. moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (métharie, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles~ 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossile~ bnllés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si noUs sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut- " 
ter ~fficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la" biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d' autres g~ à effet de serre. 

, . 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex . 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 . 

Personnes-ressources, 
Région du Québec" 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bau!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514)283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 
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4. F'éiites des économies d'énergie grâce aUx étiquettes EnerGuide! 
Pensez-y. En utilisant le réfrigérateur qui a la 'meilleure cote 
EnerGuide, vous pourriez économiser jusqu'à 600 $ pour toute sa 
durée de vie! Vous contribuerez par la même occasion à la 
réduction des émissions de gaz à effet de serre. 

Un message d'écocivisme d'Environnem:ent Canada. 

Facteurs clés 
Cl Les appareils électroménagers sont les princi

paux consommateurs d'énergie de la maison. 
Représentant 13 p. cent de l'utilisation totale 
d'énergie, ils se classent juste après le chauf
fage et l' eaü chaude. Les gros appareils élec
troménagers (réfrigérateurs, cuisinières, lave
vaisselle et congélateurs) sont considérés 
comme relativement écononiiques. Lorsque 
yous achetez' un appareil électroménager, 
n'oubliez pas que son coût total de fonction
nement est bien plus élevé que son prix à 
l'achat; la différence entre ces deux montants 
dépend de l'énergie que vous consommerez 
pour l'alimenter en courant. Les étiquettes 
EnerGuide vous permettent de comparer. 

Cl Dans de nombreuses régions au Canada, l'é
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossiles. Les sous-pro
duits des combustibles fossiles, comme le 
pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 
gaz à effet de serre qui contribuent au réchauf-

. fement de la planète. '. 

Cl La différence de consommation d'énergie en-
. tre.Ie réfrigérateur le moins éconoIIÙque et le 

plus éconoIIÙque est de 35 kilowatts/heure 
par mois; c'est ce que consommerait votre 
grille-pain s'il fonctionnait sans arrêt pendant 
un jour et deIIÙ. 

Cl Étant donné que la plupart des gros 
appareils électroménagers durent en-
tre 10 et 20 ans, l'achat d'appareils 
éconergétiques (dont la cote EnerGuide est 
basse) permet de réaliser des éconoIIÙes sub
stantielles. De plus, puisqu'il vous est possi
ble de rejeter moins de gaz à effet de serre et 
de diIIÙnuer votré.contribution au réchauffe
ment de la planète, il vous sera plus facile·de 

. choisir la prochaine fois que vous achèterez 
un appareil électroménager. 

Considérations régionales 
Cl Parce qu'une grande partie de l'énergie 

consonimée au Québec est d'origine hydro
électrique, la province ne contribue pas au 
réchauffement de la planète par sa consom
mation d'électricité destinée à l'éclairage, 
Néanmoins, le Québec devrait consommer 
son électricité dans un .plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes: 

- En éconoIIÙsailt et en préservant l'énergie, le 
Québec disPoserait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
sines etles États-Unis, ce qui lui apporterait 
des revenus supplémentaires . 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 
provinces et les États américains pourrajt en
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs éIIÙssions de gaz à effet 
de serre .. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro

. voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le réèhauffement de la planète découle de 
. l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 

carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés; les émissions de gaz à -' 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planètè. 

o L'énergie que,nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des énllssions totales de gaz à effetde 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputàbles à la consommation' 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
&nt elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char-

. bon, le· pétrole" le gaz naturel" la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande: Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre .. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 

,Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Untté E, 1er étage . 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, ' 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
.Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 . 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (té'lécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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5. En moyenne, nous consommons chaque année environ 
1800 kilowatts/heure d'énergie pour éclairer notre logement. Cela 
,équivaut à laisser fonctionner le grille-pain pendant presque deux 
mois. Faites preuve d'écocivisme : préservez l'énergie en éteigIiant 
les lumières lorsqu'elles ne sont pas nécessaires. 

Un message d'écocivisme,d'Environneme~t Canada. 

Facteurs,clés 
Q En 1990, les Canadiens ont rejeté environ 

460 'milli ons de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Si votre province de rési
dence produit une partie de son électricité par 
la combustion de combustibles fossiles, votre 
consommation d'électricité destinée à l' éclai
rage (1800 KWh d'après, les estimations 
d'Hydro Ontario) et son efficacité relative ont 
une incidence sur la quantité de C02 émis 

, dans l'atmosphère. 

Q Une bonne, partie de l'énergie gaspillée par 
l'éclairage vient du fait que les 'gens n'étei
gnent pas les lumières lorsqu'elles ne servent 
à rien., L'éclairage représente environ 2% de , 
la consomm~tion d'énergie totale d'un foyer. 
Ce chiffre peut paraître peu élevé mais l'im
pact de cette consommation sur votre porte
feuille et sur l'atmosphère peut être important. 

Q Pour réduire notre consommation d'énergie et ' 
nos émissions de gaz à effet de serre, et dèmc 
'notre participation au réchauffement dela pla
nète, nous devons,: éteindre les lumières inu,- ' 
tiles, remplacer les traditionnelles ampoules à 
incandescence par des ampoules fluores
centes ou halogènes, plus économiques, et 
installer des minuteries et des capteurs sur les 
luffiinaires qui n'ont pas besoin d'être allumés 

, en permanence. 

Considérations régionales 
Q Parce qu'une grande partie de l' éner-

gie consommée au Québec, est ,d'origine 
hydroélectriqüe, la province ne contribue pas 
au réchauffement de la planète par sa consom
mation d'électriCité destinée à l'éclairage. 
Néanmoins, le Québec devrait consommer 
son, électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie», pour les raisons suivantes,: 

-En économisant et en préservant i' énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
sines et les États-Unis, ce qui lui 'apporterait 
des revenus supplémentaires. ' 
- Le fait d'exporter de l' énergie vers les autres 

, provinces et les États américains PoUffait en-
, traîner une réduction de leur production d'é- , 

lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour J'environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serie (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CI:'c) pro
duits par les activités humaines. Ces. émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou, 
déversements qui surviennent au cours dé la ' 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. ' 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per-

, mettront de réduire la quantité de comqusti
bles fossiles brûlés; les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquem~ent, notre' 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pOur nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 

'serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis~ 
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes 'du niveau de la demande et 
de l'utilisation q~ est faite des différentes 
sources (à savoIr l'hydroélectricité, le char
bon, le' pétrole, le gaz ,naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue' donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique. nationale 
Service/de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E, 1 er étage ' 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 

/100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
. (514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363,-3651 • 
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6. Vous voulez vous acheter une automobile? Renseignez-vous sur sa 
consommation de carburant .. Si votre voiture est éconergétique, . 
vous pouvez réduire considérablement vos émissions de dioxyde de 
carb'one dans l'atmosphère. Et vous économiserez sur vos factures 
d'essence! ". 

Un message d'écocivismed'Environnement Canada 

Facteurs clés 
a Les automobiles utilisent énormément de 

combustibles fossiles et contribuent donc 
pour une large part à l'émission de gaz à effet 
de serre comme le dioxyde de carbone. Une 
automobile rejette 2,36 kg de.dioxyde de car
bone par litre d'essence consommé (ce qui 
inclut les émissions dues à la production de 
l'essence). . 

a En moyenne, une grosse automobile qui date 
de 10 ans consomme environ 12 litres, aux . 
100 km. Par' contie, 'les nouveaux. modèles 
d'automobiles consomment en moyenne 

.. 7,5 litres aux 100 km, parfois même seule-
ment <5 litres. Si vous achetez une voiture 
éconergétique, vous rejetterez jusqu'à 50 % 
de dioxyde de carbone en moins. Vos dé
penses en carburant pourront également être 
réduites de moitié. . 

a Une grande partie de notre consomination 
d'énergie provient de la combustion des com
bustibles fossiles. Les sous-produits des 
combustibles fossiles tt!ls que le pétrole, le 
gàz. naturel et le charbon sont des gaz à effet 
de serre qui contribuent au réchauffement de 

·la planète. Si nous utilisons ~s combustibles. 
en moins grande quantité, nous pourrons ra
lentir le processus de réchauffement. 

Considérations régionales 
o En tant que deuxième province au 

Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transportsconstitu~nt les .; 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. Le chauffage do
mestique est . également à l'origine de.' ces 
émissions: 
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Renseignements complémentaires 
. ~ . 

Cl Le réchauffement de la planète se caractérise 
par une augmentation des.' températures
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

Cl Le réchauffement de.la planète découle de 
l'éinission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis-

. sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (CÛ2, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
'combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

Cl Une grande partie de notre' consommation 
.d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation àlagestion de 
l'énergie et un so,uci d'économie nous per- . 
mettront de réduire la quantité de combusti- . 
bles fossiles brûlés, ~es émissions de gaz à 
effet de serre et; conséquemment, notre 

. contribution au réchauffement de la planète. 

Cl L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente .environ 
'un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous perqlettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Cl Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie r~présentent 96 p. cent des émis
sions totales dé CÛ2 àu Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette deinande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

'\ 

Personne-ressource au niveau 
. national: 

Alex Manson 
Directeur, Politique nationale . 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E: 1er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeanf 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada ' . 
Région du Québec .. 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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7. Si vous disp'osez d'un réservoir d'eau chaude électrique, vous 
pouvez économiser de l'argent et de l'énergie en l'arrêtant lorsque 
vous vous absentez pour une longué période. 

Un m:essagè d'écod~sme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
Cl La consommatjon d' eati chaude se classe tout 

de suite, après le chauffage du logement en 
matière de consommation'totale d'énergie au 
foyer, dont elle représente 14 %. En décon
nectant le réservoir d'eau chaude lorsque vous ' 
n'en avez pas besoin, vous serez sûr de, ne 
payer que l'énergie que vous consommez. 

.,. 

Cl Si vous économisez l'énergie par votre 
consommation d'eau chaude, vous économi
serez de l'argent et vous réduirez également 

1 l'impact que subit l'atmosphère. Les chauffe
eau électiiques peuvent contribuer à l'émis
sion de gaz à effet de serre si l'électricité 
qu'ils utilisçnt provient de la combustion de 

. combustibles fossiles .. Le dioxyde de carbone 
est le gaz contribuant le plus au réchauffement 
de la planète. Moins nOl.~s consommons d'é,
nergie, moins nous contribuons au réchauffe
ment de. la planète. 

Cl Il est déconseillé d'arrêter le chauffe-eau au 
gaz lorsque vous vous absentez, pour des rai
sons de sécurité et'parce que votre fournisseur 

. de gaz vous ferait payer la remise en route à 
. votre retour, annulant ainsi les économies que 
vous avez réalisées . 

Considérations régionales 
Cl Le chauffage de l'eau, autrement que 

par l'électricité,. contribue aux émis-
sions de gaz à effet de serre au Qué-
bec. 

Cl Parce qu'une grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada. 
La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé
trole, auquel se substitUe le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 

. naturel contribue moins que le pétrole au ré-
. chauffement de la planète. 1 

Cl Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada poUr sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14·p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transportS constitUent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. Le chauffage 40-
mestique . est également à l'origine de ces . 
émissions. 

Série 9, Message 7 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caracté~ise . 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité.humaine. Il peul avoir, 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

o Le. réchauffement de la planète· découle de 
l'émission de gaz à effetde serre(dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro-' 
duits par les activités humaines. Ces émis
Sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (COi, N20) et des fuites ou . 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibi1isatio~ à la gestion de 
l'énergie et' un souci d'économie nous per
mettrontde réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet' de . serre et, conséquemment,notre 
contribution au réchauffement dela planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de .gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
,bon, le pétrole; le gaz naturèl, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande.' Chaque 
province contribue donc différemment ·aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à eff~t d~ serre. 

Personne-ressource au niveau 
.national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 

. Un~é E, 1er étage 

. Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec . 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurènt (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283~7149 (télécopieur) 

Autres numéros ' 
Hydro-Québec, 1 ~800-363-3651 • 

.' 
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Série 9,. Remplacement 

Les actions individuelles peuvent faire toute la ·différence! En 
modifiant nos habitudes, nous pouvons contribuer à résoudre les 
problèmes environnementaux. Devenez plus éconergique à la 
maison et au travail. Vous ralentirez vous aussi le processus de 
réchauffement de. la planète. 

Un message, d'écocivismed'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Chaque année, le Canada rejette' environ 

460 millions de tonnes' de dioxyde de car
bone. Bien qu'il nous soit impossible d'élimi
ner totalement de. telles émissions, nous pou
vons participer au ralentissement" du 
processus en trouvant des moyens de devenir 
plus éconergiques.' . . 

o n existe plusieurs moyens d'empêcher un ré
chauffement généralisé de la planète et d' éco
nomiser de l'argent à long terme.' Nous pou
vons, par exemple : isoler notre logement, 
remplacer les ampoules à incandescence par 
d'autres sourées d'éclairage, ;veiller à faire 
régler notre automobile régulièrement, ache- . 
ter des véhicules éconergétiques, et poser bien 
d'autres petits gestes qui rédUisent notre 
consommation d'énergie. 

o Si nous prenons le temps d'apprendre à mieux 
gérer notre consommation d'énergie, nous' 
pourrons revoir nos habitudes afin d'éliminer 
le gaspillage, sans que cela nuise pour autant 
à notre style de vie. 

Considérations régionales 
o Parce qu:ùne grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec estd'brigine 
hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consoIhma-· 
.tion de. pétrole, auquel se substitue le gaz • 
natUrel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen-

. ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchauffement de la planète. 

.0 Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent ~es émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. . . 



Renseignements complémentaires 
Cl Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes obserVées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

Cl Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au Cours de la 
,production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

Cl Une gr;mde partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 

. effet de serre, et, conséquemment, notre 
, contribution au réchauffement de la planète. 

Cl L'énergie que nous consommons à la maison' 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

, J 

\, , 

Personne-ressource au niveau 
, national: 

Alex Manson 
Directeur, Politique nationale' 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 

, Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canàda 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 • 
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Série 10 -- Appauvrissement de la coucbe d'ozone 

1. La couche d'ozone, dans la haute atmosphère,. forme un bouclier 
protecteur contre les rayons ultraviolets du soleil. Ces rayons sont 
d~ngereux. L'usage de certains produits chimiques, comme les 
CFC, endommagent ce bouclier. 

Un' message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

2.· On peut contribuer à prévenir l'aminCissement de la couche d;ozone 
.' causé par les CFC qui s'échappent dans l'atmosphère. Vous pouvez 
vous assurer que les réfrigérateurs et les congélateurs soient 
convenablement entretenus. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

3. , Certains extincteurs d'incendie contiennent des halons, qui sont 
extrêmement nocifs pour la couche d'ozone. li existe des extincteurs qui' 
ne contiennent pas de halons qui sont tout aussi efficaces et qui sont 
inoffensifs pour la couche d'ozone~ 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

4. Les pressions exerèées par les consommateurs peuvent aider à rendre les 
produits moins nocifs pour l'environnement. Ainsi, les consommateurs 
canadiens ont joué un rôle clé dans l'élimination des CFC de la plupart 
des bombes aérosol. 

Un m~ssage d'écocivisme d'Environnement Canada .. 

5 ~ Certains produits chimiques industriels détruisent graduellement la 
couche d'ozone qui protège la Terre. Ce sont surtout les CFC (les. 
chlorofluorocarbures), qui sont utilisés dans les réfrigérateurs, les 
climatiseurs et d.'autres produits.' , 

. Un message d'écocivis'm~ d'Environnement Canada . 

Série 10 - Messages 1-7, 
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Quand on se débarrasse d'un vieux réfrigérateur, il faut d'abord en 
retirer les CFC, car ils endommagent la couche d'ozone. Informez-vous 
au sujet des programmes de recyclage des CFC dans votre région . 

Un message d' écocivisme· d'Environnement Canada .. 

La couche d'ozone peut· se reconstituer lentement si nous 
réduisons l'usage de produits chimiques dommageables. 
L'élimination des CFC au cours des prochaines années, pourrait 
reconstituer la couche d'ozone dans une cinquantaine d'années. , . . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada . 

Sêrie 10 - Messages 1-7 
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Fiche d'information sur l'environnement 

Série 10 - AJ!pauvrissement de la couche d'ozone 

• Après avoir été rejetés dans l'atmosphère~ les CFC atteignent la stratosphère où, 
sous l'action des rayons ultraviolets, ils se décomposent pour libérer du chlore .. 
Chaque atome de chlore peut détruire des dizaines de milliers de molécules 
d'ozone, ce qui a pour·résultat d'amincir la couche protectrice. 

• Les halons sont des agents extincteurs efficaces, mais ils sont également les plus 
puissantes substances desturctrices d'ozone. Comparativement aux CFC, les 
halons sont rejetés en faible quantité dans l'atmosphère, mais en raison du brome 
qu'ils contiennent, ils constituent un danger important pour la couche d'ozone. 

• Bon nombre d'extincteurs mis sur le marché n'utilisent pas de halons, et très souvent, . 
ils sont aussi efficaces que ceux qui en contiennent. Les agents extincteurs comme les 
produits chimiques secs, l'eau ou le dioxyde de carbone peuvent protéger les biens et 
les gens sans détruire l'ozone de la haute atmosphère. 

• Il semble que nous ayons encore besoin de frigorigènes à base de CFC pour faire 
fonctionner les réfrigérateurs, mais il y a des moyens à prendre pour ne pas 
augmenter la quantité de CFC qui s;échappent dans l'atmosphère. 

• Par exemple, lorsque vous fàites entretenir votre réfrigérateur, demandez à un 
technicien qualifié d'utiliser un module de récupération et de recyclage (connu sous le 
nom de «vampire») au lieu de laisser les CFC se dégager dans l'atmosphère. Et 
lorsque vous vous débarrassez d'un vieux réfrigérateur, assurez-vous de faire 
récupérer les CFC. Il existe maintenant beaucoup de programmes municipaux de 
récupération, et la plupart des gouvernements provinciaux ont adopté uri règlement 
rendant obligatoires la récupération et le recyclage des CFC. Pour savoir comment 
éliminer sans danger les CFC, vous pouvez aussi demander conseil au technicien de , . 

votre localité qui entretient les réfrigérateurs. 

• L'influence des consommateurs sur le marché ne devrait pas être sous-estimée. Les 
pressions qu'ils ont exercées ont eu pour résultat l'interdiction des CFC dans les 
bombes aérosol en 1980. En achetant des produits sans CFC, en entretenant 
convenablement les appareils qui contiennent des CFC et en exerçant des pressions 
pour que des produits de remplacement des CFC soient utilisés, le public peut changer 
quelque chose. 

• . La couche d'ozone agitcomme un filtre naturel qui absorbe la plupart des rayons . 
ardents (ultraviolets) du soleil. Lorsqu'elle s'amincit, une plus grande partie de ces 
rayons atteint la surface de la terre. Des études ont démontré,qu'une intensification du 
rayonnement ultraviolet pourrait endommager la santé humàine, réduire la production 
agricole, nuire aux végétaux, mettre en péril la pêche en haute mer et finalement 
porter atteinte à toute la vie sur terre. . . 

Fiche d'information sur l'environnement Série 10 - Appauvrissement de la couche d'ozone 
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La couche d'ozone s'appauvrit lorsque l'équilibre naturel entre la production et la 
destruction d'ozone stratosphérique bascùle vers la destruction. Des phénomènes 
naturels comme les éruptions volcaniques et d'autres perturbations climatiques 
peuvent avoir un effet temporaire sur les concentrations d'ozone, mais 
l'appauvrissement de la couche d'ozone est dQ aux produits chimiques fabriqués 
par l'homme qui détruisent les molécules d'ozone., ' 

, À elles seules, les émissions de chlorofluorocarbures (CFC) contribuent dans une 
proportion supérieure à 80 % à l'appauvrissement de la couche d'ozone, qui est 
aussi causé pàr le rejet dans l'atmosphère d'autres composés synthétiques, dont 
les halons, le tétrachlorure de carbone, le méthylchloroforme, les hydrofluorocarbures 
(HCFC) et le bromure de méthyle. Ces produits chimiques, que l'on appelle 
ordimiirement les halocarbures industriels, se retrouvent dans des biens de' 
consommation comme les réfrigérateurs, les climatiseurs, les mousses pour 
rembourrage et les extincteurs, et ils sont aussi utilisés à de nombreuses autres fins 
industrielles. 

En modifiant le Protocole de Montréal (1987) lors des réunions de Londres (1990) et, 
de Copenhague (1992), la collectivité internationale a réagi à la menace de 
l'appauvrissement de la couche d'ozone etdemandé que cessent la production et 
l'importation des produits chimiques qui causent la destruction de l'ozone. Les 
accords internationaux exigent maintenant la cessation de la fabrication, de 
l'exportation et de l'importation des halons d'ici 1994, des CFC, du 
méthylchlo'roforme etdu tétrachlorure de carbone d'ici 1996 ainsi que le gel, d'ici 
1995, des utilisations, du broinure de méthyle aux niveaux de 1991. Le Canada a 
fortement appuyé ces mesures. 

, Fiche d'information sur J'environnement Sirie 10 - Appauvrissement de la couche d'ozone 
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Personnes-ressources: sÉRIE 10 - La couche d'ozone 

Personne-ressource au niveau 
national: 

Service de l'environnement atmosphérique 
Dr. J.B. Kerr 
Chef de la recherche et de la surveillance en 
matière d'ozone 
Service de l'environnement atmosphérique 
4905, rue Dufferin 
Downsview (Ontario) 
M3H 5T4 

Tél: (416) 739-4626 
Fax: (416) 739-4281 

Conservation et Protection 
John Reed . 
Négociation internationale, Programmes de 
protection de l'ozone 
Division du contrôle des produits chimiques 
Conservation et Protection 
14ème· étage, Place Vincent Massey 
351, bou!. St-Joseph 
Hull (Québec) 
K1A OH3 

Tél: (819) 953-1676 
Fax: (819) 953-4936· 

Personnes-ressources 'au niveau 
·régional: 

Région de l'Atlantique : 

Nouveau-Brunswick: 
Bill Richards 
Service de l' enviroimement atmosphérique 
Unité des services scientifiques 
633, rue Queen 
. FrederiCton (Nouveau-Brunswick) 
E3B 1C3 . 

Terre-Neuve et Labrador : 
Stu Porter 

. Atmospheric Environment Service 
Scientific Services Unit 
Building 303, Pleasantville 
P.O: Box 9490 
Postal Station B 
·~Saint-Jean (Terre-Neuve) 
. A1A 2Y4 
Tél : (709) 772-4695 

Nouvelle-Écosse et 
... . r 

I1e-du-Prince-Edouard: 
John Dublin 
Service. de l'environnement 

atmosphérique 
Division des services 

scientifiques 
1496, route Bedford 
Bedford (Nouvelle-Écosse) 

.B4A lES 

Région du Québec : 

Québec : 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
Tél: (514) 283-1106 
Fax: (514) 283-7149 

• ~~~------------~ 
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Région de l'Ontario : 

Ontario: 
Dave Broadhurst. 
Service de l'environnement 

atmosphérique , 
Environnement Canada 
Bureau 301 
25 avenue St-Clair est , 
Toronto (Ontario) , 
M4TIM2 
Tél : (416) 973-6797 ' 
Fax: (416) 973-1161 

Région du Centre : 

Manitoba: 
Anne-Marie Henry 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada -
266, avenue Graham, pièce 1000 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 3V4 
Tél : (204) 983-1878 
Fax: (204) 983-4884 

Saskatchewan : 
Ron Hopkinson , 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada J 

Airport Operations Building 
Case postale 4800 
Regina (Saskatchewan) 
S4P 3Y4 
Tél: (306) 780-5739 
Fax: (306) 780-7588 

Pe~onn~r~ourc~ 

Régions de l'Ouest et du Nord : 

Alberta : 
'Tim Goos 
Chef,'SSD 
Service de l'envirormement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région de l'Ouest 
Twin Atria Building, 2c étage 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 
Tél: (403) 495-3143 
Fax: (403) 468-7950 

Yukon et Territoires 
du Nord-Ouest : 
RiciLake 
Coordonnateur scientifique 
Institut des sciences des T.N.-O. 

- Case postale 1617 
Yellowknife (T.N.-O.) 
XIA 2P2 
Tél : (403) 873-7592 

Région du Pacifique: 

Colombie-Britannique: 
I6rk Johnstone 
Chef, SSD 
Service de l'environnement-

atmosphérique 
Environitement Canada 
'Région du Pacifique 
Bureau 700 
Vancouver (Colombie-Britannique)' 
V6P 6H9 
Tél: (604) 664-9120 
Fax: (604) 664~9195 

Appauvrissement de la couche d'ozone 
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L, Les scientifiques affirment que la quantité de dioxyde de carbone 
présente dans l'atmosphère pourrait doubler au cours du siècle 
prochain si nous ne gérons pas mieux notre consommation· 
d'én~rgie. Le dioxyde de carbone est l'élément qui contribue le 
plus au réchauffement de la planète. Maîtrisez votre énergie! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada .. 

Facteurs clés 
o Au cours de leur combustion, les combusti..: 

bles fossiles, principale source de l'énergie 
. que nous consommons, émettent dans l' atmo
~phère des gaz à effet de serre comme le 
dioxyde de carbone. Plus nous utilisons ce 
type d'énergie, plus il y a de gaz à effet de 
serre dans l'atmosphère. 

o Lorsque ces gaz forment un équilibre naturel, 
ils maintiennent sur la Terre des températures 
et des conditio·ns climatiques stables, Les ac
tivités humaines font augmenter la quantité de 
gaz à effet de serre dans l'atmosphère, donc la 
rétention de chaleur autour de la Terre, et 
contribuent au réchauffement de la planète, 
Cela peut modifier considérablement les 
conditions climatiques et météorologiques. 

o Les scientifiques prévoient que si nous main
tenons la même consommation d'énergie à 
'l'échelle de la planète, le niveau de dioxyde de 
carbone doublera pe4'après l'année 2050. 

o À l'heure actuelle, la société a besoin de l'é
nergie produite par la combustion des corn': 
bustibles fossiles. Toutefois, si nous parve
nons à utiliser l'énergie intelligemment et 
efficacement, nous pourrons ralentir le pro
cessus de réchauffement de la planète tout en 
préservant notre qualité de vie. Nous devrons, 
peut-être même repenser sérieusement l'utili
sation de certaines sources d'énergie si nous 
voulons éviter que l'équilibre climatique 
mondial soit bouleversé. 

. , 

Considérations régionales· 
o P~ce qu!une grande partie de l'éner-

gie consommée. au Québec est d'origine 
hydroélectrique, Je taux d'émissions de 

. dioxyde de carbone per tapita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 

, record grâce à unë réciuction de la consomma
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz 

. naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
pétrole au réchaufferpent de la planète. 

o . Cependant, entant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re- . 
sponsable d'environ.14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les 'secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effetde 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. ' 

Série 10, Message 1 



Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de ,graves conséquences pour l' environne
ment. ' 

o Leréthauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux;CFC) pro
duits par les activités humaines., Ces émis
sions résultent de la combustion des comblis
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la , 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nousper
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre' et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

0' L'énergie que nous consorrlmonsà la maison 
et pour nos déplacements représente environ ' 
,un qUart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

\ 

Personne-ressourceau niveau 
, national: 

Alex Manson 
Directeur; Politique nationale . 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unné E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec' ' 
100, boul,Alexis Nihon, 3~ étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 • 

'. 
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2. Voici un bon truc pour faire des économies d'énergie: plantez des 
arbres autour de votre" maison. Ils créent une isolation naturelle. 
Les arbres jouent un rôle de coupe-vent et font de l'ombre en été. 
Et n'oubliez pas: un arbre absorbe chaque année jusqu'à 4,5 kilos 
du dioxyde de carbone présent dans l'atmosphère; il contribue 
donc à purifier l'atmosphère! 

. Un me.ssage d'écocivisme d'EIlVironnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les arbres absorbent et emmagasinent natu

rellement le carbone, agissant comme des 
. «puits». Ils servent également de coupe-vent' 
contre les vents froids hivernaux et procurent 
de l'ombre en été. En plantant des arbres aux· 
endfoits les plus exposés au vent, vous isole
rez nafurellement votre maison. 

o En 1990, les Canadiens ont rejeté. environ 
460 millions de tonnes de dioxyde de carbone 
dans l'atmosphère. Près de 9 % de ces émis
sions sont imputables au chauffage domesti~ 
que (ces chiffres n'inclu~nt pas le chauffage 
électrique). 

. 0 En utilisant les arbres pour couper Je vent et 
frure de l'ombre, nous réduisons nos besoins 
en énergie, la quantité de combustibles fos~ 
siles que nous brûlons et donc l'impact que 
nous avons sué le climat. 

.1 

, Considérations régionales 

o Parce qu'une grande partie de l'énergie 
. consommée au Québec est d'origine hydro- . 

électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
. carbone per capita y est le plus bas au Canada. 
La province atteint également ce record grâce 
à une réduction de la consommation de pé
trole, auquel se substitue le g'az natutel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 

. naturel contribue moins que le pétrole au ré-_ 
chauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 

. totales de dioxyde de carbone du pays. Les 
secteurs de l'industrie et des transports consti
tuent les sources les plus importantes de gaz à. 
effet de serre, contribuant pour environ. 
70 p. cent aux émissions de la province. Le. 
chauffage domestique est également à l'ori
gine de ces émissions . 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 

. de graves conséquences pour l' environne-, 
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) etdes fuites ou 

· déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un soucid'écon9mie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre .. et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de· 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 

· actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation· 
· d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande .et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectriCité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demaride. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
nation·al: ' 
Alex Manson 
. Directeur, Politique nationale . 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex • 
Unijé E, 1 6r étage 
Ottawa (Ontario) . 
K1AOH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
Région ~u Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'enviLonnement atmosphérique. 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bou!. Alexis Nihon, 36 étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
-. Hydro-Québec; 1-800~363-3651 

., , 

• 
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3. Le ré~hauffeinent de la planète comporte deux aspects opposés. 
Par exemple, il peut réduire la longueur et la dureté de nos hivers. 
Mais il peut entraîner également plus de périodes de sécheresse et 
de mois chauds. . , 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o À cause de la complexité du système climati

que, nous ne pouvons pas encore prédire quel . 
sera l'effet véritable du réchauffement de la 
planète. On s'attend à une augmentation im
portante' des r tempéràtures globales de la 
Terre, mais il est plus difficile de prévoir les 
conséquences à l'échelle régionale et locale. 
En outre, le réchauffement de la planète dé
pendra des changements dans la configuration 
des vents et l'évolution climatique de chaque 
région. 

o Dans tout mécanisme complexe, si un des 
éléments' connaît des problèmes, l'ensemble 
du mécanisme est perturbé. Ainsi, le réchauf
fement de la planète pourrrut entraîner des 
conditions atmosphériques diverses. 

o Afin d'éviter les mauvaises surprises" nous 
devons minimiser les risques que nous faisons 
courir' à l'atmosphère et essayer de ralentll-Ies 
changements prévisibles. Le meilleur moyen 

r 

d' y parvenir consiste à limiter nos émissions 
de gaz à effet de serre en gérant efficacement 
notre consommation d'énergie. 

Considér~tions régionales 
o Le Québec pourrait connaître de pro

fonds bouleversements climatiques à 
cause du réchauffement de la planète, lequel 
,entraînera des étés plus chauqs et des pertur
bations météorologiques plus marquées, et 
aura des conséquences préjudiciables pour les 
principales industries hivernales, à savoir le . 
ski et le tourisme. 

o Parce qu'une grande partie, de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro
électrique, le taux d'émissions de dioxyde de 
carbone per capita y est le plus bas au Canada .. 
La provInce atteint également ce record grâce 

. à une réduction de la consommation de pé
trole, auquel se substitue le gaz naturel, dont 
l'utilisation ne cesse d'augmenter. Le gaz 
naturel contrib\le moins que le pétrole au ré- . 

. chauffe ment de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone; Les secteurs 
de l'industrie et des transportsconstituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de 'la province . 
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Renseignements complémentaires 
Q Le réchauffement de la planète se caractérise" 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l'environne
ment. 

Q Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 

. carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC)'pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustiol) des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi-

, ques (méthane, N20, CFC). 

Q . Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 

. Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti- . 
bles fossiles. brl1lés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement delà planète. 

1 

Q L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous pemiettront de lut
ter efficacement contre Je réchauffement de la 
planète. 

Personne,.ressource au niveau 
national: 

. Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 

1373, promenade Sussex 
Unné E.' 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, . 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) ') 
H4M 2N6 . 

,(514) 283~11 06 
'(514 ).283-7149 (télécopieur) . 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 
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4. Commentrafràîchirvotre maison tout en économisànt de l'argent? 
Assurez~vous qu'elle est bien isolée, baissez les stores et fermez les 
rideaux pour empêcher la chaleur d'entrer durant l'été. L'objectif 
est de moins utiliser la climatisation et .. de préserver l'énergie. Il 
suffit de peu de choses pour ralentir le réchauffement de la 
planète. ' ' 

Un message d'écociVisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés . 
o Les climatiseurs sont d'importants consom

mateurs d'énergie au foyer. Vous pouvez ré
duire vos besoins en climatisation en rafraÎ
chissant votre maison par des moyens plus 
naturels. 

o L'isolation n'est pas utile uniquement lors
qu'il fait.froid à l'extérieur. Elle vous permet 
également de maintenir la fraîcheur dans la. 
maison durant les mois d'été. Vous pouvez 
également éviter de laisser la lumière du soleil 
entrer dans la maison. 

o Le réchauffement de la pl~ète découle des 
activités humaines qui provoquent l'émission 
de gaz à effet de serre., Les climatiseurs 
consomment de l'électricité, dont la majorité 
est produite par la combustion de combusti
bles fossiles. 

o Les climatiseurs fonctionnent à l'aide de 
CFC, ou des HCFC ou HFC de remplacement. 
Ce sont tous des gaz à effet de serre et des 
destructeurs de la couche d'ozone, à l'excep
tion des HFC. Si vous utilisez moins intensi- ' 
vement' votre· climatiseur, en lui préférant 
d'autres solutions, vous contribuerez moins à 
l'appauvrissement de la couche d'ozone et à 
la détérioration du ,climat en général. 

,Considérations régionales 

o Parce qu'une grande partie de l'énergie 
consommée au Québec est d'origine hydro- . 
électrique, la province ne contribue pas au 
réchauffement de la planète par sa consom
mation d'électricité destinée à l'éclairage. 
Néanmoins, le Québec devrait consommer 

.. son' électricité dans un plus grand souci 
d' «éconergie»; pour les raisons suivantes: 

- En économisant et enpréservant l'énergie, le 
Québec disposerait d'un surplus d:électricité 
qu'il pourrait exporter vers les provinces voi
sines et les États-Unis, ce qui lui apPorterait 
des revenus supplémentaires. 
-Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 

. provinces et les États américains poUrrait en- ' 
traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet' 
de serre. 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée, par l'activité humaine. Il peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFé) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, <lu transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les' émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de"lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada. Elles dépen- ' 
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char-

~ bon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

Personne-ressource au niveau 
national': 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unité E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 

. K1AOH3 
(613) 943-1535 . .l 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef,DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada . 

'. Région du Québec " 
100, bout Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514)283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 
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• 

• 

5. Grâce.au réchauffement de la planète, votre saison de golf durera. 
peut-être plus longtemps. Malheureusement, ce réchauffement 

. peut avoir de graves conséquences pour l'agricultl,lre, la pêche et 
.les. forêts cap.adiennes. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o En moyenne, la plupart des régions du Canada 

risquent de connaître une augmentation de 
( leurs températures du fait du réchauffement 

de la planète, mais cette augmentation provo
quera aussi d'import~ts changements dans 
l'enVIronnement canadien. ·Les zones clima
tiques pourraient subir un déplacement de· 
plusieurs centaiI)es de kilomètres vers le nord 
au cours des 50 prochaines années. . 

o Ces changements perturberont l'équilibre de 
l'écosystème, ce qui signifie que toute forme 
de vie animale ou végétale devra s'adapter. . 
De nombreUses espèces d'arbres, de plantes, 
d'animaux et de poissons auront beaucoup de 
difficulté à s'adapter rapidement. Nombre de 
ces espèces risquent tout simplement de.s'é
teindre à la suite de ces changements, tandis 
que d'autres essaieront de se développer ail
leurs. 

o Ainsi, certaines forêts ne se développeront 
peut-être pas comme elles le font aujourd'hui, 
ce qui pourrait être catastrophique pourî'in
dus trie la plus florissante au Canada. En ou
tre, le réchauffement des océans et 1 ~ élévation 
du niveau de la mer pourraient modifier les 
habitudes migratoires des poissons et s'avérer 
désàstreux pour un secteur déjà en crise. ; 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner~ 

gie consommée au Québec est d'ori-
gine hydroélectrique, le taux d'émissions de 
dioxyde de carbone per capita y est le plus bas 
au Canada. La province atteint également ce 
record grâce à une réduction de la consomma
tion de pétrole, auquel se substitue le gaz 
naturel, dont l'utilisation ne cesse d'augmen
ter. Le gaz naturel contribue moins que le 
Pétrole au réchauffement de la planète. 

o Cependant, en tant que deuxième province au 
Canada pour sa population, le Québec est re-' 
sponsablè d'environ 14 p. cent des émissions 

. totales de dioxyde de carbone. Les secteurs 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de . 

. serre, contribuant pour environ 70 p. centaux 
émissions de la province. 

o L'agriculture, la pêche et la foresterie consti
tuent des éléments importants de l'industrie et . 
de la cultUre québécoises. 

o Compte tenu des conditions climatiques que 
les scientifiques prévoient pour le milieu du 
siècle prochain, le·rendement des forêts qué
bécoises pourrait. augmenter considérable
ment. Toutefois, la superficie des différents 
types de. forêts va changer radicalement, ce . 
qui entraînera une diminution de la superficie 
totale des zones boisées au Canada. . 

o 
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Renseignements complémentaires 
D Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre; qui est pro
voquée par l'activité humaine'. TI peut avoir 
ete graves conséquences pour l'environne
ment. 

D Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, 'oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. ,Ces éffiis
sions résultent de la combustion des combus-' 
tibles fossiles (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane, N20, CFC)~ 

DUne grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. , 
Une plus grandesensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nous per
mettront de réduire la quantité decombusti
bles fossiles brûlés, les" émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquem.ment, notre 
contribution au réchauffement de la plan,ète. 

. DL' énergie que nous consommons à la maison 
et. pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz 'à effet de 
serre. Si nous sommes bien informés; nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
UnitéE,1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 ' 
(613) 943-1535 

Personnes-ressources, 
, Région du Québec 

M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec, 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514)283-1106 " 
(514) 283-7149 (télécopi~ur) 

Autres numéros 
Hydro-Québeè, 1-800-363-3651 

• 

• 

• 
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6 .. Les plantes et les arbres purifient l'atmosphère et préservent un 
certain équilibre. Savez-vous que si nous ne reboisons pas nos 
forêts et si nou.s ne les laissons pas se régénérer, cet équilibre sera 

. perturbé et la quantité de dioxyde de carbone dans l'atmosphère 
augmentera?· . 

Un message d'écociVisme d'Environnement Canada. 
. . 

Facteurs clés 
o Les forêts constituent d'importants r~servoirs 

de carbone, qui peuvent être préservés par le 
développement durable. En moyenne, un ar
bre peut· «absorber» chaque ruinée jusqu'à 
4,5 kg du dioxyde de carbone présent dans 
l'atmosphère. Si les forêtS sont détruites et 
remplacées par des terrains agricoles ou des 
parcs de stationnement, le carbone qu'elles 
emmagasinaient sera rejeté dans l'atmo
sphère, principalement sous forme. de . 
dioxyde, sans être absorbé par de nouveaux 
arbres, et un important réservoir, ou «puits», 
disparaîtra. 

o Ledioxyde de carbone est le gaz nocifle plus 
abondant et celui qui contribue le plus à l'effet 
de. serre. Lorsque les gaz à effet de serre .. 
forment un équilibre naturel, ils assurent le 
maintien de la température et des conditions, 
climatiques de la Terre. Le rejet- de gaz 
comme le dioxyde de carbone, produit des· 
acti vités humaines, perturbe cet équilibre et 
provOque le réchaUffement de la planète, ce 
qui peut avoir de graves conséquences pour 
l'environnement 

o Si nous sommes mieux sensibilisés à l' exploi
tation de la terre et des ressources énergéti
ques, nous pourrons minimiser les risques de 
réchauffement de la planète et les consé
quences qui en découlent. 

Considérations régionales 
o Compte tenu des conditions climati-

ques que les scientifiques prévoient pour le 
milieu du sièCle prochain, le rendement des 
forêts québécoises pourrait augmenter consi
dérablement. Toutefois, la superficie des dif
férents types de forêts va changer radicale:. 
ment, ce qui entraînera une diminution de la 
superficie totale des zones boisées au Canada. 
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Renseignements complémentaires 
'. .... 

o Le réchauffement de la planète se caractérise 
par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir· 
de graves conséquences pour l'environne- . 
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux,CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02, 'N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport ~t de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi-
ques (méthane, N20, CFC). ' 

o Une. grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un soud d'économie nous per
mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de -serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

. 0 L'énergie que nous consommons à la maison 
~t pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. , Si nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement dela ' 
planète. 

.\ 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson , 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 

~ Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1535 

. Personnes-ressources,. 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Servicé de l'environnement atmosphérique 
Environner:nent Canada 
Région du Québec . ' 
100"boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydra-Québec, 1-800-363-3651 

\ 

\ 
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7. Pourquoi utiliser une-sécheuse quand vous pouvez faire sécher 
votre linge à l'extérieur, au sol~il? Dans la Il?-.esure du possible, 
étendez votre linge sur la corde à linge. Ce sont des gestes simplès 
comme celui-là qui permettent de ralentir le réchauffement de la 

, planète. 

, Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
o Les sécheuses sont efficaces pour sécher le 

linge rapidement. Cependant, le prix à payer 
correspond à la quantité d'énergie consom
mée (69 kilowattslheure par mois pour la plus 
économique qes sécheuses) et aux émissions 
de gaz à effet de serre qui résultent de cette 
consommation. / 

o Dans de nombreuses régionS' au Canada, l'é
lectricité consommée provient de la combus
tion des combustibles fossiles. Les sous-pro
duits des combustibles fossiles, 'comme le 

'pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des 
gaz à effet de serre qui contribuent au réchauf-
fement de la planète. ' 

o Si le temps le permet, étendez vos ~êtemep.ts 
à l'extérieur sur hl corde à linge: ils sécheront 

. naturellement, sans que vous ayez à utiliser 
d'énergie. Ainsi, vous contribuerez moins au 
réchauffement de la planète dû à la combus~. 
tion des combustibles fossiles et à l'émission 
de gaz à effet de serre. De plus, les vêtements 
qui sèchent à l'extérieur ont une odeur plus 
agréable . 

Considérations régionales 
o Parce qu'une grande partie de l'éner-

gie consommée au Québec est d'origine 
hydroélectrique, la province ne contribue pas 
au réchauffement de la planète par sa consom-

: mati on 'd'électricité destinée à l'éclairage. 
Néan:inoins, le Québec devrait consommer 
son électricité dans un plus grand souci 
d' «é~(}flergie», pour les raisons suiva~tes ,: 

~ En économisant et en préservant l'énergie, le 
Québec disPoserait d'un surplus d'électricité 
qu'il pourrait exporter vers les proviIices voi
sines et les États-Unis, ce qui lui apporterait. 
des revenus supplémentaires. 
- Le fait d'exporter de l'énergie vers les autres 
provinces et les États américains pourrait en-

, traîner une réduction de leur production d'é
lectricité à partir de combustibles fossiles et, 
du fait même, de leurs émissions de gaz à effet 
de serre. 

Série 10, Message 7 , 

..... 
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Renseignements complémentaires 
o Le réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est pro
voquéepar l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. ,. 

o Le réChauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pr9~ 
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus~ 
tibles fossiles. (C02, N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produitschimi~ 
ques (méthane, N 20, CFC). 

o Une grande partie de notre consolnrnation 
. d'énergie provient des combustibles fossiles. 

Une plus grande sensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souci d'économie nousper
'mettront de réduire la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions. de gaz à 
effet de. serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffem~nt de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
et pour nos déplacements représente environ 
un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si nous ·sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficaCement contre le réchauffement de la 
planète. 

o Les émissions imputables à la consommation 
d'énergie représentent 96 p. cent des émis
sions totales de C02 au Canada .. EUes dépen
dent elles-mêmes du niveau de la demande et 
de l'utilisation qui est faite des différentes 
sources (à savoir l'hydroélectricité, le char
bon, le pétrole, le gaz naturel; la biomasse, 
etc.) pour répondre à cette demande. Chaque 
.province contribue donc différemment aux 
émissions. totales de dioxyde de carbone et 
d'autres gaz à effet de serre. 

.' 

Personne-ressource au niveau 
national: 
Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Un~é E, 1 er étage 
Ottawa (Ontario) . 

.. K1A OH3 
(613) 943-153~ . 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant 
Chef, DSS 
Service de l'environnement atmosphérique 

. Environnement Canada 
Région du Québec 

·100, coul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autr~s numéros 
Hydra-Québec, 1-800-363-3651 

• 

• 
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Série 10, Remplacement 1 

. . 

Nous pouvons ralentir le processus de réchauffement de la planète! 
Celui-ci est inévitable dans une 'certaine mesure, mais nous 
pouvons le limiter et le ralentir en intervenant dès maintenant. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Facteurs clés 
. 0 En consommant l'énergie sans aucune restric

tion, nous contribuons . chaque' jour un peu 
plus au réchauffement de la planète. Le dé- . 
clenchement de ce processus de réchauffe- . 
ment sIgnifie que nous' ne maintenons pas 
d'équilibre entre une utilisation plus avisée de 
rios ressources et la protection de notre envi
ronnement. Cet équilibre est essentiel si nous 
voulons assurer un développement durable. 
pourl' a venir. . 

o Pour rétablir un équilibre dans notre. atmo
sphère; nous devons modifier graduellement 
nos habitudes de vie afin de ralentir le proces

. sus de réchauffement de la planète. 

·0 L' «éconergie» fonctionne selon le principe de 
la réaction en chaîne : si nous consommons 
moins d'énergie, nous brûlons moins de com
bustibles fossiles et nous 'rejetons donc moins 
de gaz àeffet de serre. Si ces émissions sont 
réduites, l'équilibre naturel que forment les 
gaz à effet de serre sera rétabli .. 'Les change
ments climatiques seront plus lents et la qua~ 
lité de la vie pourra être préservée plus long
temps. 

o Certains des gaz à effet de serre que nous 
rejetons actuellement (notamment le C02) . 
Peuvent qemeurer dans l'atmosphère plu-
. sieurs centaines, voire plusieurs milliers d'an
nées. Ce que nous faisons aujourd'hui peut 
avoir des réperc1.lssions à long terme sur le 
climat mondial. 

Considérations régionales 
o Parce qu"une grande partie de l'éner

gie consommée au Québec est d'ori-
. gine hydroélectrique, le taux d'éITÙs-
sions de dioxyde de carbone per capita y est le 
plus bas au Canada. La province atteint éga
lement ce record grâce à une réduction de la 
consommation de pétrole, auqU'el se substitue 
le gaz naturel, dont l'utilisation ne cesse 
d'augmenter. Le gaz naturel contribue moins 
que le pétrole au réchauffement de la plan~te. 

O· Cependant~ en tant que deuxième province a1:l 
Canada pour sa population, le Québec est re
sponsable d'environ 14 p. cent des émissions 
totales de dioxyde de carbone. Les secteurs' 
de l'industrie et des transports constituent les 
sources les plus importantes de gaz à effet de 
serre, contribuant pour environ 70 p. cent aux 
émissions de la province. 



Renseignements complémentaires 
o Lè réchauffement de la planète se caractérise 

par une augmentation· des températures 
moyennes observées sur la Terrè, qui est pro
voquée par l'activité humaine. n peut avoir 
de graves conséquences pour l' environne
ment. 

o Le réchauffement de la planète découle de 
l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde de 
carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) pro
duits par les activités humaines. Ces émis
sions résultent de la combustion des combus
tibles fossiles (C02,N20) et des fuites ou 
déversements qui surviennent au cours de la 
production, du transport et de l'utilisation des 
combustibles fossiles et des produits chimi
ques (méthane,N20, CFC). 

o Une grande partie de notre consommation 
d'énergie provient des combustibles fossiles. 
Une plus grandesensibilisation à la gestion de 
l'énergie et un souCi d'économie nous Per-

, mettront de rédUIre la quantité de combusti
bles fossiles brûlés, les émissions de gaz à 
effet de serre et, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

o L'énergie que nous consommons à la maison 
~ et pour nos déplacements représente environ 

un quart des émissions totales de gaz à effet de 
serre. Si· nous sommes bien informés, nos 
actions individuelles nous permettront de lut
ter efficacement contre le réchauffement de la 
planète. 

Personne-ressource au niveau 
. national: 

Alex Manson 
Directeur, Politique nationale 
Service de l'environnement atmosphérique 
373, promenade Sussex 
Unijé E,'1 er étage 
Ottawa (Ontario) 
K1A OH3 
(613) 943-1.535 . 

Personnes-ressources, 
Région du Québec 
M. Gérald Vigeant. 
Chcl,DSS . 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 
100, boul. Alexis Nihon, 3e étage. 
Saint-Laurent (Québf!c) . 
H4M2N6 ' 
(514) 283-1106 
(514) 283-7149 (télécopieur) 

Autres numéros 
Hydro-Québec, 1-800-363-3651 
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• -. CALENDRIER POUR LA DIFFUSION DES :MESSAGES , , 
D'ECOCIVISl\.fE DU 7 FEVRIER AU 5 .JUIN 1994 

" 
révisé, le 10 janvier 1994 Li] 

Date Série Thème des messages (j) (j) (j) 

n° 

7-13 février 6 L'écoénergie au bureau 

14-20 février 7 Les espaces naturels 

21-27 février 8 Les UV et l'hiver 

28 fév- mar.6 9 Décharges et réduction des déchets 

7-13 mars 10 Appauvrissement de la couche d'ozone 

14-20 mars 11 La cuisine et le réchauffement de la planète 

21-27 mars '12 Réduction des déchets et emballage 

• 28 mars - 3 avril 13 Rénovations domiciliaires et environnement sain 

4-10 avril 14 L'utilisation judicieuse de l'eau 

11-17 avril 15 La Semaine nationale de la faune 

18-24 àvril 16 L'automobile et le réchauffement de la planète 

25 avril - 1 mai 17 Réduction des' déchets et compostage 

2 - 8 mai 18 Lien entre santé et qualité de l'eau 

9 - 15 mai 19 Les arbres et l'environnement 

16-22 mai 20 Un patrimoine de classe internationale 

23-29 mai 21 La biodiversité 

30 mai - 5 juin 22 Conservation de l'eau et entretien de la p~louse 

• 
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. Série Il - La cuisine et le réchauffement de la planète 

1. Si vous n'avez besoin que d'une seule tasse d'eau pour une soupe 
instantanée, utilisez le micro-ondes. C'est plus éconergique que la 
cuisinière et vous aiderez àjréduire le réchauffement de la planète. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

2. Le gaz à effet de serre que l'homme produit en 'plus grande 
quantité est,le dioxyde de carbone. On peut en réq,uire les 
émissions en devenant pluséconergique à la m'aison. 

3. 

4: 

Un message d'écocivismed'Environnement .Canada 

Économisez de l'énergie en utilisant des plats de verre ou de 
céramique pour la cuisson au four. Ils réduisent la température de 
cuisson par une moyenne de 15 degrés Celsius. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada . 

. Certains gaz à effèt de serre demeurent dans l'atmosphère pendarit 
des centaines ou même des milliers d'années. Mais il n'est jamais 
trop tard pour bien faire! Ralentissons l'effet de serre en devenant 
plus éconergiques. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

5. Cuisinez économiquement, en choisissant des casseroles' dont le 
diamètre correspond aux éléments chauffants de la cuisinière .. Les 
casseroles à fond plat,aux côtés droits, ou avec des couvercles 
bien ajustés sont aussi un bon choix éconergique. 

Un message d'écoçivisme .d'Environnement Canada. 

Série Il - Messagésl-7 14-20 mars 1994 



6. Un Jour à convection représente un achat avantageux. La 
circulation 4e l'air maintient une température uniforme et réduit le 
temps de cuisson. L'éconergie aide à ralentir le réchauffement de 
la planète.· 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

7. Lorsqu'il est possible, le micro-ondes ou l'autocuiseur devraient 
être utilisés plutôt que le four régulier. Ils cuisent plus vite et 
consomment beaucoup 'moins d'énergie ! 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 11 - Messages 1-7 14-20 mars 1994 

•• 
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Fiche d'information sur l'environnement 

. Série Il - La cuisine et le réchauffement de la planète 

Appareils électroménagers et efficacité énergétique 

• Les appareils électroménagers sont les principaux consommateurs d'énergie de la 
maison. Représentant 13 p. cent de l'utilisation totale d'énergie, ils se classent 
juste après le chauffage et l'eau chaude. Les gros appareils électroménagers 
(réfrigérateurs, cuisinières, lave-vaisselle, laveuses, sécheuses et congélateurs) sont 
considérés comme relativement économiques. Lorsque vous achetez un appareil 
électroménager, n'oubliez pas que son coOt total de fonctionnement est bien plus élevé 
que son prix à l'achat; la différence entre ces deux montants dépend de l'énergie que 
vous consommerez pour l'alimenter en courant. Les étiquettes EnerGuide vous 
permettent de comparer. 

• Étant donné que la plupart des gros appareils électroménagers durent entre 10 et 
20 ans, l'achat d'appareils écoenergétiques (dont la cote EnerGuide est basse) permet 
de réaliser des économies substantielles. De plus, puisqu'il vous est possible de 
rejeter moins de gaz à effet de sèrre et de diminuer votre contribution au 
réchauffement de la planète, il vous sera plus facile de choisir la prochaine fois que 
vous achèterez un appareil électroménager . 

. Réchauffement de la planète 

• Le réchauffement de la planète se caractérise par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est provoquée par l'activité humaine. Il peut 
avoir de graves conséquences pour l'environnement. 

• Le réchauffement de la planète découle de l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde 
de carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) produits par les activités humaines. Ces. 
émissions résultent de la combustion des combustibles fossiles (C02; N20) et des 
fuites ou déversements qui surviennent au cours de la production, du transport et de 
l'utilisation des combustibles fossiles et des produits chimiques (méthane, N20, CFC). 

• Le dioxyde de carbone est le gaz nocif le plus abondant et celui qui contribue le plus 
à l'effet de serre. Le Canada se classe au deuxième rang des pays industrialisés pour 

.. son taux d'émissions de CO2 per capita, derrière les États-Unis. 

• Les taux per capita élevés s'expliquent par la faible densité de la population au 
Canada et par les grandes distances qui séparent les centres urbains, auxquelles 
s'ajoutent le climat froid et la forte consommation d'énergie des industries. La-façon 
dont nous consommons l'énergie est également un facteur à prendre en compte . 

Ficbe d'information sur environnement Sirie 11 - La cuisine et le ric1uJuffement de la plan~te 
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Dans de nombreuses régions au Canada, l'électricité consommée provient de la 
combustion des combustibles fossiles. Les sous-produits des combustibles fossiles, 
comme le pétrole, le gaz naturel et le charbon, sont des gaz à effet de serre qui 
contribuent au réchauffement de la planète. 

Une grartde partie de notre consommation d'énergie provient des combustibles 
fossiles. Une plus grande sensibilisation à la gestion de l'énergie et un souci 
d'économie nous permettront de réduire la quantité de combustibles fossiles brûlés, les 
émissions de gaz à effet de serre ét, conséquemment, notre 
contribution au réchauffement de la planète. 

• L'énergie que nous consommons à la maison et pour nos déplacements représente 
environ un quart des émissions totales de gaz à effet de serre. Si nous sommes bien 
informés, nos actions individuelles nous permettront de lutter efficacement contre le 
réchauffement de la planète. 

• Les émissions imputàbles à la consommation d'énergie représentent 96 p. cent des 
émissions totales de CO2 au Canada. Elles dépendent elles-mêmes du niveau de la 
demande et de l'utilisation qui est faite des différentes sources (à savoir 
l'hydroélectricité, le charbon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, etc.) pour 
répondre à cette demande.~haque province contribue dQnc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de carbone et d'autres gaz à effet de serre. 

( 

, Ficbe d'information sur environnement Série Il - La cuisine et le réchauffement de iii plan~te 
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Personnes-ressources: SERIE Il - Changement climatique 

Personne-ressource au 
niveau national : 

Rick Findlay 
Service de la conservation de 
l'environnement 
Place Vincent Massey 
Ile étage 
351, boulevard St-Joseph 
Hull (Québec) 
K1A OH3 
Tél: (819) 997-1977 
Fax: (819) 994-0549 

Personnes-ressources au niveau 
régional: 

Région de l'Atlantique: 

Nouveau-Brunswick: 
Bill Richards 
Service de l'environnement atmosphérique 
Unité des sèrvices scientifiques 
633, t:Ue Queen 
Fredericton (Nouveau-Brunswick) 
E3B 1C3 
Tél: (506) 452-3958 

Terre-Neuve et Labrador : 
Stu Porter 
Service de l'environnement atmosphérique 

. Édifice 303, Pleasantville 
Case postale 9490 
Succursale "B" 
Saint-Jean (Terre-Neuve) 
A1A 2Y4 
Tél,: (709) 772-4695 

ersonnes-ressources 

1· 

Nouvelle-Ecosse et 
A 1 

I1e-du-Prince-Edouard : 
John Dublin 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Division des services 

scientifiques 
1496, route Bedford 
Bedford (Nouvelle-Écosse) 
B4A 1E5 

Région du Québec : 

QuébeC: . 
M. Gérald Vigeant 
Service de l'environnement 
atmosphériqu~ 

Environnement Canada 
Région du Québec 
100, bouLAlexis Nihon,3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
Tél.: (514) 283-1106 
Fax: (514) 283-7149 

Région de l'Ontario : 

. Ontario: 
Dave Broadhurst 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Bureau 301 

.. 25, avenue St-Clair est 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 
Tél : (416) 973-6797 
Fax: (416) 973-1161 



Manlto a: 
Anne-Marie Henry 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique· 
Environnement Canada 
266, avenue Graham, pièce 1000 
Winnipeg ,(Manitoba)' 
R3C 3V4 . 
Tél: (204) 983-1878 
Fax: (204) 983-4884 

Saskatchewan: 
Ron Hopkinson 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 

. Environnement Canada 
Airport Operations· Building 
Case postale 4800 
Regina (Saskatchewan) 
S4P 3Y4 
Tél: (306) 780-5739 
Fax: (306) 780-7588 

Régions de l'Ouest et du Nord : 

Alberta: 
Tim Goos 
Service de l'environnement· 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région de l'Ouest 
Édifice Twin Atria, 2e étage 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 
Tél: (403) 495-3143 
FaX: (403) 468-7950 

. ersonnes-ressources 

Rici Lake ., 
Coordonnateur scientifique· 
Institut des sciences des T.N.-O. 
Case postale 1617' 
Yellowknife (T.N.-O.) 
XIA 2P2 
Tél.: (403) 873-7592 

Région du Pacifique : 

Colombie-Britannique : 
Kirk Johnstone 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Pacifique 
Bureau 700 
Vancouver (Colombie-Britannique) 
V6P 6H9 
Tél: (604) 664-9120 
Fax: (604) 664-9195 

.-
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Série 12 - Réduction des déchets et emballal:e 

1. L'emballage garde les produits frais et empêche qu'ils soient 
abîmés. L'emballage constitue toutefois le tiers de nos déchets. 
Réduissons nos déchets en évitant le suremballage. 

Un message d'écocivisme d'Environment Capada. 

2. Le Protocole. national sur l'emballage engage le Canada à réduire 
de moitié ses déchets d'emballage d'ici l'an 2000. Faites votre 
part~ en choisissisant des produits . peu emballés ou fait de matières 
recyclées. 

Un message d' écocivisme d'Environment Canada. 

3. L'emballage aide à livrer les produits aux consommateurs. Mais 
une fois ouvèrt, l'emballage est jeté et aboutit en décharge. Nous 
pouvons réduire les déchets en réemployant et recyclant les 
emballages. 

4. 

Un message d'écocivisme d'Environment Canada . 

En 1990, environ 40% des déchets d'emballage provenaient~es 
ménages .. La façon la plus efficace de protéger l'environnement et 
de limiter le coût de la réduction des déchets est d'éviter d'en 
produire. Réduire, réutiliser, recycler. 

Un message d'écocivisme d'Environment Canada. 

5. En 1992, le Canada a réalisé son objectif de réduire l'emballage 
de 20 %. L'objectif est maintenant de réduire de 50 % les 
déchets d'emballage d'ici l'an 2009. Vous pouvez aider en 
encourageant les fabricànts à réduire les déchets d'emballage et en 
évitant les produits suremballés. 

U nmessage d'écocivisme d'Environment Canada . 
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6. Les fabricants et les· consommateurs peuvent aider a réduire les 
déchets d'emballage. Par exemple, le fabricant GLAD a modifié 
l'emballage de la Pelli moulante où le produit se présente 
maintenant dans une boîte·plus petite. Choissisez des prOduits 
nécessitant moins d'emballage. 

Un message d' écocivisme 0 'Environment Canada. 

7. Environ 60 % des déchets d'emballage ne sont jamais vus par les 
consommateurs. Ces emballages sont enlevés avant que les 
produits ne soient présentés pourJa vente et aboutissent en 
décharge. Pensons donc à réduire, réutiliser et recycler 
l'emballage qu'on recoit. 

Un message d'écocivisme d'Environment Canada. 
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Fiche d'information sur l'environnement 

Série 12 - Réduction des déchets et emballage . 

• La gestion de nos déchets amplifie d'autres problèmes d'environnement comme la 
pollution atmosphérique, la mauvaise qualité de reau et la perte de biodiversité. Le 
méthane et le dioxyde de carbone libérés par les décharges contribuent à l'effet de 
serre. Les lixiviats peuvent contaminer leS réserves d'eau douce et mettre la faune et 
la flore en péril. Les débris de plastique sont dangereux pour les animaux marins. 

• Les 4 «R»·- réduire, réutiliser, recycler etrécupérer - sont hiérarchisés. Il vaut 
mieux d'abord réduire les matériaux, l'énergie et l'eau que nous utilisons afin de 
produire le moins de déchets possible. Ensuite, réutiliser: employer d'autres façons 
les produits qui ont déjà rempli la fonction à laquelle ils étaient destinés. Recycler 
aide à économiser les ressources et à réduire les déchets. Récupérer de l'énergie et 
des matières premières à partir de déchets constitue une option spécialisée, à envisager 
en dernier recours. . 

• Jeter des caisses, des bouteilles et des boites remplit inutilement les décharges et 
gaspille de précieuses ressources. Il en coate quelque 1,5 milliard de dollars par 
année pour enlever et éliminer les ordures. 

• Les Canadiens produisent chacun environ un demi-kilo de déchets d'emballage par 
jour. Ce qui fait près de 200 kilos par personne chaque année. 

• Chaque année, les personnes, les commerces et l'industrie au Canada produisent 
30 millions de tonnes de déchets solides, ce qui représente quelque 1,7 kilo par 
personne et par jour. Nos ordures ne disparaissent pas. La plupart sont mises en 
décharge ou incinérées. Seulement 10 % sont recyclées. D'ici 1995, 71 % des 
décharges et dépotoirs exploités au Canada seront pleins. 
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Personnes-ressources: 

Personne-ressource au 
niveau nati()nal : 

Pamela Reid 
Service de la protection de 
l'environnement 
Place Vincent Massey 
351, boul. St-Joseph 
Hull (Québec) 
KIA .oH3 
Tél: (819) 994-.0599 

. Fax: (819) 953-.05.09 

Personnes-ressources au 
niveau régional : 

Région de l'Atlantique : 
Sue K~e 
Région de l'Atlantique 
Environnement Canada 
Queen' s Square, 15C étage 
45, chemin Alderney 
Dartmouth (Nouvelle-Écosse) 
B2Y 2N6 
Tél : (9.02) 426-4491 
Fax: (9.02) 426-3897 

Peter Eaton (débris marins) 
(même adresse) . 
Tél : (9.02) 426-4491 
Fax: (9.02) 426.;.3897 

ersonnes-ressources 

Aùtres numéros : 
Ministère de l'Environnement 

du Nouveau-Brunswick G!t~I'~ ~"'-(5.06) 453-3700 
Ministère de l'Environnement 
et des Terres de Terre-Neuve (jl (jl @ 
(7.09) 576-3394 
Ministère de l'Environnement de la 
Nouvelle-Écosse (9.02) 424-5300 
Ministère de l'Environnement de 
l 'Île-du-Prince-Édouard 
(9.02) 368-5000 

Région du Québec: 
Claude Gauthier 
Division de l'assainissement des sols 
et de la gestion des déchets 
Région du Québec 
1179, de Bleury, 4 C étage 
Montréal (Québec) 
H3B 3H9 
Tél: (514) 283-2678 
.Fax: (5~4) 283-4423 

Autres numéros : 
Info-compostage (Montréal) -

. (514) 872-2299 
Ministère de l'environnement
(418) 643-6.071 
Recy-Québec (514) 762-3333 

Région de l'Ontario : 
Bob Krauel 
Régi~n de l'Ontario 
25 rue St-Clair ouest 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 
Tél: (416) 973-5858 
Fax: (416) 973-6985 



Autres numéros :' 
Recycling Council of Ontario 
1'-800-263-2859 ou 
(416) 960-1025 à Toronto 
Ministère de l'Environnement et de 
l'Énergie de l'Ontario " 
1-800-565-4654 ou 
(416) 323-4321 à Toronto 

Région de l'Ouest et du Nord: 
Chris Menard " 
R.t!gion de l'Ouest et du Nord 
Twin Atria #2, pièCe 210 
4999-98th Avenue 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 
Tél: (403) 468-8019 
Fax: (403) 468-2451 

Autres numéros : . 

. . 

Ministère de l'Environnement de Manitoba 
Tél: (204) 945-7125 
Ministère de l'Environnement de 
Saskatchewan 

. Tél : (306) 787-6145 
Ministère de Ressources Renouvelables des 
Territoires du Nord-Ouest 
Tél: (403) 873-7420 
Miiüstère de l'Environnement de l'Alberta 
(403) 427-2739 

Autres numéros : 
Alberta Special Waste Management 
Corporation (403) 422-5029 
Action on Waste (Alberta) 
1-800-463-6326 
Alberta Waste Materials 
Exchange 
(403) 450-5408 - Edmonton 
(403) 340-7980 - Red Deer . 

Région du Pacifique : 
Phil Wong" 
Région du Pacifique et du Yukon 
224, rue West Esplanade 

" Vancouver nord (Colombie-Britannique) 

ersonnes-ressources 

V7M H 
. Tél: (604) 666-2699 
Fax: (604) 666-7294 . 

Autres numéros : 
Ligne d'assistance téléphonique du 
ministère de l'Environnement, 
des Terres et des Parcs de la 
Colombie-Britannique: 
1-8oo-6(j7-4321 . 
(604) 732-'9253 (Région 
métropolitaine de Vancouver) 
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Série 13 - Rénovations domiciliaires et environnement sain 

1. Saviez-~ous que la vieille peinture peut être une source de plomb 
dans votre maison? Le plomb peut représenter un danger pour la 
santé, celle des enfants en'particulier. Prenez garde de ne pas 
abîmer cette peinture au cours de rénovations et d'en respirer ou 
d'en avaler la poussière ou les éclats. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé 
Canada. 

2. Vous craignez qu'une vielle peinture ne contienne du plomb? Il 
n'est pas nécessaire de l'enlever si elle est en bon état et ne se 
trouve pas sur une surface que les enfants risquent de mordiller. 
Vous pouvez doric appliquer une nouvelle peinture ou un autre fini 
par-dessus si vous le désirez. 

3. 

Un message d'écocivisme d'EnVIronnement Canada et de Santé 
Canada . 

Si vous avez chez vous une vieille peinture qui s'effrite ou 
s'écaille, enlevez-la. Si cette peinture contiènt du plomb, 
servez-vous de décapants chimiques et suivez le mode d'emploi 
attentivement. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé 
Canada .. 

4. Des produits chimiques organiques soilt utilisés comme solvants 
dans de nombreux produits domestiques et peuvent être 
dangereux. Soyez prude rit lorsque .vous. utilisez ces solvants en 
présence d'enfants. 

Un message d'écocivismed'Environnement Canada et de Santé 
Canada . 

Série 13 - Messages 1-7 28 mars - 3 avril 1994 



5. Saviez-vous que les jeunes enfants sont plus vulnérables que les 
adultes aux produits chimiques toxiques? Protégez-les en gardant 
tous les produits chimiques domestiques sous clef au même 
endroit. Veillons à maintenir un environnement sain et 
sécuritaire. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé 
Canada. . 

6. Saviez-vous que de petites quantités de produit~ chimiques peuvent 
s'échapper lentement. du bois traité sous pression et ainsi 
contaminer la nourriture et l'eau? Pensez-y la prochaine fois que 

7. 

. vous construirei une structure de bois à la maison ou au chalet. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Santé 
Canada. 

,Les produits chimiques présents dans le bois traité sous pression 
peuvent provoquer des réactions indésirables chez les humains. Si 
vous ùtilisez ce bois, travaillez-le et sciez-le dehors ou dans un 
local bien aéré afin de minimiser l'inhalation de sciure. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada et de Sa:nté 
Canada. 
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Fiche d'information sur l'environnement 

Série 13- Rénovations domiciliaires et environnement sain 

Le plomb et ses effets nocifs 

• Le plomb et ses composés sont utiles, mais. ils peuvent aussi être nocifs. On sait 
depuis longtemps que l'exposition à de fortes concentrations de plomb peut provoquer 
des maladies graves et même la mort. Cependant, les scientifiques savent maintenant 
qu'une exposition prolongée à des concentrations même très faibles de plomb peut 
affecter le développement du cerveau et du système nerveux· de l'enfant. Il peut en 
résulter des troubles du comportement, des difficultés d'apprentissage et une 
intelligence diminuée. . 

Le plomb. la saleté et la poussière 

• La saleté et la poussière constituent deux des· sources présentant le plus de risques de . 
contamination par le plomb pour les enfants de moins de six ans. Les jeunes enfants, 
ayant l'habitude de porter à leur bouche divers objets, absorbent presqu'autant de 
plomb par la saleté et la poussière qui recouvrent ces objets et leurs mains que par les 
aliments. 

• La poussière de maison peut contenir du plomb en provenance de plusie\lrs sources -
par exemple, les vêtements de travail qu'on y apporte pour les laver, l'air 
environnant, certains passe-temps (telle vitrail) ou la terre contaminée que l'on 
introduit à l'intérieur. Le plomb reste présent dans le sol des dizaines d'années après . 
y avoir été déposé et peut contaminer les potagers. 

Peinture à base de plomb 

• . La peinture ancienne est une de plusieurs sources possibles de plomb dans votre 

• 

maison. La rénovation d'une maison ancienne peut exposer ses occupants au plomb . 
. Le ponçage ou le décapage d'une peinture; à base de plomb peuvent répandre une 
grande quantité de poussière plombifère. Même si vous ne faites ni ponçage ni 
décapage, la rénovation peut endommager l'ancienne peinture ou libérer une vieille 
poussière de plomb. La peinture extérieure qui s'effrite peut contaminer les jardins et 
les carrés de sable des enfants. La terre et le sable contaminés peuvent également 
s'introduire à l'intérieur de la maison, augmentant ainsi le taux de plomb ambiant. En 
outre, le frottement des portes et fenêtres contre des cadres peints peut produire de la 
poussière plombifère. 

Si votre maison a plus de 40 ans, vous devez présumer qu'elle renferme d'importantes 
quantités de peinture à base de plomb. Si vous voulez en avoir le coeur net, vous 
pouvez analyser la peinture à l'aide d'un nécessaire d'analyse à domicile~ ou en 
soumettre des échantillons à un laboratoire agréé. Ces outillages peuvent établir la 
présence de plomb, mais ne vous indiqueront pas en quelle quantité. Les laboratoires 
vous fourniront une analyse plus complète. Pour de plus amples renseignements sur 
la façon de prendre contact avec ces laboratoires, référez vous à la brochure 
Rénovation - Le plomb dans votre maison du Santé Canada. 
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Les substances chimiques organiques et les produits domestiques 

• Les substances chimiques organiques sont utilisées comme solvants, comme matériel 
de support ou comme pulseurs dans de nombreux produits domestiques courants. 
Elles servent dans la fabrication de produits courants tels qùe la colle plastique, la 
colle à caoutchouc, la colle à modèle, la peinture à l 'huile, la laque, les diluants, le 
combustible pour briquets, les nettoyants et de nombreux produits commerciaux 
vendus en bombe aérosol tels les insecticides, les fongicides et les désinfectants. 

• Certaines substances chimiques organiques s'évaporent facilement et peuvent être 
absorbées par les poumons, la peauet l'appareil digestif. Un des principaux dangers 
vient de l'inhalation des vapeurs de solvants, qui atteignent rapidement les organes 
internes comme le cerveau et le foie. 

• Il ne faut jamais utiliser de solvants ou d'autres produits contenant des substances 
chimiques organiques en présence des enfants. Il faut s'assurer que le lieu de travail 
est bien aéré lorsque l'on fait du nettoyage ou du bricolage. On ne doit pas 
entreposer les quantités non utilisées de substances chimiques organiques, mais les 
porter dans une installation d'élimin~tion des déchets domestiques dangereux. 

• L'ingestion de nettoyants tout usage peut causer des irritations gastro-intestinaIes dont 
la nausée, les vomissements, la diarrhée et les douleurs thoraciques ainsi qu'une 
dépression du système nerveux central entraînant de l'agitation, du délire et des 
faiblesses. 

• Gardez toutes les substances dangereuses hors de la portée des enfants, de préférence, 
dans dans un placard élevé et fermé à clé. Pour les coordonnées du CENTRE . 
ANTIPOISONS le plus près, consultez les "Appels d'urgence" au verso de la 

. couverture avant de votre annuaire téléphonique. Une fois le numéro repéré, notez-le 
et gardez-le près du téléphone. . . 

Le bois traité sous pression 

• Le bois traité sous pression est beaucoup utilisé dans la construction de clÔtures, de 
terraces, destructures de jeu, de fondations de maisons, de granges, d'entrepôts, de 
quais, de matériel de jeux et d'autres structures durables. L'imprégnation sous 
pression au moyen d'agents de conservation chimiques aide à protéger le bois de 
construction contre les insectes et les moisissures qui peuvent le détruire. 

• Toutefois, les produits chimiques utilisés pour préserver ce bois, notamment la 
créosote, l'arsenic inorganique, le pentachlorophénol et les' sels de cuivre, ont tous des 
effets nocifs chez les humains. L'exposition peut provoquer des irritations ou des 
lésions de la peau et des voies respiratoires, des crampes, de la diarrhée et de la 
fièvre~ endommager le foie ou même présenter des risques de cancer pulmonaire, 
selon la nature du produit chimique utilisé. 

Fiche d'information sur environnement Sirie 13 - Rinovations domicüiaires et environnement sain 
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• Le bois traité peut être responsable d'une certaine contamination environmentale, à 
mesure que le produit chimique de conservation migre lentement à l'extérieur du bois 
et des déchets de traitement pour pénétrer dans l'air, le sol ou l'eau. On peut ainsi 
être exposé à de l'eau ou à des aliments contaminés. Étant donné que le bpis traité 
peutdégagerdes vapeurs et des cendres extrêmement toxiques lorsqu'il broie, il ne 
faut pas l'utiliser comme combustible. 
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Personnes-ressources: 

Personne-ressource au 
niveau national : 

Dr. Richard Viau 
Santé Canada 
Place du Portage, phase 1 
50, rue Victoria 
17c étage, . Zone 4 

. Hull (Québec) 
Tél: (819) 953-2141 

Personnes-ressources au. 
niveau régional : 

Montréal: 

Gaston Pelletier 
Santé Canadk 

. .Place Guy Favreau, Tour Est 
2q<J, bou!. René Lévesque ouest 
2c étage 
Montréal (Québec) 
Tél: . (514) 283-2306 

(514) 496-'6731 
Fax: (514) 283-6739 

Toronto: 

Darryl Perry 
Santé Canada 
25, rue St-Clair est 
4C étage 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 
Tél: (416) 954-9021 

(416) 973-4390 
Fax: (416) 973-1423 

ersonnes-ressources 

Halifax: 

Pat Brownlow 
Santé Canada 

a sante 

Édifice Ralston, Bureau 750 
1557, rue Hollis . 
Halifax (Nouvelle-Écosse) 
B3J 3V4 
Tél: .(902) 426-2038 

(902)· 426-2668 
Fax: (902) 426-3768 . . 

Vancouver: 

Blair Parkhurst 
Santé Canada 
Centre Sinclair, Bureau 650 
757, rue West Hastings 
Vancouver (Colombie-Britannique) 
V6C3E7 
Tél: (604) 666-2083 

(604) 666-1698 
Fax: (604) 666-2258 

Winnipeg: 

Morgan Fontaine 
Santé Canada 
Place Eaton, Bureau 505 
330, rue Graham 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 4C8 i 
Tél: (2()4) 983-2508 

(204) 983:-3028 
Fax: (204) 983-3972 



Edmonton 

Win Kennedy 
Santé Canada 
9700, rue Jasper, Bureau 710 
Place Canada . 
Edmonton (Alberta) 
T5J 4C3 
Tél: (403) 495-2651 . 

. (403) 495-4580 
Fax: (403) 495-5551 

ersonnes-ressources 
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Série 14 - L'utilisation judicieuse de l'eau 

1. . Utiliser moins d'eau ne veut pas dire s'en passer. Les Canadiens 
en consomr:nent de grandes quantités. En changeant quelque peu 
nos habitudes et en installant des économiseurs d'eau, c'est facile 
d'éviter le gaspillage. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada .. 

2. Les économiseurs d'eau pour toilettes, douches et robinets peuvent 
réduire de 40 % notre consommation du précieux liquide. En 
employant moins d'eau chaude, on économise aussi l'énergie. 

3. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

U ne chasse d'eau défectueuse peut gaspiller jusqu'à 200 000 litres 
d'eau en un an; suffisamment pour remplir une grande piscine! 
Pour éviter tout ce gaspillage inutile, vérifiez donc régulièrement , 
l'état de votre plomberie . 

Un message d' écocivisme d'Environnement' Canada. 

,4. Les douches et les bains comptent pour 35 % de notre 
consommation quotidienne d'eau. Des pommes de douches à 
débit réduit qui affichent l'Éco-Logo aident à diminuer la 
consommation d'eau, ainsi que les factures d'eau et d'énergie. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

5. L'eau est recyclée et réutilisée. L'eau que nous utilisons finit 
toujours par retourner dans nos lacs et nos rivières. Mais après 
avoir été traitée, elle n'est jamais aussi pure qu'auparavant: 
Evitons de gaspiller cette précieuse resource. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada . 

Série 14 - Messages 1-7 4-10'avri11994 



6. 

7. 

Pour nettoyer votre entrée ou vos trottoirs avec un tuyau 
d'arrosage, il vous faut environ 200 litres d'eau. La prochaine 
fois, au lieu de gaspiller l'eau, servez-vous donc d'un balai. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Pourquoi ne pas utiliser l'eau de pluie? L'eau peut se recueillir 
dans un vieux baril ou autre grand contenant. Servez-vousen 
pour arroser votre jardin ou lavervotre voiture. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 14 - Messages 1-7 4-10 avril 1994 
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Fiche d'information sur l'environnement 
"-

Série 14 - L'utilisation jUdicieuse de l'eau 

. Conservation de l'eau 
. . 

• Conserver l'eau signifie mieux l'utiliser ou en prendre mOIns, au besoin. En d'evenant 
«économe. avec l'eau, les gens réduiront le gaspillage de cette ressource, feront 
baisser leur facture d'eau et contribueront à améliorer leur milieu. 

• Chaque semaine, une famille moyenne de quatre personnes utilise, à la maison, 
environ 10000 litres d'eau auxquels on en ajoute 5.000 autres, l'été, pour l'arrosage 

. des gazons et le lavage des voitures : voilà, presque 675 000 IitreSd 'eau par année. 

• Le fonctionnement des toilettes représentent 45 % des 340 litres d'eau que le 
Canadien moyen consomme chez lui chaque jour, les bains et les douches, 30 %, la 
lessive et la vaisselle, 20 %, l'eau pour boire et cuisiner, 5 %. Notre consommation 
d'eau augmente d'environ 50 % en été, quand nous arrosons gazons et jardins, que 
nous lavons nos voitures. 

• Environ 20 % de notre facture d'énergie va pour l'eau chaude que nous utilisons pour 
nos douches, notre lessive et notre vaisselle. En économisant l'eau, nous réduisons 
donc nos comptes d'eau et d'énergie. 

• L'eau qui passe par nos salles de bains, nos cuisines, nos salles de lessive et nos 
jardins transporte avec elle des sous-produits de notre vie quotidienne. Une fois que 
ces eaux usées habituellement de moindre qualité sont de retour dans l'environnement, 
elles peuventservir à l'alimentation en eau de la même collectivité ou s'écouler en 
aval pour approvisionner une autre collectivité. En économisant l'eau, on aide à 
préserver sa qualité,car on réduit la quantité d'eau qui doit passer par les stations 
d'épuration. 

• Le programme Choix environnemental d'Environnement Canada est destiné à aider les 
consommateurs à sélectionner des produits qui ont un effet moindre sur 
l'environnement.L'Éco-Logo, qui consisté en trois colombes entrelacées pour former 
une feuille d'érable, est le symbole de certification identifiant les produits et services 
qui répondent aux critères établis pour chacun par le programme, y compris les 

\ pommes de douche favorisant l'économie d'eau, les restricteurs de débit et les toilettes 
à faible débit. 

L'eau et l'environnement 

• L'eau est une ressource finie. Comme «l'eau nouvelle. n'existe pas, il est vital de 
protéger l'ampleur et la qualité de cette reSsource si précieuse. La Terre contient 
uniquement 5 % d'eau do.uce, dont seulement 0,01 % n'èst pas sous forme de glace 
ou d'eau souterraine. 
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La conservation est importante· pour garantir des approvisionnements en eau s(lrs et 
sains. La demande d'eau augmente, màis ses approvisionnements diminuent à cause de 
la pollution, des niveaux phréatiques à la baisse et des sécheresses prolongées. Au 
Canada, entre 1972 et 1981; les prélèvements sur notre capital en eau ont augmenté 
de plus de 50 %, malgré une croissance démographique de 5 % seulement. 

En général, les Canadiens paient moins pour leur eau que le prix de son traitement et 
de sa distribution. Les co(lts de l'établissement, du maintien et de la modernisation de 
l'infrastructure des services d'eau et d'égouts taxent loùrdement les finances des 
municipalités. S'il ne couvre pas ces co(lts, le prix de l'eau n'engendrera pas assez 
d'argent pour consenier des systèmes d'épuration convenables. En réduisant la 
demande d'eau, on permet aux systèmes de mieux fonctionner et on réduit ce qu'il en 
co(lte pour ramener l'eau à des normes qualitatives acceptables. 

• Conservation de l'eau et qùalité de l'eau sont les deux côtés de la même médaille. . 
\ 

• 

Quand nous utilisons de l'eau, nous en réduisons la qualité; moins nous en prendrons, 
plus elle restera bOQne et moins nous devrons dépenser en traitement 
pour pouvoir l'utiliser de nouveau sans danger. Plus nous consommons d'eau, plus 
nous en abaissons la qualité à la source: l'eau n'y retourne jamais aussi pure que 
quand elle en est partie, car son traitement n'est jamais efficace à 100 %. . 

La pollution due aux eaux d'égouts pluviaux et aux eaux usées mal épurées constitue· 
un gros problème d'environnement dans bien des régions au pays. Les contaminants 
venant de décharges et de déversements peuvent s'infiltrer dans les eaux souterraines, 
donc étendre leurs effets bien au-delà de leur endroit d'origine. Lesacdvités 
industrielles, agricoles, minières et forestières affectent aussi la qualité de l'eau. 

Fiche d'information sur i'environnement Série 14 - L 'utit/isation judideuse de l'eau 
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Personnes-ressources: . SER 

Personne-ressource au 
. niveau national : 

Liz Lefrançois 
Service canadien de la faune 
Service de la conservation de 
l'environnement 
Environryement Canada 
Ottawa (Ontario) 
KIA OH3 
Tél: (819) 953-6161 
FAx: (819) 994-0237 

Personnes-ressources au 
niveau régional : . 

Région de l'Atlantique: 

Allan Kindervater 
. Direction générale des eaux intérieures 
Environnement Canada 
Tél: (902) 426-1704 

Région du Québec : 

Conservation de l' ~u : . 
Lise Bernier 
(418) 648-3921 

Région de l'Ontario: 

Ralph Moulton 
Gestionnaire 
Centre de communication sur le 
niveau de l'eau des GIë!Jlds Lacs 
Case postale 5050 
Burlington (Ontario) 
L7R 4A6 

ersonnes-ressources 

) 

onservatIon 

Tél: (416) 336-4581 
Fax: (416) 336-6250 

Région de l'Ouest et du Nord : 

Ross Herrington 
Environnement Canada 

- Park Plaza, bureau 300 
2365, rue Albert 

. Regina (Saskatchewan) 
S4P 4Kl 
Tél: (306) 780-5313 
Fax: . (306) 780-5311 

Région du Pacifique et du Yukon .~ 

R,oger McNeill 
(604) 666-6956 



• 
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• 

• 
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Série 15 - La Semaine nationale de la faune 

1. La biodiversité se réfère aux diverses formes de vie qui existent 
sur la Terre. Elle s'étend des plus petits organismes vivant dans 
le' sol jusqu'aux baleines des océa:ns. Durant cette Semaine 
nationale de la faune; apprenons l'importance de la biodiversitéet 

. des espèces sauvages. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

2. Durant cette Semaine nationale de la faune, nous pouvons 

3 . 

. participer à des initiatives communautaires qui peuvent aider les 
espèces sauvages pendant toute l'année. Apprenez pourquoi la 
biodiversité est si importante et comment elle travaille pour les 
espèces sauvages et pour vous. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Cette Semaine nationale de la faune présente une bonne occasion 
pour cultiver des espèces rares et indigènes de fleurs, et d'arbres. 
La biodiversité, dans votre cour, aide aux espèces sauvages. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

4. Durant cette semaine nationale de la faune, nous devrions nous 
rappeler que la moitié de nos produits pharmaceutiques 
provienrient d'espèces sauvages. ' Nous devons protéger la faune et 
la flore-sauvages -- pour leur santé et pour la nôtre. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

5. Dans la plupart des régions du Canada, la Semaine nationale de la 
faune serait une bonne occasion d'aider bénévolement un groupe 
local de naturalistes à affectuer le comptage des oiseaux ou le 
relevé d'espèces sauvages. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 15 - Messages 1-7 11-17 avril 1994 



6. 

7. 

Durant cette Semaine nationale de la faune, nous devrions nous 
souvenir que la santé économique et environnementale du Canada 
dépend de la diversité des plantes, des animaux et des 
écosystèmes .. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

La Semaine nationale de la faune nous rappelle que la protection 
des espèces sauvages est . liée à celle des espaces sauvages. La 
destruction des espaces sauvages entraîne la perte de biodiversité 
et d'espèces sauvages. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 15 - Messages 1-7 11-17 avril 1994 
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Fiche d'information sur J'environnement 

Série 15 - La Semaine lUltionale de la taune 

• C'est pour souligner la Loi nationale de la faune que la semaine qui inclut le 10 avril 
est désignée Semaine nationale de la faune. Le 10 avril est la date anniversaire de 

'- naissance de Jack Miner, un des premiers canadiens à promouvoir la conservation de 
la faune marine. L'observance de cette semaine a pour objet de fournir aux groupes 
intéressés par la conservation de la faune un point focal ainsi que l'occasion de 
disséminer de l'information à ce sujet. 

• Biodiversité est un terme qui englobe la diversité de la vie sur Terre. Il désigne tous 
les organismes vivants - des plus petits micro-organismes dans le sol aux plus grandes 
baleines de l'océan, ainsi que les habitats et écosystèmes dans lesquels ils vivent et 
qu'ils entretiennent. Les scientifiques parlent généralement de trois types de 

. biodiversité : la diversité des espèces (différents groupes d'animaux, de plantes ou de 
micro-organismes), la diversité génétique (les variations des caractéristiques des 
animaux, des plantes et des micro-organismes) et la diversité des écosystèmes (les 
différenteS communautés d'animaux, de plantes et de micro-organismes). 

• La richesse mondiale de la biodiversité diminue rapidement. Jusqu'à 100 espèces 
disparaissent chaque jour dans le monde. Ces pertes sont en majeure partie causées 
par la destruction de 1 'habitat, la surexploitation des ressources et la croissance de la 
population humaine . 

• On estime que 1/10 à 1/4 des espèces de la forêt pluviale disparaîtront si le 
déboisement se poursuit au taux actuel pendant encore trente ans. Nous perdrions 
ainsi de 5 à 10 pour cent de toutes lès espèces de la Terre en trente ans. 

, 
• La majeure partie de la biodiversité du monde,est concentrée dans les zones 

tropicales. Par exemple, on sait que l'Équateur renferme de 20 000 à 25000 espèces 
de plantes (dont environ 1/5 sont endémiques), 1 550 espèces d'oiseaux, 280 espèces 
de mammifères, 345 espèces de reptiles et 358 espèces d'amphibiens. Les 

. scientifiques estiment que des milliers d'autres espèces n'ont pas encore été nommées 
en Équateur seulement. 

• Environ 119 médicaments dérivés de plantes sont utilisés dans le monde. Quatre
vingt-huit de ces médicaments ont été découverts grâce à des indications provenant de 
pratiques de la médecine traditionnelle. Les Chinois, par exemple, utilisent, à des 
fins médicales, divers extraits de 6 000 à 30000 espèces de plantes trouvées dans leur 
pays.' Il ne faut pas sous-estimer la valeur des connaissances traditionnelles! . 

• La biodiversité donne lieu à des découvertes médicales .. Par exemple, un 
anticoagulant appelé hirudine et trouvé dans la salive des sangsues est utilisé par des 
chercheurs médicaux pour le traitement du rhumatisme, de la thrombose et d'autres 
affections où la formation de caillots peut être douloureuse et dangereuse .. 

Fiche d'information sur environnement Sirie 15 - La Semaine 1UJIionaJe de la/aune 



/ 

• Presque tous les oeufs vendus en Amérique du Nord sont pondus par une seule sorte 
<;le poule, la Leghorn blanche, qui ne pond que des oeufs blancs. Qu'arriverait-il si 
une maladie éliminait cette race depoules? L'achat d·'oeufs bruns plut6tque de 
blancs pourrait entrainer un effet important sur la biodiversité dans cette industrie. ,Le 
marché serait forcé de répondre à la demande d'oeufs bruns et le pool génique de la 
production d'oeufs serait accru. 

Ficbe d'information sur environnement Sirie 1S -lA Semaine 1UJlionllJe de Ill/aune 
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Personnes~ressources: 

Personne-ressource au 
niveau national : 

- Parcs Canada 
Jack Ricou 
éampagne de sensibilisation aux espaces et 
espèces 
Service canadien des parcs 
Édifice Jules Léger, 4 C étage 
25, rue Eddy 
Hull (Québec) 
KIA OH3 
Tél: (819) 994-2747 
Fax: (819) 994-5140 

Service canadien de la faune 
Art Petch l ' 

Campagne de sensibilisation aux espaces et 
espèces 
Service canadien de la faune 
Place Vincent Massey, 3c étage 
351, boul. St-Joseph 
Hull (Québec) 
KIA OH3 
Tél: (819) 953-7933 
Fax: (819) 953-6283 

Personnes-ressources au niveau 
régional: 

Atlatttique 

Parcs Canada . 
. Terry Shaw 

Halifax (Nouvelle-Écosse) 
B3J IS9 
Tél: (902) 426-6045 
Fax: (902) 426-7012 

ersonnes-ressources 

spaces e especes 
" 

Service canadien de la faune 
Bill Prescott 
. Environnement Canada 
Case postale 1590 
61, rue East Main . 
Sackville (Nouveau-Brunswick) 
BOA 3CO 
Tél: (506) 364-5013 
Fax:. (506) 364-5062 

Québec 

Parcs Canada 
Kathleen Barrett 
3, rue Buade 
Case postale 6060 
Haute-Ville (Québec) 
GIR 4V7 
Tél: (418) 649-8168 
Fax: (418) 648-4238 

Service canadien de la (aune 
Isabelle Ringuet 
Environnement Canada 
1141, route de l'Église 
C.P. 10100 
Sainte-Foy (Québec) 
GIV4H5· 
Tél: (418) 648-2543 
Fax: (418) 649-6475 



ntano 

Parcs Canada 
Ross Dobson 
111, rue Water est 
Cornwall (Ontario) 
K6H 6S3 
Tél: (613) 938-;5793 
Fax: (613) 938-5785 

Service canadien de la faune 
Barbara Campbell . 
Environnement Canada 
49, rue Camelot 
Nepean (Ontario) 
K1A OH3 
Tél: (613) 952~2407 
Fax: (613) 952-8995 

Saskatchewan et Manitoba 

Parcs Canada 
Cheryl Penny. 

. 457, rue Main, 4 e étage 
Winnipeg (Mani~oba) 
R3B3E8 
Tél: (204) 984-5071 
Fax: (204) 984-2240 

Service canadien de la faune 
Pat Rakowski 
Pièce 513 
269, rue Main 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 1BZ 
Tél: (204) 983-5264 
Fax: (204) 983-6285 

Alberta 

Parcs Canada 
Bill Fisher 
Région de l'Ouest 
#552, 220-:-4e avenue sud est 
Case postale 2989, Succursale M 
Calgary (Alberta) 

ersonnes-ressources 

Tél: (403) 292-6904 
Fax: (403) 292-4242· 

Service canadien· de la faune 
Loney Dickson 
Édifice Twin Atria, 2e étage 
4999-98e avenue 
Edmonton (Alberta) 

· T6B 2X3 
Tél: (403) 468-8917 
Fax: (403) 495-2615 

Colombie-Britannique 

· Parcs Canada 
Bill Fisher 
(Voir Alberta) 

Service canadien de la faune 
Dave Smith 
5421, chemin Robertson 
Case postale 340 
Delta (Colombie-Britannique) 
V4K 3Y3 
Tél: (604) 946-8546 
Fax: (604) 946'-7022 

Territoires du Nord-Ouest 

Parcs Canada 
Cheryl Penny 
(V oirManitoba/Saskatchewan) 

Service de la faune 
· Loney Dic~son 

(Voir Alberta) 

Yukon 

Parcs Canada 
Cheryl Penny 
(Voir Manitoba/Saskatchewan) 

Service canadien de la faune 
Dave Smith. 
(Voir Colombie-Britannique) 

.• -
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Série .16 - ~'automobile et le réchauffement de la planète 

1. Saviez-vous que l'énergie que nous consommons accentue l' èffet 
de serre naturel de la Terre et favorise le réchauffement de la 
planète. 'Nous pouvons consommer moins d'énergie en roulant à 
90 kilomètres à l'heure au lieu de 100. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

2. Au Canada, Il p. cent des émissions de dioxyde de carbone 
proviennent des automobiles .. Si vous devez changer de voiture, 
choissisez-:en une à faible consommation de carburant et vous 
contriburez ainsi à ralentir le réchauffement de la planète. 

3. 

Uri message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Faites faire une bonne mise au point de votre véhicule ce 
printemps. Un moteur bien réglé peut réduire de 10 p. cent la 
consommation de carburant ainsi que les émissions de dioxyde de 
carbone .. Vous éconmiserez de l'argent tout en combattant le 
réchauffement de la planète. 

/ 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

4. Le réchauffement de la planète résulte de l'augmentation de 
dioxyde de carbone et d'autres gaz à effet de serre dans 
l'atmosphère .. La consommation d'énergie fait considérablement 
augmenter cette quantité de gaz. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 16 - Messages 1-7 18-24 avril 1994 



5. Assurez-vous que le système d'allumage de votre véhicule 
fonctionne bien. Un système bien réglé facilite les démarrages et 
limite les émissions <Je gaz responsables du réchauffement de'la 
planète. 

"-
Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

6. Des freins qui· frottent contre les roues d'un véhicule font 
augmenter la consommation -d'essence et s'usent plus rapidement. 
Faites vérifier vos freins dès que vous entendez du bruit ou que 
vous remarquez une résistance. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

1 

7. La permutation et l'équilibrage prolongent la vie des pneus. De-
plus, un bon alignement des roues donne une meilleure 
performance sur la route et réduit la consommation de carburant. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 16 - Messages 1-7 18-24 avri11994 
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Fiche d'information sur l'environnement 

Série 16 - L'automobile et le réchauffement de la planète' 

• 

• 

Les automobiles utilisent énormément de combustibles fossiles et contribuen~ donc 00 
pour une large part à l'émission de gaz à effet de serre comme le dioxyde de carbone. , il"" , 
Une automobile rejette 2,36 kg de dioxyde de carbone par litre d'essence consommé _ 
(ce qui inclut les émissions dues à la production de l'essence). 

En moyenne, une grosse automobile qui date de 10 ans consomme envirori 12 litres 
aux 100 km. Par contre, les nouveaux modèles d'automobiles consomment en 
moyenne 7,5 litres aux 100 km, parfois même seulement 6 litres. Si vous achetez une 
voiture éconergétique, vous rejetterez jusqu'à 50 % de dioxyde de carbone en moins. 

, Vos dépenses en carburant pourront également être réduites de moitié. 

• Une grande partie de notre ,consommation d'énergie provient de la combustion des 
combustibles fossiles. Les sous-produits des combustibles fossiles tels que le pétrole, ' 
le gaz naturel et le charbon sont des gaz à effet de serre qui contribuent au ' ' 
réchauffement de la planète. Si nous utilisons ces combustibles en moins grande 
quantité, nous pourrons ralentir ce processus de réchauffement. 

• Une voiture mal réglée peut émettre encore plus de dioxyde de carbone qu'elle ne le 
fait déjà par la combustion des combustibles fossilés. Plus la quantité de dioxyde de 
carbone émise est élevée, plus votre voiture contribue au réchauffement de la planète. 
Si elle est bitm réglée, vous économiserez sur vos factUres de carburant et elle se 
dépréciera moins vite. 

Réchauffement de la planète 

• Le réchauffement de la planète se caractérise par une augmentation des températures 
moyennes observées sur la Terre, qui est provoquée par l'adivité humaine. Il peut 
avoir de graves conséquences pour l'environnement. 

• Le réchauffement de la planète découle de l'émission de gaz à effet de serre (dioxyde 
de carbone, méthane, oxyde nitreux, CFC) produits par les activités humaines. Ces 
émissions résultent de la combustion des combustibles fossiles (COz, NzO) et des 
fuites ou déversements qui surviennent au cours de la p,roduction, du transport et de' 
l'utilisation des combustibles fossiles et des produits chimiques (méthane, NzO, CFC). 

• Une grande partie de notre consommation d'énergie provient des combustibles 
fossiles. Une plus grande sensibilisation à la gestion de l'énergie et un souci 
d'économie nous permettront de réduire la quantité de combustibles fossiles brûlés, les 
émissions de gaz à effet de serre et, conséquemment, notre contribution au 
réchauffement de la planète. 

Fiche d'information sur environnement Série 16 ~ L'automobile et le réchauffement de la planète 



• 

• 

L'énergie que nous consommons à la maison et pour nos déplacements représente 
environ un quart des émissions totales de gaz à effet de serre. Si nous sommes bien 
informés, nos actions individuelles nous permettront de lutter efficacement contre le 
réchauffement de la planète. 

Les émissions imputables à la consommation d'énergie représentent 96 % des, 
émissions totales de CO2 au Canada. Elles dépendent elles-mêmes du niveau de la . 
demande et de l'utilisation qui est faite des différentes sources (à savoir 
l'hydroélectricité, le charbon, le pétrole, le gaz naturel, la biomasse, etc.) pour 
répondre à cette demande. Chaque province contribue donc différemment aux 
émissions totales de dioxyde de .carbone et d'autres gaz à effet de serre. 

Fiche d'information sur environnement Série 16 - L'automobae et le réchauffement de la planète 

• 

• 

• 



• 

• 

• 

( , . . 
Personnes-ressources: SERIE 16 - Changement clImatIque 

Personne-ressource au· 
. niveau national: 

Rick Findlay 
Service de la conservation de 
l'environnement 
Place Vincent Massey 
u e étage 
351, boulevard St-Joseph 
Hull ( Québec) 
KIA OH3 
Tél: (819) 997-1977 
Fax: (819) 994-0549 . 

Personnes':'ressources au niveau 
régional: 

Région de l'Atlantique: 

Nouveau-Brunswick : 

\ 

Bill Richards . 
Service de l'enviro~nement atmosphérique 
Unité des services scientifiques· 
633, rue Queen 
Fredericton (Nouveau-Brunswick) 
E3B 1C3 
Tél: (506) 452-3958 

Terre-Neuve et Labrador : 
StuPorter 
Service de l'environnement atmosphérique 
Unité des services scientifiques 
Édifice 303, ·Pleasantville 
Case postale 9490 

. Succursale "B" 
Saint~Jeàn (Terre-Neuve) 
A1A 2Y4 
Tél·: (709) 772-4695. 

ersonnes-ressourc 

. ~ 

Nouvelle-Ecosse et 
Île-du-Prince-Édouard : 
John Dublin 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Division des services 

scientifiques . 
1496, route Bèdford 
Bedford (Nouvelle-Écosse) 
B4A lES 

Région du Québec : 

Québec: 
M. Gérald Vigeant 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Québec 

. 100, boul. Alexis Nihon, 3e étage 
Saint-Laurent (Québec) 
H4M 2N6 
Tél: (514) 283-1106 
Fax: (514) 283-7149 

Région de l'Ontario: 

Ontario: 
Dave Broadhurst 
Service de l'environnement 

atmosphérique . 
Environnement Canada 
Bureau 301 
25, avenue St-Clair est 
Toronto (Ontario) 
M4T 1M2 . 
Tél: (416) 973-6797 
Fax: (416) 973-1161 



Manitoba: . 
Anne-Marie Henry . 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 
Enviiormement Canada 
266, avenue Graham, pièce 1000 
Winnipeg (Manitoba) 
R3C 3V4 
Tél: (204) 983-1878 
Fax: (204) 983-4884 

. Saskatchewan : 
Ron Hopkinson 
Division des services scientifiques 
Service de l'environnement atmosphérique 
Environnement Canada .. 
Édifice Airport Operations 
Case postale 4800 
Regina (Saskatchewan) 
S4P 3Y4 
Tél: (306) 780-5739 
Fax: (306) 780-7588 

\ 

Régions de l'Ouest et du Nord : 

Alberta: 
Tim Goos 
ServiCe de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Cànada 
Région de l'Ouest 
Édifice Twin Atria, 2e étage 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 
Tél: (403) 495-3143 
Fax: (403) 468-7950 . 

ersonnes-ressources 

Yukon et TerrItOires 
du Nord-Ouest : 
Rici Lake 
Coordonnateur scientifique 
Institut des sciences des T.N.-O. 
Case postale 1617 
Yellowknife (T.N.-O.) 
XIA 2P2 
Tél : (403) 873-7592 

Région du Pacifique : 

Colombie-Britannique : 
Kirk Johnstone 
Service de l'environnement 

atmosphérique 
Environnement Canada 
Région du Pacifique 
Bureau 700 
Vancouver (Colombie-Britannique) 
V6P 6H9 
Tél: (604) 664-9120 
Fax: (604) 664-9195 

'-

angement c lmanque 
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Série 17 !.. Réduction des déchets et composta&e 

1. On estime qu'il y a environ 10 000 sites d;enfouisseinent et 
dépotoirs actifs et inactifs au Canada. Dans quelques années, 
nous· manquerons d '.espace et un bon nombre des sites 
d'enfouissement seront fermés. Le compostage peut aider à 
réduire le volume des déchets. 

Un messaged'écocivisme d'Environnement Canada. 

2. Les déchets organiques mis en décharge produisent du méthane, 
un gaz à effet de serre. Les décharges produisent environ 38p~' 
cent du méthane généré par la population canadienne. Le 
compostage peut aider. 

3. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Les matières organiques constituent environ un tiers de nos 
ordures ménagères. Le compostage permet d'engraisser le sol 
tout en réduisant le volume des déchets envoyés à la décharge. 
Les composteurs portant l'Éco-Logo constituent un bon choix 
environnemental. 

Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

4. Il n'est pas nécessaire d'avoir ~ne arrière-cour pour faire du 
ï compostage! Le vermicompostage; où-ce sont des vers qui se 

chargent du compostage, fonctionne bien dans un appartement, à 
l'école ou au bureau. Les vers transforment les restants de 
nourriture en un excellent conditionneur de sol. 

, Un message d' écocivisme d'Environnement Canada. 

Série 17 - Messages 1-7' 25 avril-l mai 1994 



5. 

J 

Les Canadiens produisent chaque année plus de 30 millions de 
tonnes de déchets. Â ce rhythme-Ià, plusieurs sites 
d' enfouissements auront atteint leur capacité dès 1995. Le' 
compostage est une 'bonne façon de réduire le volume de nos 
\déchets. . . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

6, Il n'est pas né~essaire de ramasser l'herbe coupée chaque fois que 
vous tondez le gazon. L'herbe sur là pelouse permet d'engraisser ) 
le sol. '. Voilà en outre une manière simple de réduire les déchets 

7. 

et d'améliorer sa pelouse. . . 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 

Le printemps est un bon moment de commencer un tas de 
compost. Légumes, fruits, coupures de pelouse et autres d~chets 
organiques peuvent être compostés. Le compostage peut apporter 
des matières nutritives au sol tout en réduissant notre volume de 
déchets. 

Un message d'écocivisme d'Environnement Canada. 
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Fiche d'information sur l'environnement 

Série 17 - Réduction des déèhets et compostage 

Le compostage 

• C'est gaspiller une ressource naturelle que de jeter au rebut les déchets organiques. Ces 
déchets sont riches en éléments nutritifs récupérables par le compostage. L'emploi de 
compost en jardinage réduira notre dépendance vis-à-vis les fertilisants chimiques. 

• Le vermicompostage offre les avantages du compostage extérieur sans nécessiter 
d'arrière-cour ou d'espace vert. Les vers mangeront les restes et les pelures de fruits, 
de légumes, le marc du café et les sachets de thé. La viande et les produits laitiers ne 
conviennenttoutefois pas pour le vermicompostage. Il faut nettoyer le vermicomposteur 
environ tous les six mois afin d'enlever le compost mort et de fournir aux vers une 
nouvelle litière. Le produit peut être utilisé dans des jardinières de fenêtre, des plantes 
en pot ou des jardinets. 

• Les composteurs de déchets domestiques sont des produits certifiés dans le cadre du 
Programme Choix environnemental. Pour que l'Éco-Logo y soit apposé, ils doivent 
satisfaire aux critères propres à la directive environnementale applicable. 

• Durant la saison de végétation, l'herbe constitue une partie importante des déchets. 
L'herbe coupée qù'on laisse sur la pelouse peut remplacer le besoin de fertilisants; Sa 
décomposition formera de l'azote, du phosphore, du potassium et d'autres matières 
nutritiv~ essentielles. L'herbe coupée se décompose très rapidement (environ deux 
jours) et permet de retenir l'humidité au sol. Elle peut également servir au compostage.' 
Laissez-la auparavant sécher pour ne pas qu'elle s'agglomère dans le bac à compost. 

L'environnement et la réduction des déchets 

• Le Canada produit 30 millions de tonnes d'ordures ménagères par année, soit plus qu'une 
tonne par personne. 'Environ le tiers de nos ordures ménagères sont composées de 
résidus de cuisine et de jardin. . . 

• On estime qu'il y a environ 10 000 sites d'enfouissement et dépotoirs actifs et inactifs au 
Canada. Dans quelques années, bon nombrè des sites d'enfouissement seront fermées 
en raison d'un manque d'espace. 

• Le choix de l'emplacement d'un nouveau site d'enfouissement est un processus long, 
. difficile et coûteux. Plusieur provinces ont élaboré de nouvelles lignes directrices en 

matière ~e sélection de sites d'enfouissement. Les Canadiens doivent appliquer dans un 
ordre hiérarchique les principes de la gestion des déchets - réduction, réutilisation, 
recyclage et récuperation - pour réduire la quantité de résidus mis en décharge. 

Fiche d'information sur environnement Sérit 17 - Réduction des déchets et compostage 



• Du méthane et du gaz carbonique sont produits lorsque les déchets organiques' se 
décomposent dans des conditions d'anàérobie (sans air). Le méthane est hautement 
explosif et peut s'infiltrer dans le sol et à l'iritétorit frd éfifices où il crée un risque 
potentiel. De pius, autant le méthane que le gaz carbonique entraînent le réchauffement 
planétaire. Le compostage peut réduire la quantité de déchets organiques mis en sites 
d'enfouissement etaide à produire moins de méthane. 
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Personnes-ressources: SERIE 17 -ReductIon 

Personne-ressource au 
niveau national,: 

Paméla Reid 
Service de la protection de 
l'environnement 
Place Vincent Massey 
351, boul. St-Joseph 
Hull (Québec) 
KIA OH3 
Tél: (819) 994-0599 
Fax: (819) 953-0509 

Personnes-ressources au 
niveau régional :' 

Région de l'Atlantique : 
Sue Keane 
Région de l'Atlantique 
Environnement Canada 
Queen 's Square, 15e étage 
45, chemin Aldemey 
Dartmouth (Nouvelle-Écosse) 
B2Y 2N6 r 

Tél : (902) 426-4491 
Fax: (902) 426-3897 

Peter Eaton (débris marins) 
(même adresse) 
Tél: (902) 426~4491 
Fax: (902) 426-3897 

ersonnes-ressources 

Autres numéros : . 
Ministère de l'Environnement 

du Nouveau-Brunswjck Q!l~/\~' ~..... . (506) 453-3700 
Ministère de l'Environnement 
èt des Terres de Terre-Neuve . (jJ (jJ @ 
(709) 576-3394 
Ministère de l'Environnement de la 
Nouvelle-Écosse (902) 424-5300 
Ministère de l'Environnement de 
l' Île-du-Prince-Édouard 
(902) 368-5000 

Région du Québec : 
l ' 

Claude Gauthier 
Division de l'assainissement des sols 
et de la gestion des déchets 
,Région du Québec, 
1179, de Bleury , 4 e étage 
Montréal (Québec) 
H3B 3H9 
Tél: (514) 283-2678 
Fax: (514) 283~4423 

Autres numéros : 
Info-compostage (Montréal) -
(514) 872-2299 
Ministère' de l 'environnement
(418) 643-6071 
Recy-Québec (514) 762 .. J333 

Région de l'Ontario : 
Bob Krauel 
Région de l'Ontario 

, 25, rue St-Clair ouest 
iToronto (Ontario) 
M4T 1M2 
Tél: (416) 973-5858 
Fax: (416) 973-6985 



Autres numéros : 
Recyc1ing Council of Ontario 
1-800-263-2859 ou 
(416) 960-1025.à Toronto 
Ministère de l'Environnement et de 
l'Énergie de l'Ontario 
1-800-565-4654 ou 
(416) 323-4321 à Toronto 

Région de l'Ouest et du Nord: 
Chris Menard 
Région de l'Ouest et du Nord 
Twin Atria #2, pièce 210 
4999-98e avenue 
Edmonton (Alberta) 
T6B 2X3 
Tél: (403) 468-8019 
Fax: (403) 468-2451 

Autres numéros : 
Ministère de l'Environnement de Manitoba 
Tél: (204) 945-7125" 
Ministère de l'Environnement de 
Saskatchewan 
Tél: (306) 781, .. 6145 
Ministère de Ressources Renouvelables des 
Territoires du Nord-Ouest 
Tél: (403) 873-7420 
Ministère de l'Environnement de l'Alberta 
(403) 427-2739 

Autres numéros : 
Alberta Special Waste Management· 
Corporation (403) 422-5029 
Action on Waste (Alberta)· 
1-800-463-6326 
Alberta Waste Materials 
Exchange 
(403) '450-5408 - Edmonton 
(403) 340-7980 - Red Deer 

ersonnes-ressources 

Région du Paci Ique : 
Phil Wong' • 
Région du Pacifique et du Yukqn· 
224, rue West Esplanade 
Vancouver nord· (Colombie-Britanniqu 

Tél: (604) 666-2699 .;(Ji 
V7M3H7 " 00 

. Fax: (604) 666-7294 ~~ 

Autres numéros : (jJ (jJ @ 
Ligne d'assistance téléphonique du 
ministère de l'Environnement, 
des Terres et des Parcs de la 
Colombie-Britannique: 
1-800-667-4321 
(604) 732-9253 (Région 
métropolitaine de Vancouver) 
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